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Pierre Daninos (le 26 mai 1913 -  le 7 Janvier 2005) 
ecrivain et humoriste francais

M obilise en 1939, Pierre D aninos a fa i t  la cam pagne des F landres e t la 
retra ite  de D unkerque en ta n t q u ’a g en t de liaison dans un bataillon de  
I’arm ee britannique. A pres la capitulation, il sejourne a Rio, ой il pub lie  en  
1940 son p re m ie r  livre, « Le Sang  des h o m m es ». A son retour en France, il 
freq u en te  le m ilieu litteraire e t entre en con tact avec R aym o n d  Q ueneau e t 
Jacques de Lacretelle. Pierre D aninos com m ence une carriere de jounxa lis te  
des 1931. A p res a vo ir  publie p lusieurs ouvrages, il revolt le p r ix  Interallie  
p o u r  « Les C arnets du Bon D ieu» , en 1947. Le p i i x  Courteline couronne  
« Sonia, les au tres e t m o i», en 1952. D eux ans p lu s  tard, dans Le Figaro, 
Pierre D aninos cree le m ajor Thom pson, d o n t « les Carnets » connaissent un  
im m ense succes.

O bserva teur averti de la societe fra n q a ise  des decennies de I’apres- 
guerre e t m ora liste  sans m echancete qu i se g a rd a it de donner des legons, il 
avoua un jo u r  que Yhum our e ta it sa  faqon  d ’echapper a I’angoisse. D aninos  
a im a it aussi po in ter  tous les tracers de la societe, les tics de langage («  Le 
Jacassin  », 1962), le snobism e (« Snobissim o », 1964). Parfois, il s ’en p ren a it 
a une categorie, com m e les arrivistes («  L udovic  M orateur ou le Plus-que- 
p a r fa i t», 1970) ou les touristes (« Les Touristocra tes », 1974)-

Son p lu s  g ra n d  succes reste neanm o ins « Les carnets du m ajor  
Thom pson » : tradu its dans 2 7  Pays, ils o n t a tte in t, en France seulem ent, un  
tirage de 1 190 000 exem plaires (dont p lu s de  300 000 dans Le L ivre de  
Poche).

L ’au teur, sous la fic tio n  d ’un  m ajor de I’arm ee britannique, se m oque  
g en tim en t de la France e t des Frangais e t  nous f a i t  croire qu ’il tradu it i d  les... 
carnets d u  M ajor Thom pson. A b a n d o n n a n t la chasse au tigre, le m a jor W. 
M a rm a d u ke  Thom pson decide d ’explorer la ju n g le  franqa ise  e t consigne ses 
observa tions su r  les autochtones, leur com portem en t, leurs m anies, leurs 
qualites, leurs defauts...

Le M a jo r est m arie  a  une Franqaise, e t da n s un  style so  british, il raconte  
ses h istoires avec la France e t les Francais. II aborde des sujets aussi varies  
que les Frangais au volant, les fe m m e s  fi'angaises, la gastronom ie, le sport... 
en m o n tra n t a quel p o in t la France e s t eloignee de I’Angleterre.

Le succes in ternational des carnets du  M ajor Thom pson ne pouva it 
qu inc iter a leur adapta tion  au cinem a sous le titre  « The French, They A re  a 
F unny R ace  ».

« Les m o ts  so n t com m e des allum ettes: il у  en a qu ip ren n en t, d ’autres pas. »

Pierre D aninos



LES CARNETS DU MAJOR THOMPSON 
Decouverte de la France et des Fran^ais

Toute ressemblance de personnages depeints dans ce livre avec des 
personnes existantes seraii yurem ent fortuite fo rtu it -  accidcntel

M A Y  I  IN TR O D U C E
Un Anglais correct -  si j ’ose risquer ce 

pleonasme sans choquer mes honorables 
compatriotes -  ne saurait, a m oins de perdre du 
mem e coup toute dignite, parler de lui-meme, 
surtout au debut d ’un recit. Mais, а  Г instar des 
astronautes, qui, a partir d ’une certaine 
distance, echappent aux obligations de la 
pesanteur, je  ne me sens plus soumis -  des que 
je  suis projete sur le C ontinent- aux lois de la 
gravite britannique. Et, puisque je  dois parler 
d ’eux-memes a  des gens auxquels je  n ’ai 
jam ais ete presente, je  me trouve plus libre de 
faire ce qui ne se fait pas, en donnant sur moi 
des precisions qui, de i ’autre cote du Channel, 
paraitraient deplacees.

Mon nom est Thompson,
W illiam M armaduke Thompson.
Ayant eu la bonne fortune de naitre 

Anglais, j ’avance dans la vie en sandwich 
precede de mes initiales ct suivi de ce petit 
coussin ou les royaux honneurs ont depose, 
avec les ans, leurs alluvions : D .S.O ., C .S.I., 
Q.B.E.

On ne saurait croire combien ces petites 
lettres de devant comme de derriere sont 
precieuses pour un A n g la is : frontieres
inviolables de sa personne, elles le protegent 
tel un waterproof d ’honneur, elles le mettent a 
i’abri, telle une housse douillette, de contacts

M Y S E L F ?...1
pleonasme m -  repetition de mots 
ayant le meme sens (ex. : 
descendre en bas)
a moins de -  sauf si, excepte si, si 
ce n ’est pas...
a I’instar de -  selon l'exem ple de 
(= comme)
gravite/ -  1) caractere tres serieux 
2) pesanteur, gravitation ; le mot 
employe par le M ajor peut etre 
compris dans les deux sens, au 
sens propre et celui qui est figure. 
Le Major se servira de ce precede 
stylistique plus d ’une fois ©  
Channel -  appelation anglaise de 
la Manche (large bras de m er entre 
la France et la Grande-Bretagne 
en sandwich -  serre entre deux 
choses, coince
mes initiales -  les initiales W.M.
font penser a W illiam (nom du roi
du Royaume-Uni de Grande-
Bretagne dans les lois)
coussin m -  sorte de sac rempli de
plumes, de laine, etc., pour
s’appuyer. s ’asseoir
alluvions -  i c i : traces
D»S.O. -  Distinguished Service
Order, haute distinction militaire
C.S.I. -  The M ost Exalted Order
of the Star o f India
O.B.E. -  The Most Excellent
Order o f the British Empire
h o u s s e / -  enveloppe pour proteger
les meubles ou les vctements

Des la premiere ligne, une discussion a oppose le Major a son co llab o ra tes  franqais. 
Celui-ci ayant voulu traduirc le titre: « Puis-je me presenter? » Le Major a insiste pour obtenir 
une traduction plus litterale. « M ’introduire me parait plus exact. -  On ne dira pas cela en 
franqais, dit le Franqais. -  Alors laissez les choscs en anglais, dit le Major. Elles disent mieux 
ce que je  veux dire », Le traducteur, ne voulant pas compromettre, des l ’entree en matiere, 
l ’ensemble de Tentrcprise, n ’a  pas insiste, mais fait remarquer que tous les autres titres, de 
meme que la тс:*.цге partie de la traduction, sont rediges en franqais. (Note du Traducteur.)



humains trop directs. Quand un Francais m’ecrit une lettre adressee a 
«M onsieur Thompson », j ’ai la sensation de patronymem — nomdefamille 
prendre froid par le patronyme et d 'etre
deshabille en public, ce qui est deplaisant: car, enfm, c 'est Texpediteur qui 
commet une incorrection et c ’est moi qui me sens choquant.

Je ne voudrais pas que cette remarquc fut prise par les Francais en 
mauvaise part. Si j ’ose parler d ’eux franchement, c ’est que je  les aime autant 
qu’ils aiment la reine d ’Angleterre : comment aimer mieux ? Depuis le jour ou 
j ’ai quitte l ’armee et oil, Ursula ayant passe ,2 j ’ai etabli ma principale residence 
a Paris, patrie de ma secoride epouse, j ’estime etre doublement p riv ilegie: je  
suis un Anglais nourri a la franqaise.

* *
*

Les nombreux sports en marge 
desquels j 'a i  poursuivi mes etudes (sans 
jamais avoir 1’impression de les rattraper) ne 
m ’ont pas developpc plus qu’ils ne le font 
de coulume avec mes concitoyens. Je suis de 
taille honorable, presque plus haut cn 
couleur au ’en sta ture; la legere parenthese 
de mes iambes trahit le cavalier. J ’ai les 
yeux bleus, tout ronds, qu’un etat de 
pcrpetuel etonnement a fait peu a peu 
(surtout depuis que je  suis en France) saillir 
de leurs orbites ; un nez qui toume court et 
qu’on ne semble pas, en verite, avoir pris le 
temps de terminer, deux joues rebondies 
aussi luisantes que des pommes du Canada 
et dont l ' incamat compose, avec la ligne 
bleue de mes temporales et la barre blanche 
de ma moustache, un vivant rappel du 
pavilion britannique.

Quand j ’aurai ajoute que mes incisives. 
quelque peu proeminentes se reposent a Fair 
sur la levre inferieure, ce qui tend a faire 
croire aux gens non avertis (peu nombreux 
cn Angleterre, ou cette malformation est 
assez courante) que je ris sans cesse et suis 
plus jovial encore que ma complexion ne le 
laisse paraitre, j ’aurai honteusement abuse

2 Traduction aussi litterale que possible de passed away, expression que les Anglais 
preterent a « mourir », surtout lorsqu'il s’agit d’un elre c h e r : Ursula etait la premiere epouse 
du Major. (Note du Traducteur.)

en marge de -  parallelement a 
rattraper -  parvenir au menie niveau 
que (qqch ou q q n ) ; le Major veut dire 
que le sport etait pour lui plus 
important que les etudes, et il ne 
pouvail aucunement reussir aux 
etudes autant qu’aux sports 
plus haut en couleur qu’en stature 
-  procede stylistique de zeugma qui 
consiste a rattacher deux tcrmes sur 
des plans semantiques different^: 
haut en couleur = qui a de vives 
couleurs, til's colore ; haul en stature 
= de grande taille
parenthese dc mes jambes -
raethaphore qui donne une image 
exacte des la forme de jambes du 
Major (parentheses - « ( ) » )  puisque 
les cavaliers ont toujours des jambes 
recourbees
saillir -  ressortir, depasser, deborder 
toumer court -  cesser brusquement 
incarnat -  rouge vif et clair 
les lignes hleues de mes temporales
= les veines des tempes (tempe = 
висок)
pavilion m -  drapeau
incisives f  p i -  dents plates et
tranchantes de la pattie anterieure de
la machoire
preeminent -  saillant
com plexion/-  teint de la peau



de ma plume pour faire mon portrait. M ais il 
me faut, sans plus tarder, parler du principal 
sujet d ’etormement de ma vie, qui est le 
sujet meme de ces notes.

Ceci, je  sais, paraitra incroyable. Et 
pourtant, par saint Georges ! c ’est une verite 
crue : le soleil des Indes a cuivre m a peau : 
j ’ai, pour la sauvegarde de Sa Tres 
Gracieuse M aieste. roti dans les sables 
brulants de la M esopotam ia; 1’Intelligence 
(qui, en Grande-Bretagne, est plus appreciec 
comme Service que comme qualite) m ’a fait 
vivre, aux fins de missions tres 
confidentielles, dans le Bechuanaland. en 
Palestine, chez les Afghans... Et pourtant -  
aujourd’hui je  peux bien le dire -  je  ne me 
suis jam ais senti aussi dcpavse qu’a trente 
kilometres de D ouvres. dans ce doux pays 
qui porte le glissant nom de France.

Que les fauves etires de l ’etendard 
royal me lacerent de leurs griffes si je  m ens : 
je  me sens moins loin de Londres aux ties 
Caimans qu’a Angouleme. et les mceurs des 
guerriers maoris recelent pour moi m oins de 
mystere que le comportement dominical 
d ’un bourgeois de Roubaix [...]. Tant il est 
vrai que, pour separer les deux peuples les 
plus dissem blables du globe, le Tout- 
Puissant n ’a je te  que quelques seaux d ’eau...

En bref, a une epoque oil le monde 
semble saisi par le vertige de l’exploration et 
obnubile par les hauteurs de Г Him alaya ou 
les profondeurs du Pacifique, il m ’a paru 
assez urgent de decouvrir la  France.

saint Georges -  saint tres honore en 
Angleterre
Indes /  (Empire des) -  ensemble des 
possessions britanniques de l’lnde et 
de la Birmanie de 1877 a 1947 
Sa Tres Gracieuse M ajeste -  titre 
officiellement accorde au roi ou a la 
reine d ’Angleterre
Mesopotamie /  -  ancienne region 
situee en Asie occiden tale; 
aujourd’hui I’Irak
Intelligence = Intelligence Service 
(ang l)  service de renseignements et 
de contre-espionnage britrmnique 
f i n / -  but, ob jectif; intention 
Bechuanaland m -  ancien terriroire 
d ’Afrique du sud sous le protectorat 
britannique; aujoud’hui un Etat 
independant
P a le st in e /-  region du Proche-Orient 
Afghan tii -  habitant d ’Afghanis-tan 
(etat d'A sie centrale) 
depayse -  perdu, desoriente 
Douvres -  ville et port d ’Angleterre, 
sur le pas de Calais
les fauves etires de l ’etendard royal
-  dans les armoiries britanniques, on 
voit un lion et une licome dresses sur 
ieurs pattes arriere
iles Caimans -  petites lies anglaises 
des Antilles
Angouleme -  ville de France, au sud- 
ouesl de Paris
maori -  du peuple polvnesien de
Nouvelle-Zelande
dominical -  de tous les dimanches
Roubaix -  ville de France
Tout-Puissant -  Dieu
obnubile -  obsede

PS. Je dois, pour ses meritoires efforts, des remereiements a mon 
co llab o ra te s  et ami, P.-С. Daninos, qui est si desole de n ’etre pas Anglais, car 
e ’etait la seule fa^on pour lui d ’avoir un pen d ’hum our alors qu ’il en est reduit a 
traduire ma pensee. Traduttore... traditore... Traduttore... traditore... (it.) -  
Puisse-t-il ne jam ais me trahir, e ’est ce que (litteralement. « traducteur, traitre »)
je  souhaite sans trap у croire. D ’abord, -  celui 4 ui traduit trahit fatalement le
lorsqu’on a ete ennemis hereditaires aussi texte original
longtemps, il en reste toujours quelques chose dans le subconscient [...]. Mais



surtout, parlant l’anglais depuis vingt ans seulement, il croit ie connaitre. II 
serait aussi presomptueux de ma part, sous pretexte que je  frequente les Francais 
depuis un quart de siecle, d ’affirm er que je  les connais, Les seules personnes qui 
pretendent connaitre a fond un tel pays sont celles qui, Fayant traverse en quinze 
jours, ont pu le quitter avec une opinion de 
confection dans leur valise. Celles qui, au 
contraire, у demeurent, apprennent chaque 
jour q i f  el les ne savent rien, quand ce n ’est 
pas le contraire de ce qu ’elles savaient deja.

opinion de confection -  opinion 
toute faite, comme si on l’achetait au 
madasin de confection (dc pret-a- 
porter)

QU ’E ST -C E  Q U ’U N
Dans le secret de son cabinet dc Harley 

Street, un de mes amis, repute chirurgien du 
cerveau, ouvrit un jour un Anglais.

Л у apercut d ’abord un cuirasse de Sa 
M ajeste, puis un impermeable, une couronne 
royale, ur.e tassc de the, un dominion, un 
policeman, le reglement du Royal and 
Ancient G olf Club de St. A ndrew s, un 
eoldstream  guard, une bouteille de whisky, 
la Bible, l ’horaire du Calais-M editerranee. 
une nurse du W estminster H ospital, une 
balle de cricket, du brouiilard, un morceau 
de terre sur lequel le soleil ne se couchait 
jamais et, tout au fond de son subconscient 
tapisse de seculaire gazon. un chat a neuf 
queues et une ecoliere en bas noirs.

M oins epouvante que conscient d" avoir 
comm is une regrettable indiscretion, il ne fit 
appel ni a Scotland Yard ni a la  Brigade du 
Vice : il refcrrria. Et il fut oblige dc convenir 
que tout cela faisait un recllem ent bon 
Anglais .3

Je me suis souvent demande ce que 
m on am i trouverait s’ii ouvrait un Francais 
[...].

By Jove!... Comment defm ir un 
Franqais ?

FRANCAIS ?
Harley Street -  rue a Londres 
habitee par les meilleurs medecins 
cuirasse m -  gros navire de guerre 
blinde
dominion m -  ensemble des pays qui 
etaient autrefois sous le protectoral du 
Royaume-Uni
Royal and Ancient G olf Club of St 
Andrews (angl.) -  un des plus 
anciens clubs dc golf du monde 
eoldstream guard (angl.) -  soldat du 
regiment de la garde ro y a le ; le 
regiment a cte crеё sous Charles II en 
1650 it Coldstream
horaire du Calais-Mcditerrance -
horaire des trains traversant tout le 
tcrritoire francais du nord au sud 
Westminster Hospital (angl.) -  
hopital a Londres
cricket m -  jeu anglais qu’on pratique 
avec des balles et une batte de bois 
morceau de terre sur lequel le soleil 
ne se couchait jamais -  jusqu’a la 
Seconde guerre mondiale, les Anglais 
se vantaient dc posseder un empire 
« sur lequel le soleil ne se couchait 
jam a is»
chat a neuf queues -  fouet a neuf 
cordes employe autrefois dans la 
marine anglaisc pour les chatiments 
corporcls
Scotland Yard -  police de Londres 
Brigade du Vice -  police des mceurs

5 Le traducteur, au risque de choquer certains puristes par des toumures de phrase peu
frangaises ou des angiicismes, s 'est attache, dans toute la mesure du possible, a conserver au
texte du M ajor Thompson son parfum, il allait dire son flavour , 18 en s ’en tenant a la
traduction litterale. En l’occurence : a really good Englishman. 19 (Note du Traducteur.)



Legion d ’honneur /  -  ordre civil et 
militaire cree par Bonaparte en 1802 
Ouissam Alaouite m  -  ordre militaire 
marocain, equivalent dc la Legion 
d’Honneur francaise, institue cn 1913

X-a rituelle definition du Franqais qui m ange du pain, ne connait pas la 
geographie et porte la Legion d ’honneur 
n’est pas tout a fait inexacte (quoique la 
Legion d ’honneur, lorsqu’on s’approche de 
tres pres, nc soil parfois que le Ouissam 
Alaouite).

Mais elle est insuffisante.
Je suis effraye a la pensee4 que si mon ami ouvrait un Franqais, il tomberait 

saisi de vertige, dans un ablme de contradictions.
Vraiment... Com m ent definir ces gens qui passent leur dimanche a se 

proclamer republicans et leur semaine a adorer la Reine d ’Angleterre, qui se 
disent modestes, mais parlent toujours de detenir le flambeau de la civilisation, 
qui font du bon sens un de leurs principaux articles d ’exportation, mais en 
conservent si pen chez eux qu’ils renversent leurs gouvemem ents a peine 
debout, qui placent la France dans leur cnsur. 
mais leur fortune a  l ’etranger, [...], qui 
adorent entendre leurs chansonniers toum er 

derision les culottes de peau. maisen
auxquels le moindre coup de clairon donne 
une iambe m artiale. qui detestent que 1’on 
critique leurs travers. mais ne cessent de les 
denigrer eux-memes, qui se disent amoureux 
des lignes, mais nourrissent une affcctueuse 
inclinadon pour la tour Eiffel, qui admirent 
chez les Anglais l ’ignorance du « svsteme 
D » , mais se croiraient ridicules s ’ils 
declaraient au fisc le montant exact de leurs 
revenus, qui se gaussent des histoires 
eeossaises. mais essaient volontiers 
d ’obtenir un prix infcrieur au chiffre 
marque, qui s ’en referent complaisamm ent a 
leur ffistoire, mais ne veulent surtout plus 
d ’histoires. qui detestent franchir une 
frontiere sans passer en fraude un petit 
quelque chose, mais repugnent a n ’etre pas  
en regie, qui tiennent avant tout a s’affirmer 
comme des gens « auxquels on ne la fait

toum er cn derision -  ridiculiser 
qqch, se moquer de, rire de 
culotte /  de peau -  militaire peu 
intelligent et retrograde 
le moindre coup de ciairon donne 
une jam be martiale -  le premier son 
de fanfare donne envie de marcher a 
la militaire
travers m -  defaut, imperfection 
denigrer -  discrediter (= attaquer, 
critiquer)
systeme D -  methode permettant de 
se tirer d’une difficulte avec habilete 
et astuce)
se gausscr -  se moquer de, rire de 
bistoires eeossaises -  histoires ou il 
s’agit de la pretendue avarice des 
Ecossais
histoire /  -  i d : difficulte ou
embarras (= ennui, probleme. souci) 
en fraude -  illegalement 
repugner a -  avoir du dcgoOt pour 
gens « auxquels on ne la fait pas » -  
gens qui ne se laissent pas duper, a 
qui on ne pcut pas faire croire des 
choses qui n ’existent pas

4 Meme remarque que preccdcm m ent: le M ajor e c r i t : « 1 am alarmed by the 
thought... ». Toumure de phrase appurtenant a la meme espece que le fameux I'm  afraid, si 
prise des Anglais : quand, par exemple, un Anglais sait tres bien qu’il a oublie quelque chose,
il dit qu ’il a bien peur de croire qu’il l ’a oublie. Et si une dame qui vient de voir son mari la 
quitter pour aller d son bureau doit rcpondre au telephone pour lui, elle dira le plus souven t: 
« I'm  afraid he \s out: j ’ai peur qu’il soit parti ». (Note du Traducteur.)



pas» , mais s ’em pressent d ’elire un depute promettre ta lune -  faire des 
pourvu qu’il leur prom ette la lune. qui promcsses impossibles a tenir
d ise n t: « En avril, ne te decouvre pas d ’un c« avri! ne t,J decouvre pas d u n  ffi
fil », mais arretcnt lout chauffage le 31 (Pr°™rbe> = garde bicn tes veiements 
— r -| ■ . , chauds, ne compte pas sur un tempsmars. [...] qui ont un respect marque pour les , , .  '• l j r  n r  doux avant le mois de mai
tribunaux, mais ne s adressent aux avocats
que pour mieux savoir comment toum er la loi, enfin, qui sont sous le charme 
lorsqu'un de leurs grands hommes leur parle de leur grandeur, de leur g ran de. 
mission civilisatrice, de leur grand  pays, de leurs gran des  traditions, mais dont 
le reve est de se retirer, apres unc bonne p e tite  vie, dans un p etit coin tranquille, 
sur un p e tit  bout de terre a eux, avec une p e tite  femme qui, se contentant de 
petites  robes pas cheres. leur mjtpnnera de mitonner (familier) -  preparer qqch 
bons petitS  plats et saura a 1’occasion lentement et soigneusement
recevoir gentiment les amis pour faire une b e lo t e / - jeu de cartes
petite  belote.

Ces conservateurs qui, depuis deux cents ans, ne cessent de glisser vers la
gauche jusqu’a у retrouver leur droite, ces republicans qui font depuis plus d ’un
siecle du refoulem ent de rovaute e t ............................------------------- --------------- 1 faire du refoulement de -  rejeter,
apprerment a leurs enfants, avec des larmes repousscrj baimir
dans la voix, 1’histoirc des rois qui, cn mille
ans, firent la France -  quel damne observateur oserait les definir d ’un trait, si ce 
n’est par la contradiction ?

Le Francais? U n etre qui est avant tout le contraire de ce que vous croyez. 
En admettant toutefois que je  sois oblige de determiner la  marque 

dominante de leur caractere, je  dirais sans doute : le scepticisme.
Mon vieil ami M, Taupin se dit tres attache aux institutions republicaincs et 

pourtant, des qu’un depute termine un principes de 89 -  de la revoMon de
discours en rappelant les grands principes de 1789 (liberte, egalite devant la loi,
89, il sourit ironiquement. II est clair qu’il souvcrainete nationale)
n’y croit plus.

M. Taupin est un partisan eonvaincu de la paix. Pourtant, lorsque les 
representants des grandes puissances se reunissent autour d ’un tapis vert pour 
tenter de jeter, comme disent les architectes de presse, les bases d 'un  accord 
mondial et publient un communique qui traduit l ’identite de leurs points de vue, 
il sourit encore, hoche la tete et me d i t :

« V ous у croyez, vous? Pfuitt !... Des mots!... Toujours des mots! » [...J. 
Les Franqats ne croient pas a ce qu’ils font.
D ’abord la Cham bre des deputes. Chambre des d e p u te s /  -  ancien
On dirait q u ’ils ne fabriquent des nom de I’Assembiee Nationale,

deputes que pour mieux les detruire. II chambre basse du Parlemenl
suffit que je  passe en autobus avec M. Taupin devant la Chambre pour qu ’un



sourire sarcastique eclaire son visage.
Est-il royaliste? Non.
Bonapartiste ? Pas davantage.
Aspire-t-il a la dictature? II en a horreur.
So what ?...
II est an  modern dont l ’esprit revolutionnaire se lim ite a le faire voter 

radical, et, s ’ii est de tres mauvaise humour, radical-socialiste. Mais il vote. II a 
un depute. Un depute qui, peut-etre. au mom ent ou Г autobus passe devant la 
Chambre, invoque les principes imprescriptibles de 89 et les Droits de 
l ’Homme. Pourtant il n ’y croit pas, il n ’y croit plus. M . Taupin pretend qu’un 
bomme n ’est plus le mem e une fois qu’il s ’assied la, au milieu de six cents 
autres. II a peut-etre raison. [...] A leur mine, on peut juger que ses voisins 
pensent comm e lui. Jam ais on ne pourrait croire que ce sont les passagers de 
1’autobus qui ont envoye a la  Chambre les gens qui у sont assis. Ils semblcnt 
vivre sur deux planetes differentes.

La conclusion est, en general, donnee par un m onsieur decore :
« Cc qu ’il nous faudrait, c ’est un hommc a poigne. qui fasse un peu d ’ordrc 

la-dedans, un bon coup de balai ! »
On pourrait penser alors que ces gens 4  poignfe "  qui fait. preuve d"unev . .. ^  , autonte rerme et energique

asprrent a  la dictature. Erreur. Qu un homme ^ ёга, m _ personne coupable
a poigne se signale a 1 horizon, qu’il parle d’actes malhonnetes ou crim.inels
de reform er les institutions parlementaires, stigmatiser -  condamner
de mettre de l ’ordre, de faire regner la egorger -  tuer en coupant la gorge
discipline, et, pour un satisfait, voila mille
mecontents. On crie au scelerat. On stigmatise la trahison. On veut egorgcr la 
Republique ; ils ne passeront pas. On en appelle a 89, et ce chiffre dont riait tout 
a l ’heure M. Taupin, le rend maintenant grave.

Un observateur impartial serait done tente de croire que ce qui tient le plus 
au cceur des Franqais, c ’est le suffrage universel, l ’expression de la volontc du 
peuple, les institutions republicaines, en un m ot la Chambre. Mais il suffit de 
passer en autobus... (voir p lus haut.)

On comprendra. dans ces conditions, que la France soit un pays difficile a
g o u v e m e r , le  p o n v o ir  v o u s  у  e c h a p p a n t d e s  m a in s  a  peine Г а -t-o r. sa is i. P o u rta n t 
les e tra n g e rs  o n t  to r t  d e  ju g e r  se v e re m e n t les ta x e r  -  qualifier ncgativement,
F ra n q a is  su r  ce p la n  e n  les t&xant de accuser
versatility. C ’e s t  ia, a m o n  o o in t de  v u e , u n e  vereatffife /  -  caractere ou attitude
p re u v e  de  b o n n e  sm ite . imprevisibles et variables, inconstants

Beaucoup de pays perdent la tete parce qu ’ils perdent leur gouvemement. 
Les Franqais, auxquels leurs gouvemements pourraient bien faire perdre la tcte, 
ont I’incomparable merite de la gardcr froide en cctte occasion. Exemple sans 
doute unique dans le monde, la France possede un corps suffisamment solide



pour lui perm ettre de vivre sans tete un mois sur quatre. Tandis q u ’il est chez 
nous une necessite, le gouvernem ent est pour la France un luxe que peuvent lui 
perm ettre de s ’offrir trois, quatre ou cinq fois par an la solidite de son 
administration, et aussi ce fam eux Bon Sens, grace auquel cette admirable 
nation peut, sans perdre I’equilibre, s’engager dans ics plus dam nes chemins.

II

Les Frangais croient assez volontiers que l ’etranger vit les yeux fixes sur 
la France. C ’est du m oins ce que leurs joum aux assurent lorsque, a la moindre 
crtse, ils c c riv en t: Chaque jo u r  I ’etranger nous observe.

Pour ma part, il m ’est rarem ent arrive de se poster -  se placer, se mettre
me poster au som m et des falaises de Douvrcs 
avant 1c debut du jou r pour voir, a la lorgnette, 
comment se levent les Frangais. Je trouve 
cela indecent. Well... П у a sans doute de 
damnes etrangers qui passent leur temps a да, 
je  suppose.,. [...]

Les Francais sen t persuades que leur 
pays ne veut de rrial a personne, Les Anglais 
sont m ep risan ts ; les Americains 
dom inateu rs; les A llem ands sadiques ; les 
Italiens insa is issab les ; les Russes 
im penetrable s ; les Suisses suisses. Eux, 
Francais, sont gentiis. On leur fait des 
miseres.

И у a deux situations pour la France : 
Dom iner le m onde par son ravonnement 

(ccmquetes territoriales, developpem ent des 
Arts et des Lettres, etc.). Ce sont les grandes 
epoques heroi'ques de la France rayonnante.

Ou bien etre envahie. vaincue. Elle est 
alors fouiee pieds. m eurtrie, cruclfiee. Ce 
sont les grandes epoques heroi'ques de la 
France h um iliee.

Le prem ier etat satisfait chez le Frangais 
son orgueil et son besoin de grandeur. C ’est 
son cote N apoleon. II puise dans le second les

lorgnette /  -  lunette d ’approchc, 
jum eile
indecent -  qui choque, les 
convenances (=scandaleux,
inconvenant, deplace) 
insaisissable -  I) qu’il est difficile 
de comprendre ou de definir (= 
inexplicable) 2) que 1'on ne peut 
attraper (•- imprenabie) 
impenetrable -  1) qui ne laisse 
lire aucune emotion ou aucun 
sentiment (= renferm e); 2)
impossible a comprendre et a 
expliquer (= incomprehensible, 
enigmatique) 
snisse m -  portier 
rayonnement in -  influence et 
prestige
envahi -  occupe, pris de force 
fou ler aux pieds -  traiter avec 
mepris et eynisme 
meurtrir -  blesscr moralement 
cricificr ~ mcttrc sur la croix ; 
martyriscr moralement 
humilier -  blesser Г amour-propre 
de qqn
cote Napoleon -  cote qui 
rapproche le Frangais a Napoleon 
(Napoleon Bonaparte (1769-1821) 
-  empcreur des Frangais (1804- 
1815), brillant conquerant)

5 Le major avait d ’abord ecrit « comment se lavent » (how they wash). Son eollaborateur 
lui a  fait remarquer que les Frangais pourraient voir la une desobligeante allusion a la recente 
statistique qui a revdle qu ’ils employaicnt annuellcment deux fois moins dc savon de toilette 
que les Anglais. « O f course, dit le Major, mcttez « se leven t», mais c ’est encore plus 
shocking !... »(N ote du Traducteur.)



forces irresistibles du relevement. C ’est son 
cote Jeanne d 'A rc.

Le Franqais imagine mal que Г on puisse -  
sans se meprendre -  voir la France autrement 
qu 'un  ram eau d ’olivier en main, tcndre proie a 
la merci de belliqueuses nations. L ’observateur 
de bonne foi ne saurait m anquer de trouver 
assez legitime cet etat d ’esprit, puisque, trois 
fois en m oins d ’ un siecle, la France a subi les 
plus sauvages fureurs de la race teu to n n e ; 
toutefois si, prenant le recul necessaire a un 
jugem ent impartial, il abandonne les annales 
des quatre-vingts dcmieres annees -  une 
poussiere dans le sablier de l ’Histoire -  pour 
etudier celles des siecles precedents, il est bien 
oblige de considerer qu ’un Espagnol dont la 
ville fut mise a sac par les armees de Napoleon 
peut difficilem ent voir la France sous Г aspect 
d ’une innocente persecutee. [...]

Persecutee par ses ennemis qui iui font la 
guerre, par ses allies qui font la paix sur son 
dos. par le monde entier qui prend ses 
inventions (les Franqais ne savent qu ’inventer 
pour se plaindre ensuite qu’on le leur a pris).
Le Franqais se sent egaiement persecute par les 
F ranqais: par le gouvemem ent qui se paie sa 
tete, par le fisc qui lui fait payer trop d ’impots, 
par son patron qui paie bon m arche ses
services, par les commerqants qui font fortune a ses depens, par lc voisin qui dit 
du ma! de lui, bref, par anybody...

Cet etat de menace oil sans cesse il se croit aceule sem ble le mobffiser dans 
un etat perm anent de self-defense. C ’est ce qui ressort clairem ent quand deux 
Franqais se demandent de ieurs nouvelles. A 
I’etranger, on va bien, on va mal, on va. En 
France: « On se defend... »

II у a dans le « Je me defends comm e je  
p e u x » du Franqais moyen le cas d ’un 
perpetuel assiege. Qui done investit le gentil 
Franqais ? U n mot tres bref de son vocabulaire, sur lequel mon si devoue 
collaboraleur et ami a bien voulu attirer mon attention, m ’a livre la  secrete 
identite des assiegeants : c ’est ils. E t ils c ’est tout le monde : les patrons pour les 

.em ployes, les employes pour les patrons, les domestiques pour les m aitres de 
m aison, les maitres de maison pour les domestiques, les autom obilistes pour les

Jeanne d ’Arc (1412-1431) -  
heroine nationale. franqaise. 
Entendant des voix, elle partit 
delivrer Orleans des Anglais et fit 
sacrer Charles VII a Reims (1429). 
Capturee, elle fut jugee comme 
herctique et brOtee vive a Rouen 
se meprendre -  se tromper 
rameau d’olivicr -  petite branche 
d ’olivier, symbolise la paix, la 
gloire et l’abondance 
p r o ie / -  victime
a la merci de -  dans une situation 
de dependance par rapport a qqn 
belliqueux -  qui aime la guerre ; 
agressif
de bonne foi -  sincere e t honnete 
teuton -  des anciens peuples de la 
Germanie
sablier m -  instrument pour mcsu- 
rer lc temps, par I’ecoulement du 
sable d ’un compartiment a l ’autrc 
m ettre a  sac -  delruire une ville et 
volcr ses gens (pffler, devaster) 
persecutor -  poursu ivre; 
martyriser, opprimer 
sur lc dos de -  au detriment de 
qqn, aux depens de 
se payer la tete -  se m oquer de ; 
dupcr ou tromper 
bon marche -  pas cher

acculer -  mettre qqn dans 
l’impossibilite de reculer, d ’agir ou 
de repondre; pousser 
assidger -  importuner, poursuivre 
investir = assieger



pietons, les pietons pour les automobilistes, et, pour les uns comm e pour les 
autres, les grands ennemis communs: l ’Etat, le fisc, I’etranger.

Environne d 'enncm is comme Г Anglais harceler -  attaquer ou poursuivre
d ’eau, harcele par d ’insatiables poursuivants sanscesse
qui en veulent a son beau pays, a son en vouloir a -  hair, detester; tenir
portefeuille, a sa liberte, a ses droits, a son rancune£tre lmte contre
f  r  , r. , sur ses gardes — particuiierement
honneur, a sa femme, le F r a n k s ,  on le mtflant ” vigilant F
concevra aisement, demeure sur ses gardes.

II est mefiant.
Puis-je merac dire qu’il пай mefiant, grandit mefiant, se m arie mefiant, fait 

carriere dans la mefiance et meurt d ’autant plus mefiant q u ’a 1’instar de ces 
timides qui ont des acces d ’audace, il a etc a diverses reprises victim e d ’attaques 
foudroyantes de credulite ? Je pense que je  puis .6

De quoi done sem efie  le Frangais? Yes. o f  what exactly?
De tout.
Des qu’i! s ’assied dans un restaurant, lui qui vit dans le pays ou Гоп mange 

les meilleures choses du mondc, M. Taupin commence par se m efiet de ce qu’on 
va lui servir. Des huitres, oui.

«M ais, dit-il au maitre d ’hotel, sont-elles vraiment bien? Vous me les 
garantissez ? »

Je n ’ai encore jam ais entendu un maitre d ’hotel repondre : « Non, jc  ne 
vous les garantis pas ! » En revanche, il peut arriver de l’entendre dire : « Elies 
sont bien... Mais (et la il se penche en confident vers son client)... pas pour vous, 
monsieur Taupin... (ou monsieur Deletang- со1кёсгайоп f  _ acceptation ou
Delbet ou monsieur Dupont) » ce qui constitue, confirmation publiques de la
surtout si M. Taupin est accompagne, une tres valeur.de qqn
flatteuse consecration.

D ’ailleurs, M. Taupin sait trcs bien que, si les huitres sont annoncces sur la 
carte, c ’est qu’ellcs sont fraiches, mais il aime qu’on le rassure, et surtout il ne 
veut pas etre pris pour quelqu’un a qui « on tire la jam be » . 7

M. Taupin se mefie meme dc 1 eau , il frelate — falsifie. altere, denature
demande de 1’eau frarche comm e s’il cxistait pomerol — celebre vin rouge de
des carafes d ’eau chaude ou polluee. II veut du Bordcau 
pain frais, du vin qui ne soit pas irelate... bibine f  -  boisson alcoolisee de

« Est-ce que votre pomerol est bien ?... inauvaise qualite

6 « Could I ?... 1 think I could ». Meme observation que precedem m ent: la traduction 
litterale est parfois la seule qui conserve au tcxte son cachet britannique. (Note du 
Traducteur.)

1 You’re pulling my leg! Litteralement: « Vous tirez ma jam be ». Locution anglaise qui 
veut dire : « Vous voulez me faire marcher ! » 10 (Note du Traducteur.)



On peut у aller ?... Ce n est pas de la bibine8 au moins ! »
Good L o rd ! Que serait-ce dans un pays comme le mien ой se mettre a 

table peut etre une si mauvaise aventure !
Ayant ainsi fait un bon (petit) repas, M. Taupin refait mentalement 

Г addition.
« Par principe », me dit-il, et parce qu ’il nc veut pas qu ’on la lui fasse a 

Vesbroufe. Trop commode. S ’il ne trouve pas
d ’erreur, il semble de^u. S ’il en denichc une, il ^ о т ^ а т ”1** ~ par dupcrie’ cn 
est furieux. Apres quoi. il s’en va, plus mefiant gi“rT d ’Austerlitz -  gate a Pans 
que jam ais, dans la rue.

II у a  quelque temps, comm e je  me rendais gare d ’Austerlitz (il faut bien у 
passer) pour aller dans une petile ville du Sud-Ouest avec M. Taupin, celui-ci 
m ’avertit qu ’il ferait une courtc haltc dans une pharmacie pour acheter un 
m edicament dont il avail besoin.

« Too bad !... Vous etes souffrant? demandai-je.
-  Non, pas du tout, mais je  me mefie de la nourriture gasconne.
-  Ne pouvez-vous acheter votre medecine sur place?
-  On ne sait jam ais, dans ces petites villes... Je serai plus tranquille si je la 

prends a Paris. »
A m a grande surprise, notre taxi depassa plusieurs pharmacies qui avaient 

tout a fait Fair de pharmacie. mais en lesquelles M. Taupin ne semblait pas avoir 
confiancc. Je compris alors le sens de cette inscription framjaise qui m ’avait 
toujours laisse perplexe : En venle dans toutes les bonnes pharmacies. Celles 
que je  venais de voir, evidemment, c ’etaient les autres. [...]

Comm e nous gagnions la gare, je  remarquai que M. Taupin, inquiet, jetait 
de tem ps en temps un coup d ’oeil sur sa montre. II devait se mefier de « son 
heure », car il finit par demandcr au chauffeur s'il avait I ’heure e.xacte. Un 
Anglais ou un Allemand demandent : What time is it? ou Wieviel Uhr ist es ? et 
on leur donne l'heure... M. Taupin ne saurait se contenter d ’une heure comme 
une autre. 11 veut l ’heure exacte. L ’heure de
l ’O bservatoire. de Greenwich, du Mom = observatolre de
Pajom ar En l ’occurrence il parut tranquilli.se Greenwich -  observatoire dans la
par l’heure du taxi-place qui ne differait pas banlieue de Londres
ser.siblement de la sienne. Mais. arrive a la mont Palomar -  observatoire
gare. il fit une ultime verification dans la cour aux Htats-Unis
en m ’expliquant que les horloges cxterieures I’heure du taxi-place -  l horloge
des gares avancent toujours de tro.s minutes trouvant a la station des taxis 
pour que les gens se pressent. M. Taupin mit done sa montre a l’heure de la gare 
moins trois minutes, plus une m inute d ’avance pour le principe, ce qui lui fit 
perdre au moins soixante secondes.

8 En franqais dans le texte.
9 « Bonte divine ! »



Nous nous dirigeames ensuite vers notre coins-fenetre -  dans un wagon,
train et nous installames a deux coins-fenetre . places pres de la vitrc, l ’une en
Puis nous descendimes faire quelques pas sur facc de Г autre
le quai, mais, auparavant. mon ami marqua trois places de son chapeau, de son
parapluie ct de mon wateфroof.

« Nous ne sommes que deux, lui fis-je observer.
~ C ’est plus sur, me dit-il, les gens sont tellem ent sans gene ! »
Quand au train, je  pensais M. Taupin rassure puisqu’il avait consults 

l'indicateur ; pourtant, avisant un employe, il lui demanda :
« On ne change pas, n’est-ce pas, vous etes sur ? »
Et, se toum ant vers m o i :
« Avcc ces indicateurs, je  me mefie... »

* *
*

11 n 'y  a rien de tel qu 'un  compartiment de train pour voir surgir la fameuse 
hydre des ils. Je le savais, mais, cette fois, je  
fus gate. Le monstre, a vrai dire, paraissait 
cngourdi dans une somnolence generate, 
lorsque, vers la tin dc cctte joum ce sombre et 
froide, la lumiere electrique de notre wagon 
declina.

« Ils pourraient tout de meme, dit une 
petite septuagcnaire a chaufferette, verifier 
leurs wagons avant de les mettre en service ! »

Jusque-la tacitum es. plutot mefiants et sur 
leur quant-a-soi. occupes a lire leur journal ou 
celui des autres (Vous permettez?.... M erci 
bien...), les cinq Franqais du compartiment, qui 
n’attendaient sans doute que le signal, ou 
plutot le signe ils, du rallicment, partirent a 
l’attaque. Tel un ballon du rugby, le ils fut 
aussitot repris par une dame cossue a voilette 
et petit chien (Quand je  pense qu ’ils me fo n t  
payer un billet pour cette pauvre petite betel) 
pour etre rattrape au vol par un monsieur 
visiblement tres sur dc lui, voyageant sous la 
protection d 'une rosette, d ’une chaine d’or et 
d ’un triple menton, lesquels furent agites de 
soubresauts par son tire goguenard.

« Pensez done !... Mais ils s’en fiehent, madame ! Ils se fichent du tiers 
comme du quart...

-  Sauf du tiers provisionnel.... intervint M. Taupin (pas mecontcnt du tout).
-  Bien sur !

gate -  comblc, satisfait pleinement 
engourdi -  qui est dans un demi- 
sommeil (= endormi, inerte) 
so m n o len ce /- demi-sommeil 
decliner -  faiblir
septuagenaire -  age entre
soixantc-dix et quatre-vingts ans
chauffereU e /  — appareil pour se
chauffer les pieds.
taciturne — qui parle peu.
silencieux
sur son quant-a-soi -  distant, 
reserve, retenu 
cossu -  riche
rosette /  -  insigne (symbole) 
d ’officicr de certains ordrcs porte a 
la boutonniere
soubresaut m -  saut brusque : 
tressaillement
goguenard -  narquois, moqueur 
du tiers comme du quart -
compliitement ct tout a fait 
tiers provisionnel m -  V> de
I’impot sur le revenu qu 'on paie 
d ’avance pour l'annee a venir



ils se f... -  ils se foutent (tres fam  ) 
(=se moquer de, se ficher de, etre 
indifferent a)
melee /  -  debat oil s ’expnment de 
vives oppositions

-  Pourvu qu’on paie !...
-  Ils se f... du reste !
La melee etait devenue gdnerale. Un

vieil instinct sportif me faisait regretter de 
ne pas у participer. Rcduit a mon role 
d ’arbitre muet, je  continuai a m arquer les points et les ils.

« Si on avait un gouvernement...
-  II у en a un, mais c ’est comm e s’il n ’y en avait pas.
-  Ce qu 'il nous faudrait, c ’est un gouvernement qui gouveme...
-  Vous en denrandez trop !
-  Un honirne a poigne...
-  Je te balancerais tout ca ! Un bon 

coup de torchon !
-  En attendant, ils sont la !
-  Je pense bien! Et ils у restent !
-  Ils ne pensent q u 'a  s ’cn mettre plein 

les poches !
-  L ’assiette au beurre !
-  Et les voyages aux frais de la 

princesse...
-  Qui est-ce qui paie tout да, je  vous le 

demande tin peu ?
-  C ’est nous!
-  C ’est vous!
-  C ’est moi!
-  Mais bien sur ! A ! non, ils v vont

a poigne -  qui fait preuve d ’une 
autorile ferme et energique 
je te balancerais tout ya ! (Jam.) -  je 
me debarrasserais de tous да ! je 
liquiderais tout cela ! (« te », sans 
s 'appliqner a personne , confere m e  
nuance expressive)
coup de torchon (jam.) -  purifica­
tion radicale uu liquidation de qqch 
assiette f  au  beurre (Jam.) -  source 
de profits generalement lies a une 
position sociale
aux frais de la princesse (Jam.: 
humoristique) — sans payer soi-meme, 
mais aux frais de Г Etat, d ’un 
organisme (= gratuitement) 
un peu -  a la tin de la phrase prend la 
valeur de rcnforcement et peut se 
traduire en russe par « к а » : 
Рачрешите-ка у Вас спроси ть 7 
ils у vont f o r t ! -  ils ne se gcnent 
pas 1 ils exagerent ! c ’est trop ! 
marcher -  aller bien, faire des progres 
mettre a plat -  m iner

f o r t ! Quelle honte ! Notre beau pays !
-  Et qui ne deinanderait qu ’a marcher !
-  Ils finiront bien par le m ettre a plat !
-  11s cn scraient capables !
-  Enftn, regardez... cette voiture, да 

n ’est pas une honte ? Quand je  pense qu’il у a des etrangers qui voyagent ! 
Quelle opinion ils doivent avoir ! (Des yeux se toum erent vers moi comm e pour 
s’excuser... « Que 1’Angleterre nous pardonne ! »...)

-  J ’ecrirai a la compagnie...
-  Vous pouvez bien leur ccrire, allez !... Ils ne la liront mem e pas. votre 

lettre ! »
Comme le controleur passait a cet instant, la dame au petit chien l ’attaqua :
« C ’est une honte, vous entendez, une honte ! Rem boursez-m oi mon billet !
-  Si vous avez une reclam ation a faire, madame, dit 1’employe, il faut ecrire 

a la S.N.C.F.
-  Alors vous, vous serve/, a quoi ?
-  Je controle les billets, madamc... Votre billet, s ’ll vous plait ! »



bataille, lutte, dispute

Le monsieur a rosette, qui brulait d ’intervenir, se je ta  dans la bagarre :
« Je vous prie, d ’etre poli avec bagarre f  

madame ! verbale
-  Je suis poli, monsieur, et d ’ailleurs je 

ne vous ai rien demande. Votre billet, s’il vous plait !
-  Eh bien, je  ne le presenterai pas !
-  C ’esl ce qu’on va voir... Si vous voulez iouer au plus fin ...
-  Qa, c ’est trap f o r t ! Vous me le 

paierez cher, mon am i. . . 10 Et d ’abord (il fit 
sauter un porte-miue en or au bout de sa 
chame), Iaissez-moi relcver votre numero... »

Le monsieur sc souleva vers la tete du 
controleur tout en ajustant son lorgnon, puis, 
lechant sa mine :

« ...Trois mille neuf cent quatre-vingt- 
sept... Eh bien, le 3987 ne perd rien pour 
attendre, ie vous en fiche mon billet... que 
void ... en attendant mieux, mon ami, 
beaucoup mieux ! »

Le controleur sourit, tranquille, et, clic-clac, poinconna.
« Rira bien qui rira le dernier, dit la rosette...
-  En attendant, presentons les billets, s ’il vous p la i t ! »

joucr au plus fin -  essayer de 
tromper (= ruser)
portcminc -  petit tube a mine de 
crayon pour ecrire ou dessiner 
lecher -  passer la langue sur 
le 3987 ne perd rien pour attendre
(menace) -  le 3987 sera puni comme 
il le merite
je  vous en fiche mon billet (fam.) -
1) au sens figure  : jc vous le. garantis
2) au sens propre : je  vous ie donne 
poinyotmcr -  realises un trou dans un 
ticket ou dans un billet

De mauvais are, les voyageurs, 
marmonnant. s ’executerent. Des que 
l ’employe eut refermc la porte du
compartiment, la dame au chien dit dans un 
sifflement derriere sa voilette :

« Tsss... Quel e s p r it! Jamais on 
n ’aurait vu y'a avant la guerre ! Et ils sont 
tous comme celui-la !

-  Pires, madame !
-  Tout se tient. allcz 1 »
Quclques, instants plus tard, comme je  prenais Pair dans le couloir,

j ’entendis le controleur confier a son collegue qui venait de le rejoindre :
« Je ne sais pas ce qu’ils ont aujourd’hui, mais ils ne sont pas a prendre 

avec le poinyon... M efie-toi... »

dc mauvais grc -  contrairement a son 
desir, a contrccceur 
marmonner -  parler entre ses dents 
de maniere indistincte, confuse 
s ’executer -  sc resigner a, obeir a, sc 
soumettre a
tout sc ticnt, allev,! -  i c i : ils sont 
tous de connivence ! les uns valent les 
autres, allcz !
poinyon m -  instrument metallique 
pointu qui sert a realiser des trous

Des controleurs qui se mefiaient des voyageurs, des voyageurs qui se 
mefiaient des controleurs, qui done, dans ce train de France, train de la 
mefiance, etait le plus mefiant ?

10 Quand un Francais dit « mon ami » a un autre Francais de cette fayon, e 'e st qu’il le 
considere deja comme son ennemi. (Note du Major.)_



Je me le demandais encore lorsque nous arrivam es a destination.
Dois-je dire que M. Taupin se montra assez mefmnt, une fois descendu a 

Г hotel, notam inent pour le lit qu ’il tata, les draps qu ’il palpa, l'arm oire qu ’il 
ausculta ? Je ne crois pas que cette mefiance lui soit particuliere, il est ainsi des 
millions des Franqais qui se m efient des hoteliers, des additions, des huitres. des 
femmes qui les menent par le bout du nez. des militaires qut les font m archer en 
avant, des politiciens qui les font marcher en 
arriere, des antimilitaristes qui vendraient la 
France au monde, des instituteurs qui 
bourrent le crane11 de leurs enfants, de leurs 
ennemis, de leurs amis, et, secretement, 
d ’eux-memes.

I l l
EE ROYAUM E D E  LA SUBDIVISION

Les livres de geographic. et les dictionnaires d is e n t: « La Grande-Bretagne 
compte 49 millions d ’ames », ou bien : « Les Etats-Unis d 'A m erique totalisent 
160 millions d ’habitarils ».

...Mais ils devraient dire : « La F’rance est divisee en 43 millions de 
Franqais ».

La France est le seu! pays du monde ou, si vous ajoutez dix citoyens a dix 
autres vous ne faites pas une addition, mais 
vingt divisions. Ce serait l ’affaire d ’un 
Freud bien plus que celle d ’un major 
britannique que de montrer pourquoi ces 
guillotineurs de rois, etem ellem ent partages. 
revent de Buckingham Palace et d ’union 
nationale, cette chi mere inaccessible, 
depeinte a longueur d ’annees comme la 
panacee seule propre a panser toutes les 
plaies des Franqais dechires. 11 faut au moins 
une guerre pour appliquer cette prescription, 
qui porte alors le nom d ’Union sacree. Les 
Franqais forment alors cent cinquante 
divisions [...]

Aussitot la paix revenue, la France 
rcprend le combat. A l’ombre de ses 
frontons qui pronent l ’Egalite et la 
Fratemite, elle s ’adonne en toute liberte a 
l’un de ses sports favoris, peut-etre le plus 
populaire avec lc cyelisme : la lutte de classes. Ne voulant pas concurrencer les

Sigmund Freud (1856-1039) -
psychiatre autrichien, pere de la 
psychanalyse
Buckingham Palace -  palais a 
Londrcs, residence des monarques 
anglais. Pour le Major il symbolise un 
gouvernement fort, a cote de l’union 
nationale. ces deux notions n’allant 
jamais I’unc sans 1’autre. Or, selon 
lui, il n’y a en France ni l’un ni l’autre 
panacce f  -  medicament universel 
pouvant guerir tous les maux, solution 
qui permet de resoudre tous les 
problemcs
division/ -  ic i: ‘unite militaire’, alors 
qu’au debut de '.’alinea il est employe 
au sens de ‘partage ou separation en 
plusieurs groupes' ; rapproches si 
pres l’un dc l’autre ils forment unc 
espcce de jeu de mots

m encr par lc bout du пег (jam.) -  
influencer et faire agir scion sa propre 
volonte (= manipuler) 
bourrer -  remplir le plus possible 
crane m (Jam.) -  tete



experts, je  leur laisserai le soin d 'exposer 1’evolution de ce sport a travers les 
ages, ses regies, ses tendances. Une chose, cependant, m ’a frappe :

-  Le pieton americain qui voit passer un milliardaire dairs une Cadillac reve 
secretenrent du jou r ou il pourra rnonter dans la CadiUac/_ voilurc de luxe 
sienne.

-  Le pieton francais qui voit passer un milliardaire dans une Cadillac, reve 
secretement du jou r ou il pourra le faire descendre de voiture pour qu’il marche

, i: a iscomme les autres
Quant a enum erer toutes les divisions qui separent les Francais, j 'y  

renonce. Une indication seulement: quand un Francais se reveille nudiste a Port- 
d e ^ o u c , on peut tenir pour certain qu ’un autre Port.de_Bouc _ sur la
Francais se leve antinudiste a M alo-les-Bains. Meditcrranee
Cet antagonism e pourrait s ’anete r la. Mais Malo-les-Bains -  ville et station
non. Le nudiste fonde une association qui balneaire sur la Mer du Nord
nomnrc un President d 'honneur (lui) et un
Vice-President. Celui-ci. s ’etant querclle avec le precedent, fonde un Comite 
пёо-nudiste, plus a gauche que le precedent. De son cole, Fantinudiste ayanl pris 
!a tete d ’un Jury d ’honneu r.... etc.

Le meme processus a lieu aussi bien pour la politique que pour le ski On 
vient de lancer la mode des skis courts. Aussitot, la France qui skie s’est scindee 
en anticourts el antilongs. 11 у a dans chaque sc sc jn<| e r  _ separcr ou se 
Francais un « anti » qui dort, et que reveille le diviser
moindre « p r o ». C ’est ce qui explique inextricable -  trop complcxe et
Г inextricable puzzle des groupes poiitiques embrouille pour ctre comris
francais. Comm ent un Anglais normalement l)uzzle m j, ^  |eu de Patie"ce

. . , .. . , compose d un certain nombrc
constitue, с est-a-dire tout juste apte a d. ^ mcnls ёёсоирёч q u 4 1  faut
differencier un cons^rvateui d un U^vailliste, rassembler pour reconstituer une
pourrait-il saisir les capitales nuances qui image 2 ) (figure) probleme tres
separenl un gauche republicain d ’un difficile a resoudre, chose difficile
republicain de gauche, ou un depute d ’Union a comprendre
republicaine el d ’action sociale d ’un depute r<’nservateur' travailliste

‘ , .. i о ■ it membres tie deux pnncipaux partis
d Actum republicaine el sociale ? Rcellemem, m  Ang|eterrc
je ne puis.

Incapable d 'exam iner les cent mille divisions des Francais (dont on sait 
pourtant qu ’ils ont horreur de c q u p e r je s  C0U[)er |es chcvcux en quatrc _ 
cheveux en quatre), je  me contenterai d etudiei compliquer. vouloir etre trop malin
cellc qui portage la France de chaque jou r en

En frangais dans le texte. (Note du Traducteur.)
13 On remarquera avec quelle prudence le M ajor evile de parler du pieton anglais qui 

est, sans doute, beaucoup trop correct pour rever dans la rue. (Note du Traducteur.)
14 Traduction littcrale de Really. / can't. (Note du Traducteur.)



traiter par-dessous la jambe -
faire litifere de, ne pas compter 
avec (= mepriser, negliger)

treve /  -  moment d ’interruption 
dans une dispute, moment de repos 
<= pause, repit)

deux camps : les fonctionnaires, qui assurent 
passer toujours apres les autres et etre traites 
par-dessous la iamhe's. les non-fonctionnaires, 
qui pretendent que tout le mal vient des 
fonctionnaires.

Le resultat, c ’est que tous les jours, sauf le 
dimanche -  jou r de treve ou, du reste, les Fran- 
?ais avouent eux-memes qu ’ils s ’ennuient 42 
millions de citoyens sont dresses contre le 43е.

A premiere vue, l’inferiorite numerique sem blerait condam ner les 
fonctionnaires. Mais il ne faut jam ais juger les choses a prem iere vue en France. 
Sans cesse on perce de nouveaux mysteres et i’on frnit par com prendre mieux 
pourquoi ces gens sont incomprehensibles.

Le citoyen qui penetre dans un commissariat de police, une caisse de 
Securite sociale, une mairie, me fait penser a un archer pret a partir pour la 
guerre de Cent Ans. Arnie de mauvaise

guerre de Cent Ans -  guerre entre 
la France et l'Angletcrre, de 1337 
jusqu’au milieu du X V ' sifecle 
pourvoir -  doter, equiper 
obtenir gain de cause -  gagner, 
vaincre. dominer un adversaire

humeur et pourvu de sarcasmes, il est d ’avance 
certain qu ’il n ’obtiendra pas gain de cause, 
qu’il va etre promene du bureau 223 de 
l ’entresol au guichet В du troisieme etage, du 
troisieme etage au com m issariat de police, du 
commissariat a la prefecture, ju sq u ’a ce qu ’il apprenne qu’un nouveau reglement 
le dispense du certificat demandc pour en exiger un autre, qui est le mem e que le 
precedent, mais necessite des formalites differentes.

En face de cet assaillant, auquel lc assaillant 
vocabulaire administratif, comm e pour 
I’indisposer d ’avance, donne le nom de 
postulant , 15 se trouve 1’em ploye fonctionnaire. 
souvent couvert d ’une housse blafarde et dc
vetements qu’il met p our le s fin ir15,

Contre le mur de son indifference ( J ’en 
vois d'autres... Si vous croyez etre le s e u l!... 
Ce n 'est pas moi qui fa is  les reglements...) 
viennent s ’em ousscr une a une les fleehes des 
allaquanls les plus belliqueux. voire les plus 
decores (Vous aurez de m es nouvelles, mon 
ami... J 'a i le bras long / / 15 A cet instant le 
monsieur au bras long sort de son ponefeuillc 
une carte barree d ’un trait rouge que personne 
n ’a le temps de voir, mais qui produit son eflet 
sur le public. II sem blc que lc bras long du

in -  personne qui 
attaque (= assiegeant, adversaire) 
indisposer -  11 incommoder,
mettre qqn dans une mauvaise 
situation (= gener, enerver, irriter) 
h o u sse /-  enveloppe pour proteger 
les meubles ou les vetements : i c i : 
blouse
blafard -  pale Iblcme, livide) 
s ’emousser -  devenir moins tran- 
chant ou moins pointu, га 1упиться 
belliqueux -  qui aime la guerre ; 
agressif
voire -  et meme
carte barree d ’un trait rouge -
carte de passe-droit, document 
identifiant les hautes fonctions de 
son detenteur



monsieur, passant par-tlessus la petite tete du revoquer -  relcver une personne 
fonctionnaire, peree les murs, traverse la Seine de ses fonctions ( = destituer) 
et entre chez lc ministre, qui revoqnc lc fautif. fautif -  qui est en faute (=

A l'abri, derriere son guichet, le (-HUPab!L'
fonctionnaire reste froid : il possede sur 1’assiegeant la confortable superiorite 
des gens assis a  la terrasse des cafes sur ceux qui passent. Et il a l'avantage du 
terrain. II se sent meme d ’autant plus chez lui qu ’il a sous la main une petite 
boite ou un petit panier (les fem mes surtout) oil il range ses petites affaires : 
ciseaux, tricot, gateau, -berl,ingots, parfois berlingot m -  bonbon a la menthe
meme le petit timbre qui manquait et que l ’on 0u aux fruits
avait cherche par megardc a sa place.

Est-ce parce que mes lettres sont souvent destinees a de lointains pays ?
Leur poids est tel que l'affranchissem ent ne fait jam ais un compte rond : la
demoiselle m ’annonce que j ’ai a payer 93 francs, 112, ou 187 et, si elle trouvc
assez facilement le prem ier timbre de 50 francs et le second de 30, elle doit
parfois ehercher le complement dans la chemise/ _  enveloppe dc papier,
« chemise s  d un colleguc a moms qu etlc ne dg carton pour ranger des
le decouvre dans sa fameuse petite boite. (J’ai documents
note que les demoiselles des postes ont une cabanas -  cigarcs cubains
predilection pour les vieilles boites a cigarcs. necessaire m -  boite pour des
Good heavens!... Quel damne chenmT peut ustensiles indispensable*

, ;  , , , atxdiairc m,f -  personne qui aide
b ien  su iv rc  u n e  b o ite  d e  c a b a n a s  a v a n t d e  une personne plus qualiiiee
terminer sa. carriere comme necessaire a p.x.T. -  Poste, Telegraphe et
ouvrage sur la table d ’une auxiliaire des Telephone
P.T.T. ?)

* *
*

II arrive que les combattants soient scpares par une plaque de verre percee,
й cenaine hauteur, d ’une' dizaine de petits projectiles auditifs _ cxpressjon
trous. Je croyais d aboid que ces trous etaient metonymique imagee qui designe
destines a laisser passer les projectiles auditifs. les paroles echangees par le
Mais non. Ils sont disposes de telle sorte que fonctionnaire et !e postulant qui
jam ais la bouche de l’employe et eelle du sont *‘mc^es P*111 et ^ autre
postillonnant postulant ne sc trouvent en meme ‘ellcs de/  fl^ h“  ou d“ bailf  ., , , , etre reduit a -  etre oblige de, etre
temps a leur hauteur. Les opposants en sont contraml •, (jc
reduits a crier plus fort. 11 arrive aussi que la menagcr -  installer, ic i: faire
petite ouverture soit menagge a la base de la prepose m -  employe charge
plaque de verre. au niveau de la tete du d’une fonction
prenose. L’assaillant doit alors eourber la courber-  incliner. pencher
sienne dans un mouvement qui le place deja en etat d ’inferiorite.

A travers ces fcntes, ces trous, ces guiehets, le Franqais consacre une 
prccicusc part de son existence a prouver qu’il existe, qu’il habite bien la ou il 
habite, et que ses enfants, n ’etant pas decedes. sont en vie.



On pourrait croire qu’un Frangais, n ’etant deceder-  mourir. succomber 
pas mort, vit. C ’est une erreur. Aux yeux de deci-s m - mort
Г Administration, il ne vit pas. II lui faut
d ’abord un acte de naissance, ensuite un certificat de vie, quelquefois les deux. 
(II est vrai que depuis peu le certificat de vie a etc remplace par une attestation 
de non-deces. Les Frangais aiment decidem ent jouer sur les mots, mem e quand 
il s’agit de mots avec lesquels il ne faut pas jouer.)

Ayant prouvc noir sur blanc, si l’on peut s ’cxprimer de fag on aussi funebre. 
qu’il est en vie. le Francais doit prouver bien
. . ■ i . n -i , - - funebre -  1) qui se rapporte auxdavantage si, voulant aller en Italie, il desire un .. . ... f  ,*  luneranles 2) (figure) sombre,

passeport. Aussi etrange que cela paraisse, le triite |ugui)re
voyage d ’un Frangais en Italie comm ence chez majeur -  aduitc
sa concierge, qui a qualite pour lui delivrer sur sceau m = visa, signature
I’heure -  ou plus tard suivant son humcur -  le Pctit doifd (fam-: humoristique) -
« certificat de domicile » dont il a besoin. Un SOUICC ((t un secrct)
Frangais m aieur ne saurait en effet certifier lui-meme qu’il habite la oil il 
demeure. II lui faut, pour ce faire, le sceau de sa concierge, ce petit doigt de 
Scotland Yard. II aura ensuite tout loisir d ’exhumer de vieux souvenirs en 
eherchant son livret militaire, qui n ’est generalement plus a la place ou il Г avail 
laisse dix ans plus tot.

II у a quelquc temps, je  rencontrai M. Taupin comme il se rendait au 
comm issariat de police. II avait besoin d ’une nouvelle carte d ’identife. Un 
observateur naif penserait que M. Taupin, honorablement connu dans son 
quartier depuis trente-cinq ans, n ’a pas besoin de quelqu’un d ’autre pour 
affirm er qu ’il est bien M. Taupin. Erreur. M. Taupin, pour dire qu ’il l’est, doit se 
m unir de deux temoins. On suppose que ces deux temoins doivent le connaitre 
de longue date. Nouvelle erreur. Les tem oins charges de dire qu ’ils le 
connaissent ne le connaissent absolument pas, mais sont connus du comrnissairc. 
II s ’agit en general du b istro t'b et de l’epicier qui se font avec le com m erce 
quotid.en des tem oignages de gen tils p e tits  f f  ^ б,ё m _ гётипёга1;оп> revenu
c.Q.t£$- supplementaire

C 'est l’aspect bonnr franq uette de ce bonne franquctte -  le Major 
doux pays oil un sourire fait m ollir le emploie comme apposition 'a la
gendarme, oil la loi presente toujours un petit bonne franquette -  sans fayons,
point faible par lequel elle sc laisse prendre, et «implement, de

, , . . . .  , . , mamere tamiliere
ou la stncte application du reglemcnt est
consideree com m e une sanction : ce qui im porte avant tout, c ’est la forme. Je

16 En frangais dans !e texte.
17 Une dispute dont on percevait les signes precurseurs a cclate a cet instant entre le 

M ajor et son co llab o ra tes  frangais, celui-ci lui ayant fait observer que la lenteur des services 
publics britanniques etait proverbiale, et findiffercnce des foncliormaires au moins egalc a 
celle de leurs collegues frangais. « Lenteur, j'adm ets, dit le Major. But not indifference, dites 
plutot flegme, you know... » (Note d 'un temoin.)



l ’ai compris a la minute meme de Calais -  port franqais sur le Pas-de-Calais
mon arrivee en France, a Calais, d&abuse -  qui a perdu ses illusions
en entendant un douanier № en ch an te , blase, triste)
desahuse dire avec un savoureux

savoureux -  piquant, agreable 
auvergnat -  d’Auvergne (province historique, 

accent auvergnat a un voyageur region administrative du centre de la France dans
qui avait commis deux le Massif central
infractions : Chi cha continue, vous jallez... -  Si 5 a continue,

« Chi cha continue vous vous allez... L’unc des particularites phonetiques
ja llez m ’o b lig er  к appliquer le  des Auvcr^ ats est celle de chumter les 
■' . “  consonnes sifflantes, с est-a-dire prononcer |J | au
R eglem en t... » ,jeu Je [s] et ( )au lieu de (z|

IV  
LE  PA YS D U  SHAKE-HAND

Pour les Franqais -  et pour beaucoup d ’autres peuples -  le pays du shake- 
hand, c ’est I’Angleterre . 18 M. Taupin, qui tient toujours, malgre ce que je  lui ai 
dit tnaintes fois, a me mettre dans les shake-hand (angl.) -  poignee de main 
courants d ’air. se croit egalement oblige de courant d ’air - mouvement d ’air qui 
me serrer la main avec une force rcdoublee se produit (dans une habitation (= 
parce que je  suis Anglais, Anglais du pays vcnt- bouffee) 
du Shake-hand. ‘ vigoureux -  energique

En verite, si le vigoureux shake-hand anglais est une image chere aux 
romans policiers franqais qui se deroulent en Angleterre pour faire plus vrai, le 
pays de la poignee de main, e 'e s t la France.

11 s ’est passe un peu avec le shake-hand ce qui est arrive avec la ta b le : les 
Anglais ont appris au monde la fay on de se tenir correctement a table. Mais ce 
sont les Franyais qui mangent. Les Anglo-Saxons ont, de meme, trouve un nom 
tres evoquateur pour la poignee de main. Mais ce sont les Franyais qui se la 
serrent. Ce genre de contact plutot barbare est, chez nous, reduit au minimum. 
Une fois que nous avons donne la main a quelqu’un, il n’a plus rien a attendre 
de ce cote pour le restc de la vie.

Un statisticien dont les calculs m ’inspirent la plus grande confiance, car il 
n’appartient a aucun institut de statistique [...], a calcule qu’un Franyais de 
moyenne importance, tel que M. Taupin ou M. Chamelet, passe (environ) trente 
minutes par jour, soit plus d ’une annee d ’une vie de soixante ans, a serrer des 
mains a neuf heures, a midi, a deux heures, a six heures. Cela, bien entendu, 
sans parler des mains des gens qu ’il nc connait pas, des visiteurs, des parents, 
des amis, ce qui sans doute porterait le total annuel a trois semaines de poignees 
de main et, pour la vtc, a trois annees. Si poignc, m _ artitulalion qui forme la 
1 on considere que ce travailleur du poignet jonction du bras et de la main 
passe (environ) trois heures par jour a table

18 Shake-hand etant un terme am£ricain, l’Angletcrre ne saurait etre que le pays du 
hand-shake, ce qui serait aussi faux. (Note du Major.)



et huit au lit, on arrive a conclure que le Frangais ne vit dans le sens anglais,
c ’est-a-dire correct, du mot, que trente ans sur soixante, ce qui est insuffisant. 19

* *
*

Pour cn revenir a la poignec dc main, qui est chcz nous a peu pres
standardisee depuis mille ans, elle possedc chez les Frangais de nombreuses
n u an ces: elle peut etre chaleureuse, amicalc, condescendante, froide, fuyante,
seche. II у en a qui estim ent n ’avoir serre une main qu’apres vous avoir brove
les phalanges. D ’autres conservent votre main . , ,v  b  b royer -  ecrascr, pilcr
comme s ils ne voulaient plus vous ia rendre, paimeqUct _  sorte de crepe
et s’en servent pour appuyer leur raisonnement qu’on mange chaude
avant de tout laisser tomber, 11 en est qui vous sillonner -  parcourir en tous sens
m ettent votre main au chaud entre les leurs. II
у en a qui, au contraire, sem blent vous glisser un parmequet20 tout tiede et mou 
dans la paume, ce qui est desagreable. D ’autres ne donnent que trois doigts, 
deux doigts, ou le bout d ’un seul. N ’importe : ils donnent quelque chose, on doit 
le prendre. Je vois souvent des Frangais faire des prodiges d ’equilibre et 
d ’acrobatie en plein milieu d 'un  boulevard sillonne de voitures pour faire passer 
dans la main gauche ce qu ’ils ont dans la main droite et, au risque de se faire 
cent fois ccraser, donner leur dextre a une pcrsonne qui les laisscra en general 
indiffcrents, mais parfois morts.

14 Un debat des plus orageux, dont on a pu croire un moment q u ’il allail metlrc fin a leur 
association, a mis a eet instant aux prises le trop gaiopant M ajor et sou co llab o ra tes  frangais, 
lui-mcme. un peu monte.

« Votre fagon de vivre, lui dit celui-ci, est simplement mortelle !
-  Les Anglais, retorqua le Major, aiment mourir en vivant ainsi...
-  Pourquoi alors ctes-vous venu vivre en France ?
-C e c i . dit le Major, est une autre histoire... Admettez cn tout eas que les Anglais 

perdent moins dc temps a table que vous...
- I l s  en perdent encore trop pour ce qu’il у a dans leur assiette, estima le Frangais. Et 

d ’ailleurs, c 'c st faux : vous prencz trois rcpas par jour alors que nous n ’en prenons que deux, 
et les statistiques prouvent bien que vous absorbez plus de calories !

-  Cela vient du fait, reconnu. que notre combustible est de Premiere qualite, dit le 
Major.

-  Et le the ? a interroge alors le Frangais.
-  What about the the ? s ’est etonne le Major.
-  Oui, avez-vous calcule qu’un Anglais qui prend son early morning tea a six heures du 

matin, son the au breakfast, son the au bureau vers onze heure (eleven's), son the au dejeuner, 
son the au the, enfin son the avant de se couchcr passe (environ) quatre ans dc sa vie en face 
d ’une theiere, qui n 'est au fond qu 'une chinoiscrie ».

1 e Major, deja tres rouge, a pic fere alors quitter la piece pour eclater dans la plus stricte 
intimite. II n 'est revenu qu’une heure plus tard, avec son sang-froid, el apres s'etre venae en 
allant ingurgitcr une cup dc son brcuvage favori dans un k'nglish tea-room  de la rue dc Rivoli. 
(Note d'un temoin.)

20 On notera que le Major, voulant sans doute aplanir le recent incident, a fait une 
elegante concession en cmployant la forme franqaise de pancake. (Note du Traducteur.)



Je regardais Г autre soir un critique dram atique terminer a la hate l ’article
que son journal attendait. Des amis s’approchaient, hesitaient un instant, puis,
comme pris de vertige, tombaient sur lui la main en avant. C ’etait plus fort
qu’eux -  et surtout que lui. Cinq fois cn cinq minutes je le vis serrer la main des
gens qui lui avaient d i t : « Je vous en prie... ne distant -  reserve, froid ; hautain
vous derangcz pas ! » mais 1'cussent juge bien sur ce chapitre -  en la mauere, a ce
distant ce soir-Id2' s ’il n’avait bouscule ses suJct ,
— —T-  , . , , susceptibihte/ - grande sensibihte
feuillets et abandonne son stylo pour leur dire ,, , ,lc u in e ia  v-i «“ ' a , ™  1 amour-propre, qui provoque (chez
bonsoir. C ar les Franqais sont sur ce chapitre une personne) une vexation pour
d’une extreme susceptibilite. Q uelqu'un peu de chose
notera tout de suite :

« Tiens!... II ne m ’a pas serre la main !... »
Et le voila cherchant aussitot dans sa vie de la veille le detail qui lui a 

echappe et qui a pu blesser son superieur. Ou bien : « II ne m ’a pas serre la main 
comme d ’habitude... », ce qui est egalement grave. Mais l ’offense des offenses 
c ’est de ne pas prendre une main et de la laisser pendre. Quand un Franyais d i t : 
« Je lui ai refuse la main ! » il en dit autant que nous lorsque nous declarons :
« Je Г ai coupe mort. »2~ [...]

Mais ce n ’est pas dans la seule facon de se dire bonjour que les Franyais 
semblent si etranges a leurs voisins. La suite est aussi etonnante.

Quand un Anglais rencontre un autre Anglais, il lui d i t : « Comment ailcz- 
vous ? » et il lui est repondu : « Comment allez-vous ? »

Q uand un Franyais rencontre un Franyais, il lui dit : « Comment allez- 
vous ? » et 1’autre commence a lui donner des nouvelles de sa sante.

A prem iere vue, la methode britannique loufoque -  extravagant, bizarre, fou 
parait loufoque. Mais a la reflexion elle est
peut-etre plus rationnelle que la methode franyaise. En cffet, dans le premier cas, 
personne n ’ccoute personne. Mais dans le second, a quelques exceptions pres, le 
Franyais n ’ccoute pas ce qu’on lui repond. Ou il est en bonne sante, ct la sante 
des autres lui importe p e u ; ou il est grippe, et sa grippe seule est importante. 
Exemple :

«T oujours ma sciatique... sciatique /  -  douleur qui suit lc
-  Ah 1 la sciatique ! Figurez-vous que traict du nerf sciatique (dans la

moi, c ’est le long de la jambe gauche... En f 3* 16 P“ ure de la CU1SSC et de
, ’ . , , . , . , la jambe); ишиас, воспаление
1951 j avais etc voir un specia lise ... encore ссдалищногонерва
un ! Vous ne savez pas ce qu’il m ’a dit ?... »

...Et le Franyais qui souffre, souffre davantage encore d ’avoir a taire sa
sciatique 54 pour ecouter la nevrite 51 de Г autre. IJ en est ainsi avec les bonnes
histoires, les accidents d ’auto, les chutes, les affaires, de teile sorte que Ton peut

21 En franyais dans le texte.
22 Traduction littcrale de "/ cut him d e a d !" (Note du Traducteur.)



le foie (l’ennemi intime n°l.„)
allusion aux abus de boissons 
alcoolisees
impetigo m -  maladie infeetieuse 
de la peau caracterisee par des 
pustules puis des crofltes jaunatres, 
импетиго, гнойничковый лишай 
s ’enquerir de -  s'inform er de

dire d ’une fayon generale que les Francais ne s’interessent chez eux qu’a ce qui 
ne les interesse pas chez les autres. Bien sur, cet egoism e dans la conversation 
ne leur est pas special; on peut en dire autant des autres peuples. C ’est vrai. Et
c ’est faux. Les Anglais s ’interessent aussi peu a leur prochain que les Franyais.
Mais, nc posant jam ais de questions 
personnclles sur les maux d ’estomac,
I’impetigo ou le foie (1’ennemi intime n° 1 des 
Francais). ils n ’ont pas a ne pas ecouter la 
reponse. S’etant ainsi enquis de leur sante 
respective, de celle de leurs proches, et des 
cnfants (Photos ? ... Superbes !... Je vais vous 
m ontrer les miens...), les Franyais passent au :
Qu 'est-ce que vous devenez?23

A 1’encontre des Anglais, qui ne se posent jam ais une question aussi 
angoissante, les Franyais veulent absolument savoir ce qu ’ils deviennent. C ’est- 
a-dire qu’en une minute il faut leur dire si Г on ne divorce pas, si Гоп n ’a pas 
demenage et surtout si Ton est...

... toujours au Credit Lyonnais ...

... ou aux A ssurances reunics ...

... ou a la Com pagnie des Petroles ...
Com m e si l ’interlocuteur s’etonnait de ce 

que Гоп vous v garde aussi longtemps.
Apres cet invenlaire, au cours duquel on n ’a pas manque de se lamentcr sur 

le mauvais sort qui vous poursuit et la bonne fortune qui atteint les autres, il est 
d ’usage de faire un rapide retour sur la sante avec un : Enfin, vous avez la sante, 
c ’est le principal, allez !

La conversation continue pendant queiques instants encore pour se terminer 
sur le non moins traditionnel : //  fa u t que je  me sauve... Allez, au revoir, allez !

J ’ai demande a plusieurs autochtones la sc sauver (Jam.) - parur, s’en aller
raison de 1’em ploi quasi rituel du mot : autochtone -  celui est ne du pays
« A lle z ! »  Personne n ’a pu m ’cclairer °“ '• habite; legcrement teinte
vraiment. Je pense qu’il s’agit d ’une sorte de d ironie loisqu '* s aail des
moven de locom otion invisible sur lequel aime 
partir le Franyais en quittant un autre Franyais.
Really most p ecu lia r ..1'*

Heavens ! J ’entends mon the qui siffle. Doux appel auquel ne saurait 
rcsistcr meme un Ires francophile Anglais. Je dois voir. Et j ’en resterai la pour le 

\ moment. Cela suffit, allez ...

Credit Lyonnais, Assurances 
reunies. Compagnie des Petroles
-  grandes societes anonymes ou on 
fait des placements

habitants des pays civilises 
moyen de locomotion -  type de 
transport

‘ ’ En franyais dans le textc.
"4 « Reellement tres bizarre ».



У
POL1S OU GALANTS ?

L es eco lier s  franqais savent tous qu’a  la  bataille de Fontenoy -  bataille qui a 
bataille d e  F on ten ov  le  com m andant des eu lieu en 1745 pres de Fontenoy 
gardes franyaises, M . d ’A nterroches [...], (Belgique actuelle) oil les troupes 
6. . , i л r • francaises ont battu les forces reuniess avanyant seu l vers le s  A n gla is, se  * , „ , .

“ . . . — anglaises et hollandaises
decouvnt et leur cria . st (jecUUvrir _ enlever son chapeau

« M essieurs les Anglais, tirez les (en signe de respect ou pour saluer) 
premiers ! » (= se decoiffer)

Les ecoliers anglais savent tous qu’a la 
bataille de Fontenoy le commandant des gardes anglaises, Milord  Hay, 
s’avanyant seul vers les Franyais, se decouvnt et leur cria :

« Messieurs les Franyais, tirez les premiers ! »
Quant aux experts -  partages de naissance -  ils ne se trouvent, bien

entendu, pas d ’accord, ce qui est leur metier. Pour certains, ces mots ont ete
prononces a l’adresse des Franyais par un de leurs chefs qui, voyant surgir les
Anglais d ’un brouillard tout britannique, se serait eerie (avec la ponctuation):

« Messieurs ! ... Les Anglais ! ... Tirez les premiers ! »
D’autres у voient unc ruse de guerre r u s e / - moyen employe pour tromper

classique a cette epoque, les strateges cpuiser -  utiliser ou consommer
franyais estimant q u ’il etait preferable de c°nip>etement 
, . * . , . ., ca r to u c h e / -  cylindre contenant la
laisser len n em i eputser ses premieres charged4jneaml(..ifellj патрон
caitouches pour mieux l ’attaquer ensuite.

Je crois toutefois equitable de rappeler brievement le recit d ’un temoin 
franyais, le marquis de Valfons, qui a e c r i t : « Les officiers anglais ayant fait 
approcher leurs hom m es jusqu’a quatre-vingt pas de la ligne franyaise 
s’arreterent, firent verifier l’alignement et, mettant le chapeau a la main, 
saluerent les officiers franyais qui, a leur tour, se decouvrirent.» 
(Extraordinaire, isn ’t it, ce que Von savait vivre et m ourir correctement a cette 
epoque.) » ...Ce fut alors que Milord Hay, s’avanyant seul, la canne a la main, 
jusqu’a trente pas dc la ligne franyaise, se decouvrit de nouveau et dit au 
commandant des gardes franyaises [...]:

« Monsieur, faites tirer vos gens ! » A quoi celui-ci repondit : « Non, 
monsieur, nous ne commenyons jam ais ». II у eut pourtant bien quelqu’un qui 
commenya. Sinon il n ’y aurait pas eu de bataille de Fontenoy et ce serait too bad 
pour les experts. Leur honorable compagnie voudra-t-elle bien laisser un ex­
major de l ’armee des Indes donner son avis ? A mon sens, il est possible -  je  ne 
voudrais pas faire de peine aux Franyais -  que quelqu’un ait crie aux troupes de 
Milord Hay : « M essieurs les Anglais, tirez les premiers ! »

... Mais il est hautem ent improbable25 que, dans les rangs anglais, 
quelqu’un ait compris. Chacun sait que, le monde entier English speaking, le

25 Highly improbable, locution qu’affectionnent les Anglais pour dire « tout a fait 
impossible ». (Note du Traducteur.)



privilege de Г Anglais est de ne 
comprendre aucune autre iangue que la 
sienne. Et meme s ’O comprend, il ne 
doit en aucun cas s’abaisser a le laisser 
croire.

Une etude objective de la verite 
conduit done un observateur impartial a 
considerer qu 'tl s’agit la encore d ’un de 
ces mots historiques uniquement crees 
a dessein de faire mieux assimiler les 
dates et les tableaux svnoptiques aux 
ecoliers. Les mots les plus durables 
etant naturellement ceux qui sont 
fabrioue-s de toutes pieces -  surtout 
quand il s 'agit d 'artillerie.

En la circonstance, le mot de 
Fontenoy semble tout enticr sorti des 
Forges de l’H istoirc franqaise, 
specialisees dans le lam inage a froid 
des formules heroi'co-galantes telles 
que : « Tout est perdu, fors
Thonneur... » ou : « Madame, si c ’est 
possible, с 'est fa i t ; impossible, cela se 
tera. »

Chez nous, les Acieries 
Historiques de B irm ingham et Leeds, 
bien qu’dgalement renonm iees pour le 
laminage a froid, se sont plutot 
specialisees dans la noble simpiicite : 
« L ’Augleterre compte que chacun fera  
son devoir » (Nelson avant Trafalgar), 
et le mot satirique et hautain, tel que : 
« Je ne donnerais pas un damne penny 
pour savoir ce q u 'il est advenu des 
cendres de Napoleon! » (W ellington), 
ou : « Ce que la France m 'a le mieux 
appris, c ’est de m ieux apprecier 
VAngleterre » (Johnson ) . 26

Les deux fabrications marchent 
toujours bon train et se concurrencent

a dessein de -  afm de. pour, dans le but de 
synoptique -  qui donne une vue gcneralc 
fabriques de toutes pieces -  surtout 
quand il s ’agit d ’artillerie -  ‘fabriques dc 
toutes pieces’ : entieremcnt inventees;
‘surtout quand il s ’agit d 'artillerie’ -  
comme le mot ‘piece’, en artillerie, est 
synonyme de ‘canon’, cela fait un jeu de 
mots
forge /  -  1) atelier ou les metaux sont 
travailles au feu et au martcau 2) (fig.) 
creation, fab rique; кузница 
laminage m -  compression d ’un metal pour 
le reduire en feuilles, en lam es; i c i : 
fabrication, production, creation 
Forges de 1’Histoire franqaise 
laminage a froid -  mctaphore dont les 
elements sont empruntes au langage 
technique
tout est perdu, fors I’honneur -  phrase 
attribuee a Franqois Г’г, roi de France, a la 
suite de la defaite de Pavie (1525), ou il fut 
fait prisonnier par les Espagnols 
fors -  hors, sauf. exceple 
Madame, si c ’esl possible, e'est fait; 
impossible, cela se fcra -  Rcponse do 
ministre des Finances Calonne a une 
demande de la reine Marie-Antoinette 
a c ie r ie /— usine ou on fabrique 1'acier 
Acieries Historiques -  meme metaphore 
du langage technique
Itirminghaiu, Leeds -  grandes villcs
industrielles d ’Angleterre
Nelson avant Trafalgar -N elson , Horace
-  (1758-1805), aimral anglais, vainqueur de 
plusieurs bataillcs, dont celle de Trafalgar, 
oil il fut tue apres avoir battu la flotte 
franco-espagnole
penny in -  monnaie anglaise de petite valeur 
Wellington, Arthur, due de -  (1769-1852) 
general anglais qui combattit Napoleon a 
W aterloo (1815)
Johnson -  ce nom etant ires repandu en 
Angleterre, il est difficile de savoir 
exactement qui est 1’auteur de ce bel 
aphorisme

26 A revocation de ce mot, une assez vive explication a eu lieu entre le Major et son 
co llaborates franqais, qui lui dit notamment , « L 'une des choses que j ’apprccie le plus quand 
je  voyage a Tetranger. c ’est dc penser que je vais retourner en France. » (Note du Traducteur.)



sans danger. Elles sont en effet, destinees principalement a la consommation 
interieure. Je n ’ai pas trouve trace de la version franyaise de Fontenoy dans les 
livres scolaires anglais et je  n ’ai jam ais vu une histoire de France rapporter le 
m ot de Wellington.

Si j ’ai commence a parler de la legende de Fontenoy, c ’est qu ’elle
symbolise a merveille, sinon l ’esprit de bravoure galante des Franqais, du moins
celui qu 'ils veulent avoir. Tout le monde sait bien que Гоп n ’a pas le temps,
dans les batailles, de prononcer de si jolies paroles. Les combattants font parler
le canon. Ce sont les historiens qui font ensuite parler les combattants.

Je ne voudrais pas que l ’on vit dans ces propos la moindre attaque contre
les historiens. Chacun son metier. Ils font le leur a merveille. M on coliaborateur
et ami, M. Daninos, qui fut un long moment, lors de la demiere guerre, attache a
mon Royal Battalion comme agent de , . . . ,y . . retraite des Flandres -  episode de la
liaison, me dit un jour, en pleine retraite. des Scconde guerre mondla|e (mal 1940)
Flandres, combien il regrettait de se trouver
au cceur de la bataille. Je crus d ’abord (et j ’en fus gene) qu ’il eut prefere etre 
chez lui. Mais non. En tant qu ’ecrivain il ne sc consolerait jam ais de ne pouvoir 
decrire ce choc gigantesque aussi bien que ceux de ses confreres qui n ’auraient 
pas ete dans le feu du combat.

Cela semble paradoxal et pourtant c ’est tout a fait vrai. Liberc des 
servitudes qui paralysent le combattant, telles que la peur du sous-officier ou 
meme de Геппегги, l ’historien peut seul dominer le debat, laisser tom ber les 
petites morts sans importance et donner au panache m _ aigaacc аШёе a ta
recit le panache et le liant necessaires. bravoure (= eclat, brio, lustre)

By Jove! voila qu’en parlant des gens liant m -  caractcrc homogene ou
qui doivent prendre du recul pour trailer un souple
sujet, je  me suis eloigne du mien. Je reviens prendre du recul -  s abstraire
, . p. , c- .  , . (s isoler mentalement) d’une situationdone a Fontenoy. Je serais finalem ent tente ., . ,• . , . pour 1 apprecier avec une plus grande

de croire que le « M essieurs les Anglais, 0 bjectivite
tirez les premiers ! » est la form e historique gens qui ne mangcnt pas les coudes
dc I ’Apres vous, je  vous en prie... bien au corps -  l’etiquette anglaise, quant
franqais. a la fa^on de se tenir a table, est tres

, A la vcntc, on ne saurait considerer que stricte : atnsi, on doit faire le moms
, . , , de mouvements possibles et tenir lesdes sens out ne man sent pas les coudes au . . v° --------------- -—  ------- ,---- — -------- :----  coudcs toujours au corns, ne jamais
corgs, qui gesticulent en parlant, qui parlent parlcr dc cc qu>on mange etc
en mangeant, et souvent de ce qu ils distiller -  ic i: raconter en savourant
mangent, qui, loin d ’attendre que les dames gaillard -  un peu libre, grivois, leste
aient quitte la table, s ’em pressent des le faire la cour -  chercher a plaire.
potage de distiller devant elles les histoires sedu‘re
les plus gaillardes. qui se croient obliges de faire la cour a votre femme, qui 
jugent incorrect d ’arriver a 8  h 30 quand ils sont pries a 8  h 30, qui s’embrassent



en public, qui s ’cmbrassent entre hommes, qui ne semblent jam ais avoir fini de 
se boutormer dans les rues a Paris et tiennent des conversations aux arbres des 
qu’ils vont a la campagne, qui ne songent pas a tenir la chaise d ’une femme 
pendant qu ’elle s ’assied a leur table, qui osent qualifier un monsieur d ’assassin 
parce q u ’il a tue quatre personnes alors que la police ne Га pas encore prouve, 
qui adressent la parole a des incormus, notam m ent en voiture, sans у avoir ete 
forces par un accident, qui ne savent pas faire infuser du the, qui ne 
comprennent rien au cricket, qui essaient de passer devant les autres dans une 
file d ’attente, qui considerent comme un
exploit de prendre avec leur voiture une rue exploit m ~ action remarquable ct
en sens interdit. qui sortent sans parapluic memorable (= prouesse)

. prendre avec leur voiture une rue
sous pretexte qu ,1 ne pleut pas. [...] qui en sens interdit -  s’engager dans une
essaient de passer par les portillons rae, o£l la circuiation est en sens
automatiques du metro pendant la fermeture, unique, dans le sens contraire
qui parlent de la m aitresse d ’un monsieur voire- e t  meme
avant de parler de sa femme, qui rient des raccrocher l ’appareil -  expression
pieds du President dc la Republique s’ils S0UVe'"  employee, mats tmpropre cc

. . .  . . , n est pas 1 appareil qu on raccrochc,
sont trop grands (voire de ceux de la mais le согаЫпё
Presidente), qui utilisent des cure-dents a
table, ce qui pourrait passer inaperqu s ’ils ne se croyaient oblige de mettre leur 
main gauche en paravent devant leur bouche, qui sont plus presses de raccrocher 
Г appareil que de s ’excuser quand ils ont obtenu un faux numero de telephone, 
enfin, qui mettcnt leurs habits neufs le dimanchc on ne saurait dire que ces 
gens soient veritablem ent civilises ou mem e polis, du moins dans le sens anglais 
du mot, c ’est-a-dire le bon. .1

Je n ’en prendrai pour preuve finale que leur comportem ent a l’egard des 
fem m es: quand un Anglais croise une jolie femme dans la rue, il la voit sans la 
regarder, ne se retourne jam ais et continue a la voir correctem ent dans son 
cerveau ; tres souvent, quand un Franfais croise une jolie femme dans la rue, il 
regarde d ’abord ses jam bes pour voir si elle est aussi bien qu’elle en а  Г air, se 
retourne pour avoir une meilleure vue de la question, et, eventually27 s ’aperqoit 
qu’il suit le mem e chemin qu’elle.

Polis les Francais ? Plutot galants ! De damnes hardis galants !n

II faut cependant leur rendrc cette Apres vous, je n ’en ferai rien -
justice : ce sont les champions de Г A pres  cliche de langage, assez souvent tout
VOUS, ie n ’en f e r a i  h en . сош* ‘apres vous’ : de ce que vous

Les Francais, qui, on Га vu, consacrent mc deman dez de faire (de passer le
une partie appreciable de leur joum ee a la 
poignee de main, passent egalement un

premier, par excmple), je  n’en ferai 
rien

21 Non pas « eventucllement », mais dans ce cas « finalement ».
28 En franfais dans le tcxte.



pas m de la porte - seuil 
Commonwealth -  nom donne a 
l'ensemble de la metropoie 
britannique et de ses possessions et 
dominions d'outre-mer

temps considerable a se prier reciproquem ent d ’entrer dans leurs maisons. Les 
uns prient les autres d ’entrer, les autres jurent qu 'ils n ’en feront rien. l.es 
premiers disent : « Moi non plus ». [...] On est meme etonne d en trouver 
quelques-uns chez eux.

Je dois le confesser : j ’ai toujours trouve etrange l’attraction exercec sur les 
Franqais par le pas des portes. Ils ont 
notamment, arrives a cet endroit, une fay on de 
se dire au revoir en ayant soin de ne pas se 
quitter dont on chercherait en vain Г equivalent 
dans le Com m onwealth, et sans doute dans le 
reste du monde. Au moment meme ou ils
doivcnt se separcr apres avoir cause pendant deux heures, ils trouvent une 
quantite de choses capitales a se dire. C ’est un peu ce qui se passe avec les 
femmes au te lephone: il suffit qu 'elles se disent « au revoir » pour trouver 
soudain a parler d ’une foule de choses.

J ’ai ete plus particulierement frappe par cette attitude le jour oil, de retour 
en France apres une longue mission en M csopolamie, je  crus etre l ’objet d ’une 
hallucination, j ’aperyus en effet mon vieil ami M. Taupin dans la position exacte 
ou je  1’avais laisse six mois auparavant, sur le seuil de sa maison, il disait 
toujours au revoir au M. Charnelet. La frequentation du desert m ’ayant 
accoutume aux mirages, je  n’en crus d ’abord 
pas mes yeux. Discretement je  me rapprochai.
Je vis alors M onsieur Taupin reculer de 
quelques pas, lever les bras cn Fair et revenir 
d ’un air menayant sur M. Charnelet, qu ’il saisit 
par le revers de son manteau et commenya a 
secouer d ’avant en arriere. II etait evident pour 
un Anglais du moins, qu ’ils allaient en venir 
aux m ains. Mon sang de major ne fit uu ’un 
tour. Jc m ’apnrctais a les separcr lorsquc jc  les 
entendis eclater de rire. A ce moment, ils me 
reconnurent.

« M a parole, cria M. Taupin, mais voila 
notre major Thompson de re to u r! Quelle 
surprise ! »

Jc compris alors quc mes yeux ne 
m’avaient pas trahi. M. Taupin m ’invita 
aussitot a entrer chez lui et M. Charnelet, lui 
ayant dit une nouvelle fois au revoir, nous 
rejoignit bientot pour faire, reflexion faite, un 
pe tit b r in  d e  c u u s e t t e 19

accouturaer -  habiluer a, 
familiariser avec 
recuier -  aller en arriere 
revers m -  2) partie repliee qui 
montre 1’autre face d ’un vetement 
seeouer — saisir vivement qqch ou 
qqn a plusieurs reprises et le 
remuer dans tous les sens ( -  
agiter)
en venir aux mains -  avoir une 
dispute qui finit sur une luttc 
physique
mon sang ne fit qu’un tour -  j ’ai 
ete bouleverse (=extremement 
emu, trouble)
s ’apprcter a -  se preparer a. etre 
pret a
faire un petit brin dc causettc -
parier un peu, bavarder 
un brin de -  un petit peu de 
causette /  (font.) -  bavardage. 
conversation iamiliers



tweed m  -  tissu de laine, epais et 
generalement de deux couleurs 
St. Jam e's Street -  rue dans un des 
quarticrs aristocratiques de Londrcs 
On entendrait le roi des pick­
pockets voler : pick-pocket m (angl.) 
-  voleur a la tire ; sur le modele de 
['expression ‘on entendrait une 
mouche voler’, l'auteur en fait une 
autre oii, grace a la polysemie du 
verbe ‘voler’. il у a un jeu de mots 
acrimonie /  -  mauvaise humeur 
s ’exprimant par des paroles 
deplaisantes (= aigreur, amertume)

L E C A S  D U  C O M TE R E N A U D  I)E  LA  С H A SS  E L I E R E
Les Anglais possedent deux produits d ’une exceptionnelle valeur : leurs 

tweeds et leurs silences. La moelleuse 
cpaisscur des premiers n 'a  d ’egale que la 
noble consistance des seconds, et je  suis pret 
a payer dix bouteilles de scotch a tout 
exploraleur qui trouverait dans le monde une 
qualite de silence comparable a celle que 
tissent dans un club de St. Jam e’s Street, une 
quinzaine de gentlemen plonges dans la 
somnolente lecture du Times. On entendrait 
le roi des pick-pockets voler.

Les Franyais, qui affirment volontiers 
que le silence est d ’or, devraient done 
admettre sans acrimonie que l ’Angleterre est 
un pays riche. C ’est dans la conversation surtout que nos silences sont les plus 
reinarquables. Voila pourquoi, sans doute, les aliens30 eprouvent tant de 
difficultes a nous entendre.

Comment diable les Anglais parviennent-ils a se taire toul eu parlant?
Par 1 'and  euh ...3IJ
L ’and euh, trame maitresse de la 

conversation silencieuse, est une des plus 
vieilles et respectables traditions 
britanniques. De temps en temps, dans le 
salon, un Anglais parle. 11 peut arriver -  tout 
arrive -  que 1’on ait affaire a un bavard. En 
ce cas il s ’arrete, constate que personne ne 
lui repond, si ce n ’est par des grognem ents, 
et repond lui-meme. Avec ce genre 
d 'individu qui coupe ses monologues en 
deux, un etranger peut avoir l’impression 
d’un dialogue. Mais un Anglais bien eleve, 
e ’est-a-dire tout court, s ’arrete tres vite de 
parler. 11 observe alors une pause. Puis, du 
fond de sa gorge, monte, cavem eux, lc and euh...

Chez d ’autres peuples. le e u t ... fait presager une suite. Chez Г Anglais, non. 
La suite peut venir. Generalement, elle ne vient pas. A  vrai dire, on ne sait pas

trame maitresse -  ici : l ’essence. 
meme de la conversation 
t r a m e /-  structure, fond d 'une chose 
m aitre, -esse (adj.) -  essentiel. le 
plus important
grognement m -  propos indistinct 
pour manifester son mecontentement 
(= bougonnement, grommellement) 
chez d ’autres peuples, le ейt ... fait 
presager une suite -  en effet, il у a 
en franyais une inteijection qui sonne 
ainsi, mais s’ecrii ‘eu h ’ ou 'lieu', elle 
sert a exprimer I’hesitation ou la 
difficulty a trouver ses mots : heu... 
comment dirais-je'!...

Etrangers, mais le terme d 'etranger tradtiit mal la curieuse sensation d ’inconfort et le 
veritable complcxe d ’inferiorite que donne a son destinatairc le mot alien. « So yo u ’re not a 
Hritish subject, y o u ’re an alien... » El le visiieur se sent aussilot mal a l ’aise, pas comme les 
autres,^peut-etre atteint de maladie contagieuse... (Note du Traducteur.)

Prononce/, enn’deux. (Note du Major.)



exactement ce qu’elle devient. Une chose est sure : elie sort trcs peu. C ’est la 
reserve, la discretion meme.

Est-ce a dire que les Anglais ne parlent pas? Non, bien sur, ils parlent -  
mais d 'unc  fagon si differente de celle des Frangais ! En France, ou Гоп brille 
par la parole, un homm e qui se tail, socialem ent se tue. En Angleterre, oil Г art
de la conversation consiste a savoir se taire, un terne -  qui manque d'dclat; qui
homme brille par son cote terne. manque d’iuterct (-- morne,

Prenez, par exemplc, le temps. c-nnuyeux
Les Frangais sont peut-etre des mai'tres dans la conversation, mais ce sont

des enfants iorsqu’ii s’agit dc parler du temps. C 'e s t la une specialite dont les
Anglais sont les rois incontestes. li faut d ’ailieurs rendre cette justice aux
Frangais q u ’ils nc cherchent en aucune fagon a faire concurrence a leurs voisins
sur ce plan. En France, parler ue la pluic et du parier de la pluic et du beau
beau tem ps, cela revient a  avouer que Гоп est temps -  parler des sujets
incapable de parler d ’autre chose. En insigmfiants
Angleterre, c 'e s t un devoir sacre et la m arque weather (angl.) -  temps qu il fail
d 'une scrieuse education. Pour etre un rainy -{angl) -  pluvieux

. cloudy (angl.) -  convert
vraimcnt bon Anglais, il faut d abord savoir dread ftll (angl.) -  horrible
parier du tem ps, du temps q u ’ii fait, du tem ps stormy (angl.) -  огагсих
qu’il fit, du ternps qu’il pourrait faire... U r mot incredible (angl.) -  incroyable
revient plus que n ’importe quel autre dans la
conversation, un mof-clef, un mot-roi : weather..., rainy weather..., cloudy 
weather.... dreadful weather..., stormy weather..., incredible weathe r !  II est 
probable qu ’a l’origine du monde lc tem ps fut congu, en partie. pour perm ettre 
aux Anglais d ’en parler. En veritc, il n ’v a pas un seu! pays ой Г on en parlc 
autant.

Mais ce n’est pas la, il s’en faut, la seule difference qui separe les Anglais 
du Frangais dans la conversation.

En France, on exagere le moindrc incident. En Angleterre on minimise la 
plus grande catastrophe. Si un Frangais arrive a un diner avee une heure dc 
retard, parce qu ’il s ’est trompe de jour, il pariera toute la soiree de son 
invraisemblable aventure. Si un Anglais arrive quelques minutes en retard parce 
que le toit de sa maison s ’est effondre, ii dira qu ’il a etc retenu par une slight 
disturbance .32

En A ngleterre, on ne laisse jamais la on ne laisse jamais la verite 
verite sortir nue dans les salons (ce n ’esl sortie nue -  allusion a la fable de 
d’ailleurs q u ’un des nombreux aspects dc notre 
hypocrisie), En France, plus on est cru, plus on

Florian (1755-1794) « La Fable et 
la Verite » :

La Verite toute nue
est_cru. En Angleterre, on se garde de faire en Sorljt un jour dc son pints... ■

« Leger contretem ps» C’est la une les mille formes que pre.id Г  understatement si 
cher aux Britanniques. Au lenddemain d ’un des plus terribles bombardements nocturnes de In 
guerre, le major Thompson me dit avee le sonrire : * Wc had a hit o f  picnic last night I > " 
(.Vote du Traducteur.)



public des allusions a la vie privee des gens : 
no personal rem arks: En France, au
contraire, on s’engouffre dans l'in tim ite  du 
voisin avec voracite

Je sais bien que nous ne sommes pas 
des tendres. Je sais que notre historical 
cruelty nous a fait com m ettre, surtout a la 
hauteur du 16c degre de latitude sud,J 1 de 
tres vilaines choses. Je sais aussi qu ’en 
Angleterre comme ailleurs les gens sont 
mcdisants et que deux fem mes ne

plus on est cru. plus on est cru -  jeu
de mot. Le prem ier 'cru' est un 
adjectif 'chocant, trop lihre', et le 
second -  le participe passe du verbe 
'croire'. Done, le sens de la phrase 
e s t : plus vous etes libre dans vos 
propos, plus on vous croit, plus on a 
de confiance en vous 
s’engouffrer -  penetrer vioiemmeni 
voracite/ -  avidite, rapacite, cupidite 
medisant -  qui di; du mal de qqn 
sur le dos de -  a l’insu de qqn ; au 
detriment de qqn, aux depens des ’entendcnt generalem ent bien que sur le 

dos d ’une troisieme.
Et pourtant je  ne connais peut-etre rien de plus cruel - si Гоп excepte les 

moeurs de certaines nations du Continent encore barbares -  q u ’un salon franqais.
Je n’en apporterai ici pour preuve que l’etrange histoire du com te Renaud 

de la Chasseliere.
J ’avais ete prie a diner chez des gens du nom de Pochet. II у avait la une 

dizaine de personnes qui d ’abord parlerent dc choses et d ’autrcs. C ’cst-a-dire de 
tout. Au consom m e, il fut question de cinema. Puis nous edm es des truites 
existentialistes, un poulet marche commun, consommi m _ lcuisine) bouillon tres 
une salade aux Q uatre G rands, et un gouteux obtenu par une longue
entremets soucoupcs volantes. Avec les 
Franqais, la conversation avance a une allure 
vertigineusc. Ils vous font sauter de la 
bombe H aux ballets Rolland Petit [...], avec 
une telle desinvolture q u ’un major de 
l'arm ee des Indes eprouve plus de difficultes 
a le suivre qu’un tigre dans la jungle du 
B engale. Et quels tireurs, G oodness ! Quand 
on est pris sous les feux, on n ’en rechappe 
pas.

Pour dire les choses com m e elles sont. 
ou plutot comme elles etaient, le siege du 
comte Renaud de la C hasseliere commenya 
au salon vers 22 h 30. A cet instant le comte, 
absent, etait, a mes yeux du m oins enticr. Je 
savais de lui qu ’il occupait un poste assez 
im portant au Ouai d ’Orsay et qu ’il avait eu 
pendant la guerre une brillante conduite.

cuisson des ingredients de inanierc a 
developper tout leur arome 
Quatre Grands -  quatre giandes 
puissances mondiales a Гep o q u e : 
Angleterre, France, Etats-Unis, Union 
Sovietique
vertigincux -  qui donne le vcrtige ; 
tres im ponant (= demcsure, effrcne) 
Roland Petit -  choregraphe et 
danseur franyais (1924-...) 
desinvolture / -  insolence, sans-gene 
(= impertinence, familiarite)
Bengale - region de la pcninsule 
indienne partagee (19.47) entre le 
Pakistan et l’lnde
rechapper -  eviter (un danger grave) 
ou se sauver (d ’un peril)
Quai d ’Orsay = le Ministere des 
Affaires Etrangeres

Le Major a '-t-il voulu faire allusion a Sainte-Helene, aux Boers ou aux iles Fidji, tous 
trois sutues a peu pres a ce niveau ? I) a ete impossible d ’obtenir de lui plus de precisions. 
(Note du Traducteur.)



А 22 h 35, un coup de semonce tire par 
M. Pochet « Vous savez qu ’il n ’est pas plus 
comte que moi ! » fit sauter sa couronne.

A 22 h 40, il ne s 'appelait plus de la 
Chasseliere. nom q u ’il avait, parait-il, 
emprunte sans lc lui rendre a un licu-dit. 
proche de sa gentilhom miere de Solosne. mais 
simplernent Renaud...

« Et encore...-pas avec un d, precisa un 
des tireurs. mais non: It!

-  Comm e les 4-chevaux? demanda 
quelqu’un.

-  Mais oui!
- « C a ! » Fit, avec une moue, 

findiscutable baron de Leaumes.
Le com te etait deja fortement entame 

lorsque, a 22 h 50, un m onsieur bien informe 
revela qu ’en fait il n ’etait au Quai que par 
raccroc. n ’ayant pas passe le concours des 
Affaires Etrangeres.

A 22 h 55, une dam e fit mouche par la 
bande en chuchotant que la com tesse etait tout 
ce qu 'il у  a de quelconque... 4

Ce coup feutrc fut suivi presque aussitot 
par le feu nourri d ’un convive qui n’avait pas 
encore tire et put, si j ’ose dire, le comte a 
revers pour devoiler que ce pere de quatre 
enfants n’en avait pas moins des maturs ... 
enfin bref...

Je ne sais ce qui me poussa alors... peut-
etre cette vieille manic anglaise de donner
toujours sa chance dans un combat а Г homme 
qui a le dessous... Pour comblcr le handicap du 
comte. sachant sa belle conduite pendant la 
guerre, je  me permis de lancer, telle une 
bouec :

« M ais la  guerre... n ’a-t-il раз fait quelque chose pendant la guerre ?...
-  La guerre, comme tout le monde ! dit quelqu’un. Et apres ?... »
Des Anglais ne m ’auraient pas pardonne cette m aladroite initiative pour

faire rebondir la conversation et je  ne pus que regretter d ’avoir, pour une fois,
trahi ma languc matertielle : lc silence.

coup de semonce - 1. (marine) 
coup de canon qui accompagne 
l’ordre (donne ii un navire) de 
montrer son drapeau ou de stopper 
2. avertissement severe qui laisse 
generalemcnt prevoir des mesures 
plus radicates ou des suites 
alarm antes
licu-dit — lieu dans la campagnc 
designe par un nom en rapport 
avec une particularity du paysage 
ou un fait historiquc 
gentilhom m iere /  -  maison de 
campagne d ’un homme de noble 
naissance
Sologne -  region dc France situee 
au sud-est de Paris 
Renaud -  nom aristocratique 
Renault -  nom nettement plus 
bourgeois, celui des usines 
d ’automobiles (des 4-chevaux) 
moue /  — grimace qui exprime un 
mecontentcment
par raccroc -  par chance 
inattendue
faire mouche -  atteindre
parfaitcment son but
par la bande -  par ruse,
indirectement
n ’en avait pas moins des mature
-  n ’en avait pas moins des gouts 
pervers

handicap = desavantage, 
malchancc
b o u e c / -o b je t flottant, forme d'un 
anncaii en maticrc souple, qui 
permet de maintenir une personne 
a la surface de l’eau



Л 23 heures exactement, le comte Renaud de la Chasseliere tornbait 
aneanti.

Triste histoire, sans doute.
M oins triste, cependant, si Гоп pense qu’a la meme heure, et a un kilometre

de la, le comte Renaud de la Chasseliere et quelques eminents praticiens, au
cours d ’unc seance parallele de vivisalonsection, . . .  ., ----- ------ —— ;-------  praticien m  = medecin
amputaient la baron de Leaumes, ies Pochet et vivisalonsection (neologism?
quelques autres de leurs meilleurs litres -  au de I’auleur) -  hvbride dc
point q u ’a m inuit il n ’en restait plus rien. vivisection ct de salon

VII
LE S LOIS D E  L 'H O S P IT A U T E  E T  D E IA  GASTRONOM IE

Les Franqais peuvent etre consideres com m e les gens les plus hospitaliers 
du monde, pourvu que Ton ne veuille pas entrer chez eux.

JBeaucoup d ’etrangers, venus quelque tem ps en France, revent de vivre dans
une famille franyaise. Apres maints essais infructueux, j ’ai constate que le
meilleur m oyen d ’y arriver -  a moins de „ u r s e / -  bonne d’enfant
s’engager com m e nurse au pair, ce qui, on au pair - travaillant en echange
1’avouera, com portc quelques alcas pour un du logement et de la nourriture,
major britannique, meme en kilt -  est de s’etablir a ^exclusion de tout salaire
sur place, trouver une Franyaise qui veuille bien alca m -  risque
, ,. , r  ... . „ ,  kilt m -  jupe traditionnellc desde vous et tonder sa tam ille soi-meme. С est ce kcossais, courtc et plissee

q u e j’ai fait.
Au bout d ’une heure, un Anglais dont vous venez de faire la connaissance 

vous invitera -  si vous ne 1’avez pas choque par un exces d ’intelligence ou de 
curiosite -  a passer le week-end dans son cottage. Au bout de cinq ans, vous 
vous apercevrez que vous ne savez pas tres bien s’il aim e les femmes, les 
homines ou les timbres-poste.

Au bout d 'une  heure, parfois avant. un Franyais vous a explique comment 
ct pourquoi il a ete amene a delaisser de tem ps en temps sa femme qui est, vous 
fait-il rem ar^uer en passant, tres gentille, un ange, m ais voila... vous savez ce 
que c ’e s t ..." (com ment me perm ettrais-je de savoir ?) Au bout de dix ans, vous 
constaterez que vous n ’avez jam ais passe une nuit sous son toit. J

Lorsque je  me rendis pour la prem iere fois a Lyon, M. Taupin m ’a v e m t:
« Attention... la societe lyonnaise est tres l'ermee... Mais prenez patience, 

quand on vous connaitra un peu, vous sercz rcyu partout ! »
II s’agissait, me precisa-t-il, d ’une tendance particuliere aux Lyonnais. 

Mais on me prevint de la т ё т е  fay on (chaque fois en soulignant le caractere 
purem ent local de cet etat d ’esprit) a Bordeaux, a Lille, a M arseille [...]. La 
comme ailleurs, il me fut dit, devant de nobles hotels particuliers aux fayades 
austeres :



« Une fois q u ’ils vous auront adopte, vous verrez. ils vous recevront 
comm e l ’un des leurs ! »

Encore un de ces cercles vicicux dont ce sain pays est prodigue : pour etre 
re?u il faut etre connu, et pour etre connu il faut etre recu. [...]

II existe, je  dois le dire, une grande difference entre la province et Paris.
En province, on vous avertit tout de suite que c ’est tres fe m e ;  on vous cite 

l’exem ple d un homme d affaires d Europe 0 p£rer une trouee -  faire une brcche
centrale qui a fait le siege de Bordeaux forcee dans les rangs ennemis
pendant sept ans sans pouvoir onerer une
trouee ; ou le cas d ’une fam ille d ’Oran qui a attendu un dem i-siecle avant de 
voir les portes s’ouvrir (et qui est devenue a son tour, tres ferm ee ). Finalement, 
tout de m em e, vous etes requ.

A Paris, vous n 'etes pas re^u du to u t : on vous sort.
L ’effet produit par I’arrivee des Nicholson ou des M artinez sur leurs amis 

parisiens est rather curious. Je me trouvais par hasard chez les Daninos lc jour 
ou un coup de telephone leur apprit с1, Ьагф1епк.п, m -  arrivee des
1’im minente am vee — je  crois bien qu ils troupes enncmies cn vue d’unc
parlerent de debarauement -  des Svensson invasion
qui les avaient heberges quinze jours durant accablement m -  etat de qqn qui
a Stockholm. L ’annonce d ’une catastrophe supporte des choses tres peniblcs (=
n 'eut pas provoque plus d 'accablem ent. abattement, depression)

« 1! va falloir les em m ener partout ! >> entendis-je.
Et, devanl la perspective de cette cpreuve, ic scntis mes hotes

terriblem ent tentes de ne les em m ener nulle part. En fin de cornpte, le diner « a
la maison » ayant etc reporte a une date ulterieure, les Svensson furent convies a
prendre un verre dans un cafe des Champs-Elysees pour etre, apres quelques
iours d ’atermoiements, conduits dans .........................
J   ., , atermoicment ni -  hesitation
quclques-uns de ces sanctuaires d art. el_de ш с(1ц{№  d.art et de p,ajsir
plaisir ou les Parisiens s aventurent rarem ent appellation ironique des boites de
sans m entors etrangers. nuit, des cabarets

Je dois dire, a la decharge des Francais mentor m - conseiller, guide
en general, et des Daninos en particulier, a la decharge de -  pour attenucr la
que l ’appetit des Svensson est monumental, fautedeqqn
, , , , . , ,  / ; ___ I.’absorption du Sacre-Coeur, parJe ne parlc pas de la table (quoique 1 ,

1 1 . exemple, scmbla pour lui uu hors-
beaucoup d ’etrangers qui, chez eux, d ,№uvre _ un tour m(5taphonqlie ой
mangent trois fois rien, chez les F^ran^ais, un edifice est considere
devorent), mais des pierres... Gunnar comme une chose minnne: un hors-
Svensson est un formidable avaleur de d’ceuvre
pierres. J ’avais toujours eu tendance a croirc

Major a. helasi bien cru. (Note du Traducteur.)



que I’estomac suedois etait a peu pres congu sur le meme modele que les autres.
C ’est une erreur. L ’absorption du Sacre-Coeur. par exemple. sembta pour lui un
hors-d’oeuvre.

« Nous devons m airtenant, dit-il, voir Catacombes. »
Si les Catacom bes etaient a Florence, M. Daninos les aurait sans doute deja

visitees trois fois. M ais, habitant Paris depuis quarante ans, il ne les connaissait
pas encore. (II se rappelait seulement qu’un jou r -  il avait sept ans -  son pere lui
d i t : « Si tu es sage, je  t ’emm enerai, dimanche, aux Catacom bes. » II ne dut pas
etre sage, car il n ’y avait jam ais mis les pieds.)

Mes hotes essayerent bien de detoum er Gunnar de son projet.
« Si nous allions plutot prendre un verre sur la place du Tertre? »
M ais non. Les etrangers ont quelquefois des faire pardrc le nord a qqn -

idees fixes. Gunnar voulait ses Catacombes. faire perdre le chemin a qqn;
Allez done faire perdre le nord a un Suedois ! lui <airc perdre la tete

« C ’est facile, lui dit son hote, je  vais vous у conduire. »
Avouer ne pas connaltre les Catacombes, pour un Parisien, c ’est vexant.

Mais ne pas savoir meme oil aller les chercher, c 'c s t epouvantable. Sous pretexte
d ’acheter des cigarettes, m on co llab o ra te s  et ami s ’eloigna un instant, disparut,
avisa un agent. « Dites-moi, pour aller aux C atacom bes?» L ’agent reflechit,
hesita, sortit son memento. Ils se seraient serre la  main. Entre Franqais.

Quant a l'hospitalite proprem ent dite, je  crois, tout bien pese, q u ’il est plus
facile a un Americain d ’entrer dans les salons de Buckingham  Palace que de
dejeuner chez les Taupin. On lui dit des son arrivee : « II faut absolument que
vous veniez dejeuner avec nous, mais si, mats , . . .. , „  . , donner ses huit jours -
si ! » Et puts les sem atncs passent; il у a un ргёусп,г de son intcntlon de
imprevu, les enfants sont malades, la cuisiniere a partjr de son lieu de travail
donne ses huit jours. Et, fm alem ent, le Parisien
emmene l ’etranger avide de couleur locale dans un am erican grill room, oil le 
menu n ’est mem e pas redige en franqais comm e aux USA.

J ’exagere, sans doute... Well... Quand on reste plus de six mois en France, 
je  l ’admets, on finit par etre invite a dejeuner dans ccrtaines families. En ce cas, 
on vous a v e rtit;

« Ce sera a la fo rtune  du pot. » 37 a la fortune du pot -
Cette fortune-la, d ’une minceur squelettique simplement et en fonction des

en Angleterre, prend, en France, les formes les Piats disponibles sur place
plus gcnereuses. Elle eclaire meme tout le Honorable ( id  anglais) -  litre

, , , ., . . donne aux membres duprobleme : car on comprend, lorsque 1 on voit les
Franqais vous recevoir a la fortune du pot en
mettant les petits plats dans les grands, pourquoi cette im provisation doit etre, 
comme celle d ’un Honorable membre des Com m unes, preparee de longue date. 
Jam ais une maitresse de maison ne parviendrait chez nous a ce rcsullat sans un



travail de plusieurs mois. Toute la question est done de savoir s ’il vaut mieux 
etre invite tout de suite par des Anglais, ou attendre six mois pour etre prie par 
des Francais. Pour ma part, je  penche en faveur de la seconde solution. Good 
[jjrd  ! C ’est tellement bon quo ce n ’est plus du tout mauvais d ’avoir attendu.

11 ne suftit pas que la lortune du pot pantagruelique — gigantesque
francais soit pantagruelique : on vous m et raettre l'eau a la bouchc = faire
sans cesse l ’eau a la bouche avec des plats saliver, provoquer l’appetit en parlant
qui n’apparaissent pas sur la table. Au des plats dehcteux
moment ou, degage des obligations du savoir-vivre britannique, j 'o s e  parier de 
ce que je m ange et m ’extasie devant un gigot de pre-sale a 1’anglaise, M. Taupin 
s’ecrie :

« Ah !... Si vous etiez venu il у a trois seinaines, on vous aurait fait gouter 
un de ces faisans, mais un de ces faisans !...

-  Plus exactement une poule faisane... 
tu te rappelles, Tounet ? ’ Elle etait d ’un 
dodu... oh! ... et fondante... et puis, vous 
savez, pas trop faisandee, juste cc qu ’il 
fallait, oh!... Major... »

Q uand un pays possede tant de bonnes 
choses, il ne devrait pas exister d 'epoque 
pour chacune. Seule une mem oire 
d’autochtone peut permettre de savoir sur lc 
bout de la iangue ce calendrier 
gastronomique. Je n ’ai, et n 'aurai sans doute 
jamais, un tel privilege. Je l ’ai compris des 
mon prem ier voyage dans ce pays. Lorsque 
j ’arrivai a Castelnaudary :

« Vous venez un peu tard pour mes 
petits foies frais. Major, me dit le pere 
Piquemolles... Mais je  peux vous faire un 
bon petit cassoulet avec un confit d ’oie que 
vous m ’en direz des nouveHes... II se mange 
pas: il se tete !...

-  Oh! yes, M ister Paikm oli’s... un bon 
petit cassoulet... »

Comm e j’etais descendu ensuite dans 
les Pyrenees :

« C ’est encore un peu tot pour la palombc, Major, me dit M. Cabrioules, 
mais qu ’est-ce que vous diriez d’un petit cuissot d’isard ?

-  Oh, y es , M ister Kaybrioul’s, a litle cuissot d ’isard... »
Et partout ou j’allais. partout on ne me faisait gouter de bonnes choses que

d ’un dodu = dodu -  assez gras(se) et 
aux formes rondes et pleincs 
faisande -  (cuisine) qu 'on  a laisse se 
corrompre рош obtenir une saveur 
particuliere
autoehtone -  personae originaire du 
pays ou dc la ville oil elle habile 
savoir sur le bout de la Iangue - 
etant dorme qu ’i! s’agit de la 
gastronomic, le M ajor modifie 
Г expression « savoir qqch sur le bout 
du doigt » {= savoir parfaitementji en 
у mettant langue pour doigt 
Castelnaudary -  ville dans le Midi 
de la France

petits foies frais -  pates de foie gras 
cassoulet -  (cuisine) ragout de viande 
de pore, de mouton ou d oie, aux 
haricots blancs, que i’on fait gratiner 
au four
cassoulet au confit d ’oie -  du
cassoulet frais en terrine (en pate) 
en dire des nouvelles -  dire son avis 
teter -  sucer le t a i t ; i c i : savourer, 
deguster

,H Dim inutif dc Gaston employe par Madame Taupin. (Note du Major.)
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pour m ’en faire regretter de meiileures. О merveilleux pays, si different du mien 
ou, com m e Гоп mange toute l ’annee les

, j  > -  i . deplace -  inadapte au contexte (=memes choses de la meme facon, le regret, , 1....................... .T e  > mopportun, incongru, mconvenant)
com m e 1’espoir, est deplace.

VIII
M ARTINE E T URSULA 

J ’ai connu dans ma vie un bouleversem ent comparable a ce que dut etre 
pour la terre le plissem ent hercvnien ou . , . ,
l’effondrem ent des Colonnes d ’Hercule. le Pbsscment bercymen (geoogie

 ------------------------------ ’ dernier des plissements pnmaires qui
jou r oil M artine me d l l . a crct; une Serie de haiits reliefs, de

« J ’aime ces petits poils argentes dans Г Amerique du Nord a 1’Asie Centrale
ta moustache... » Colonnes d ’Hercule -  montagnes

C ’etait le long de la Seine, par une de situees de chaque cote de Gibraltar
ces matinees ensoleillees de mars ou le ciel 4ue les anciens Remains rattachaient
, . * * ] • ti i r*1 a i au mythe des travaux d Hercule
bleu pastel de 1 Ile-de-France, jouant les rlnstitu t = rAcad^ ieFran?aise
pnntcm ps clandestins, com m ence son flirt
avec la pierre grise de 1’Institu t. Je sentis le monde basculer, le corset des 
convenances victoriennes c ra q u e r: je tom bais definitely dans l ’univers 
sentimental des Latins. Je n ’etais plus l ’honorable major W .M . Thompson, 
D .S.O., C.S.I., O.B.E. J’allais devenir le m an de Martine Noblet, vous savez, cet 
Anglais incroyable avec une m oustache blanche , . . 39

Parler a un homm e de details aussi personnels que sa moustache ou le grain 
de beaule uu ’il a sur la joue. n ’est pas. outre- . . .
T~. — ^ . . ,  . gram dc beau te -  petite tache de
M anche. une chose qui se fart. (II у a, en cou,eur sombre рЫс ou sajl|ante
A ngleterre, tellement de choses qui ne se sjtU6e sur la peau
font pas qu ’un visiteur peu averti pourrait outre-M anche -  de Г autre cote de la
croire l ’am our du nombre). Б m ’aura fallu Manche par rapport a la France
venir et vivre en France pour apprendre
enfin, dans le detail, ma geographic. Jc veux parler de mon atlas personnel, dc
ces caps et de ces vallees dont U rsula se preoccupait si peu et dont M artine a fait
un releve aussi tendre qu ’exact. Jam ais . ,

— ------ n releve m -  notation detaillee
Ursula ne m  aurait tenu un tel langage
topographique; je  me souviens encore des termes qu 'e lle  employa, dans les 
memes circonstances, com m e je  ne me decidais pas a parler moi-mcrnc :

« Nous deux... apres tout... Q u’est-ce que vous en penscz ?... »
C ’est apres de folles declarations de ce genre que les Anglais se maricnt. 
C 'est ainsi que j'epousai Ursula.
A vrai dire, ce n ’est pas tant l ’am our qui nous unit, que la passion du 

cheval qui nous rapprocha.



La prem iere fois que j ’aperyus Ursula (il у a des femmes que Ton devrait 
seulement apercevoir), elle moniait Lazy Lassie au Horse Show de Dublin. Sur 
ce parcours qui, avec ses obstacles fixes, est l ’un des plus durs du monde, elle 
avait une fay-on de marcher plein train et de marcht,r plein train _ allcr a toute
tonm er darts un m ouchoir qui tirait l ’oeil le vitesse
m o in s  e x p e r t . L ’a rt c o n s o m m e  d o n t e lle  fit touncr dans un mouchoir -  obtenir
m o n tre  p o u r  n e g o c ie r  Г o x e r40 e ta it e n c o re  des resultats tres vnisins dans un
nlus significatif. Avec sa bombe de chasse. concours ...................
r  i . i t i r e r  I (Eii -  p roduire  dc I effet,
sa veste notre tres ajustee, ses culottes de retemr ГаЦет, J
peau blanche et ses bottes a revers. elle avait fairt. montrc _ montTcr manifestcr
vraiment fiere allure. La remise de la Coupe negocier -  manreuvrer pour passer
d’Or me perm it de la feliciter. Elle me parla (un obstacle)
des Indes et de la fayon de chasser le oxer m -  obstacle de concours
sand ier a la lance.4' Nous dumes bientot hippkjue. consume de deux plans

■ , . . ■ .. verticaux de barres paralleles deux anous separer, mats une sympathie etait nee, deux
et lorsque. quelques semaines plus tard, bombe dc chasse — casquetie rigide
pendant la saison de la chasse au renard, je  et hemisphcriquc portee par les
la retrouvai au Q uom  meet42, nous fumes cavaliers
portes tout naturellem ent l’un vers l ’autre.
En cette fin d ’autom ne somptueuse, la campagne et les bois de Leicestershire 
resplendissaient encore de leurs ors et de leurs rousseurs. Fut-ce la beaute de 
cette nature ou plutot revocation  de nos souvenirs hippiques ? Nous nous 
attardames ct perdim es la chasse. En traversant le petit village de Ratcliffe, nous 
fimes une halte aux M arlborough Arms pour у boire un bienfaisant whisky, et 
meme un second... Puis nous rcprimes notre course a travers prairies et coteaux, 
sautant plus allegrem ent que jam ais haies, clotures et ruisseaux. Nous devions 
etre a une dizaine de kilometres de Brooksby, lorsque, pour laisser souffler nos 
betes et nous reposer nous-memes, nous mimes pied a terre sous les ombragcs, 
au bord de la R iver W reak. Le tumulte d ’un galop brisa un instant le silence de 
la campagne. A une centaine de metres, sur un petit pont de pierre, nous vimes 
passer en trom be un cavalier attarde qui nous parut etre le jeune comte de 
Hertford. Q uelques secondes plus tard, nous entendim es l’appel iointain d ’un 
piqueur, des aboiem ents de chiens... La chasse etait loin. Ce jour-la, decidement, 
nous n ’etions pas de bons sportifs. Sans doute etait-il devenu clair a nos yeux 
que les obstacles de Dublin et du comte dc Leicester n ’etaient pas les seuls que 
nous puissions franchir ensemble ? Nous nous assimes au bord de 1’eau. Je ne

w To negotiate the oxer, « negocier 1’oxer » (ou to negotiate the hills. « savoir prendre 
les c o te s»), expression dont les sportsmen anglais ont toujours ete friands. Certains 
chroniqueurs hippiques franyrtis commencent eux-memes a employer ce terme. (Note du 
Major.)

41 Le pi'g slicking  est unc chasse tres prisee des Anglais aux Indes.
12 Le Q uom  meet est, avec le Pytchley, un des rendez-vous les plus traditionncls de la 

chasse au renard en Angleterre. (Note du Major.)



saurais decrire ici avec precision ce qui se passa, tant ce fut soudain et
desordonne. Dans l’etreinte, que les nobles chenes du domam e de Lord Camrose
abriterent ce jour-la, l’amour, la chasse et le whisky avaient chacun leur part.

Pourquoi tant de fem m es changent-elles des l'instan t ou on les epouse ?
Cette m inute de passion qui devait decider de mon destin, je  ne devais plus
jam ais la revivre. A  la verite, tout fut different a partir du m om ent oil Ursula
m ’apparut en robe de chambre. C ’etait sa prestance qui d ’abord m ’avait attire,
son allure, sa classe -  toutes qualites inseparables des ioutes hippiques. et qui
effayaient, en les absorbant, les traits rebarbatifs joute hippique _ competition
de son visage: long nez, grandes oreilles, sportive a cheval
m achoires trop developpees. C om m e chez ces lad m (angl.) -  garyon d’ecurie
lads qui, a force de vivre jo u r ct nuit dans charge des soins aux chevaux
Г om bre des cheveaux, en  arrivent, par un de course

. - , , , , . , . chanfrein m -  tete du cheval
m ysteneux phenomene de m imetisme, a leur ju m en t/_ femeUe du eheva]
ressem bler, il у avait en elle du cheval.
L orsqu’elle etait en tenue, son cote chanfrein passait. Dans I'in tim ite, la realite 
m ’apparut toute differente. L ’am azone etait partie. II ne restait que la ium ent.

J ’essayai bien, les prem iers tem ps, d ’inciter U rsula a revetir le plus souvent
possible la tenue que j ’aimais. M ais je  ne pouvais tout de m em e pas lui
dem ander de dorm ir avec sa bom be de chasse. M on insistance lui parut-elle
singuliere ? Des le jou r ou nous entram es dans notre dem eure du Hampshire,
U rsula cessa de m onter (il у avait une autre raison a ce com portem ent, mais je
ne la decouvris que plus tard). Sa faijon m em e de rire d ’un bon mot, de joker43

sans retenue, n ’etait plus la m em e. Le fait, sans doute, d ’avoir a s ’occuper d ’une
m aison, a comm ander a des dom estiques, la . , .

, . , , , . , ,  „  guinde -  qui m anque de naturel
rendait tout a coup plus grave, plus gum dee. Ce ̂  cxces ^  dlgm^  aflect6c
n etait plus l’amie de club, la cam arade de
com petition. С etait une m aitresse de maison, moins prom pte a rire d ’un bon 
m ot qu ’a relever des traces de poussiere, de pieds surtout. Jam ais je  n ’avais tant 
entendu parler de mes pieds.

« Faites attention a vos pieds quand vous entrez, dear... Essuyez-vous les 
pieds !... Vous etes encore passe par ici avec vos pieds, Thompson! »

Peut-etre existe-t-il des hom m es qui parviennent a passer quelque part sans 
leurs pieds ? C ’est la une chose au-dessus de mes forces. Ce qui est certain, c ’est 
que notre drame naquit par les pieds. On cherche toujours de grands motifs aux 
grands dram es. Ils sont souvent petits, mem e quand ils sont tres grands. A  force 
de me parler de pieds, U rsula ftnit par me faire regarder les siens, Dans une 
botte bien faite, tous les pieds passent. M ais. dans une pantoufle, le pied 
d ’U rsula prenait des proportions gigantesques. Detail -  si je  puis ainsi

43 Le Major, estimant que « plaisanter » ne traduisait pas exaclement to joke, a une fois 
de plus exige de son collaborateur qu ’il anglicise son vocabulaire. (Note du Traducteur.)



m ’exprimer -  qui m ’avait d ’autant moins frappe des l ’abord que Г on disait 
avant tout d ’Ursula : « C ’est une fem m e de 
tete i » (On devrait pourtant se m cfier de ces 
estim ations : elles cachent le pire.)

de tc tc  -  au caracterc affirme ; qui 
reunit la capacite a la fermete

Comment expliquer, en dem eurant dans les lim ites de la decence, ce que fut
ma vie avec Ursula ?

Peut-etre justem ent en  un seul m o t : la 
decence. Cette athlete, ce casse-cou. cette 
chasseresse im nenitente s’etait metamorphosee 
en un parangon de decence.

« N ow  then... d o n ’t  be sloppy, dear ! Stop  
that nonsense ! (A llons, cheri, ne tombez pas 
dans la sensiblerie I Cessez cette absurdite !) >•>

Toutes les Anglaises ne sont pas а Г image 
d ’Ursula, et pourtant, expliquer Ursula c ’est 
expliquer un peu d ’A ngleterre. Ce royaume 
aurait du etre celui dc Freud : tout peut s ’y 
expliquer par le refoulem ent. D ans ce pays qui, 
aux temps hardis d 'H enry  V Ill ou de George 
IV, fut le theatre des plus extravagantes 
ripailles et des plus folies orgies, 1’ere 
victorienne mit sur pied une colossale

casse-cou -  personne audacieuse 
qui aime le risque et не tient pas 
com pte du ilanger 
im penitent -  incorrigible 
parangon m -  modele, exemple 
sensiblerie /  (pejoratij) -
sensibility excessive et 
inopportune
refoulement m -  (psychanaly.se) 
action de ne pas laisser s’exprimer 
certains desirs ou sentiments 
ripaille /  -  repas oil Гоп mange 
beaucoup
I’cre victorienne -  1’cpoque de la 
reine Victoria (1837-1901) 
wesleyen -  qui se rapporte a 
Wesley, theologien anglais, 
fondateur d ’une secte protestante, 
dite aussi methodiste, dans la 
premiere moitie du XVIIIe siecle ; 
i c i : puritain
m o u ssc lin e /-  toile de coton, tres 
legere et fine

entreprise de refoulem ent dont les filiales sont
encore loin d ’avoir cesse toute activite. Ursula
etait issue d ’un indestructible bastion de la
forteresse victorienne. Dans le manoir de
Trentoran oil elle naquit, sa grand-mere Lady
Plunkett m aintenait avec rigidite les principes w esleyens : on ne devait jamais
prononccr le mot jam bes  (il fallait parler d'extrem ities ou dc lower lim bs) et les
pieds des pianos etaient chausses de m ousseline . 44

Ursula avait onze ans lorsqu’elle fut envoyee a M eltenham , un college de
W arwickshire ou regnait la double loi du  .................

: : , , , ,  , „  Warwickshire -  comte du centre
puntam sm e monacal et du sport. Quand elle en pAng]eterre
sortit, six ans plus tard, elle ne savait peut-etre
pas exactem ent com m ent etait fait un gar^on, mais elle Г etait devenue elle- 
meme.

Encore une fois je  veux me garder de toute generalite dangereuse, mais je 
crois sinccrem ent que, si les Anglais avaient trouve un moyen de mettre des

44 Cet usage est aujourd’bui tres peu repandu, mais on a toujours avantage outrc- 
Manche a cviter dc parler de tout ce qui sc trouve cntrc- lc menton et les genoux. (Note du 
Traducteur.)



enfants au monde sans avoir affaire aux fem m es, ils seraient les gens les plus 
heureux de la tcrre. Le prem ier soin de F education britannique est de separcr les 
deux sexes comm e s’ils ne devaient plus jam ais se revoir (leurs rapports seront, 
il est vrai, limites au minimum). Tandis que les filles sont confiees a des 
institutions ou Fon couvre leurs jarnbes de bas noirs et oil elles apprennent a 
rougir des dam nees choses de la chair, voire de la chair elle-m eme (a M eltenham 
la rule 4  stigm atisant la nudite obligeait les eleves a  se baigner revetues d ’une
chemise de cabcot), les gardens sont expedics calicot ^  toUe de coton
dans des colleges d ’oti ils sortent tout ctonnes Colonial Office (angl.) -
d ’apprendrc q u ’a cote du cricket e t du Colonial Ministere des colonies
Office ils auront de temps a autre a s ’occuper des 
femmes.

Encore est-ce peu dire q u 'en  Angleterre rien n ’est fait pour les femmes. 
Tout est fait contre elles. elles d ’abord. II est normal que lc principal objcctif 
d 'un  petit gar^on soit de devenir un homme; mais, dans le Royaume-Uni, c ’est 
aussi le but d ’une petite fdle.

« Run like boys, girls, run! (Courez com m e des gallons, girls, courez !) »,
disaient les m istresses de M eltenham a leurs ouailles; ce qui etait une fa$on de
sous-entendre : « Ainsi vous n ’y penserez pas 1 » оиашс /  personne sous la
Et U rsula courait comm e un garyon; et l’exercice protection ou la garde (d’unc
eliminait, avec les toxincs. toutes les m auvaises personne, d ’une organisation)
pen sees qu ’elle pouvait avoir. A l’heure oil Martine (humoristique)
et ses am ies devenaient rom antiques et revaient ne badine pas

_ . . .  , T i 1 am our -  piece d Alfred de
en hsant On ne badine pas avec I amour. U rsula Musset (1834)
et ses cam arades faisaient des prodiges a lacrosse lacrosse (an^l.) -  jeu de crosse,
et chantaient : « I ’m so glad... I ’m not pretty ! (Je espece de hockey
suis si hcureuse... Je ne suis pas jo lie  !) »

Les annees peuvent passer, les gouvem em ents changer, les guerres 
bouleverser le monde, la  M eltenham  rule laisse sur Fame une em preinte 
indelebile. La fem m e que j ’epousai etait marquee ь<шй)Не _ qu.Qn ne peut
par M eltenham  jusque dans sa fagon de dorm ir. effacer, oublier
Quelque tem ps apres F entree d ’Ursula dans ce pelotonner -  mettre en boule
college, un soir d'hiver, une surveiilante, inspectant
son glacial dortoir, l ’avait decouvertc s ’endorm ant pclotonnce sous ses draps.

« Mon enfant, lui dit-ellc, est-cc la une posture deccnte pour dorm ir ? 
Supposez un instant que vous soyez cette nuit rappelee a Dieu : serait-ce une 
fagon correcte de rencontrer N otre-Seigneur ? »

A partir de cette nuit, Ursula, s’endorm it selon la rule : sur le dos, les pieds 
au froid, les mains jointes sur la poitrine. C 'est la, j ’en conviens, une attitude des 
plus recom m andables pour les rois et les reines qui, figes dans la  pierre, dorm ent 
leur dernier som meil dans FA bbaye de W estm inster, exposes aux regards des 
generations. Je m entirais si je  ne disais pas q u ’U rsula essaya, sur m on invitation, 
d ’avoir un sommeil plus conjugal et de s’endorm ir dans mes bras. M ais chaque



fois, dans la nuit, la M eltenham rule revenait hanter son subconscient. Et, s ’il 
m ’arrivait de me reveiiler, с etait a cote d une hanter -  poursuivre, obseder 
statue.

Je sais... Toutes les Anglaises ne dorm ent pas ainsi. Toutes les fdles 
d ’Albion n’ont pas de grands pieds et des machoires geantes. II est de 
ravissantes Anglaises -  et, quand elles sont jolies, ellcs le sont pour toutes celles 
qui ne ie sont pas.

La pratique du sport en general, et du sport de com petition en particulier, 
n’a jam ais predispose aux langueurs de Г amour. Les m aitresses de M eltenham 
le savaient, qui obtenaient, par la pratique intensive de lacrosse, la ventilation 
des idees nocives. Lacrosse d 'U rsu la  devenue femme, ce fut i’equitation. La 
encore elle n etait pas a 1 image de ces quelques phenomene m  -  personne rare
phenomenon du jumping dont l ’activite ne ou extraordinaire
tempore en rien les ardeurs : 1c. cheval la brisait. jumping m -  competition
J’aurais done pu croire, les prem iers tem ps, en la hippique de saut d obstacles

, 1 1 ™ temperer -  rendre moins fort voyant delaisser son sport favon, que le calm e F , . ,.
1 , ou moms violent (= moderer,

eveillerait en elle des instincts engourdis. Je me aUenuc;,
trompais : M eltenham  etait passe avant moi. Tres
vite, je  compris le sens de cette pause et ce qu ’Ursula attendait de moi. Si elle 
avait m om entanem ent renonce au cheval, ce n ’etait pas pour un epoux : e ’etait 
pour Г Angleterre et pour les hommes. M eltenham  et sa mere l ’avaient preparee 
au m anage dans un esprit tout victorien. La veille de son depart. Lady Plunkett 
lui avait administrc ses derniers conseils :

« Je sais, mon enfant... Ces choses sont ecoeurantes... Mais fais ce que j ’ai 
fait avec Edouard : fermc les yeux et pense а Г Angleterre... »

Et, comm e sa mere et la mere de sa mere, Ursula avait ferme les yeux. Et 
elle avait pense a l’avenir de l ’Angleterre. Et l’avenir de 1’Angleterre est, certes, 
quelque chose de sacre a quoi ses enfants doivent veiller, ntais quelque chose fit 
aussi que cet avenir, dans l ’infirm e mesure oil il reposait sur mes tres modestes 
moyens. ne fut pas assure. Sans doute etait-il ecrit que l’avenir de la Grande- 
Bretagne, je  l’assurerais mieux en France...

Des qu ’Ursula com prit que le Ciel ne nous accorderait pas ses faveurs, elle 
reconmienya l ’entrainement. Elle le reprit meme frenesie/-excitation intense
avec une ardeur qui touchait it la Irenes ie. Quand chasse a courre -  chasse qui se
elle rentrait, elle otait ses bottes, se jetait sur un pratique a cheval et a pied, sans

г «■« u j »________ i arme a feu, et avec une meutesola ou sur son lit, sombrait dans le sommeil ou , .. ’ , ,de cniens dresses a poursuivre 
reprcnait sa broderic (une chasse a  courre) qui jegibier
n ’en finissait plus. couver -  etre en train de se

Un incendie couvait-il sous cette developper; etre pret a se
banauise ?... Derriere le masque de la froideur reveiiler
' ... ... , ,  , banquise / -  les glaces dans les
peuvcnt grqutller d inavouables tendances... regio,ls poiaircs (= lccberg)
Certain dim anche je  surpris U isula plongee dans grouitler ~ remuer en tous sens,
les News o f  the World, sc delectant a la lecture du en grand nombre



rapport, hache m enu, d ’un de ces dram es 
conjugaux qui font le bonheur dom inical des plus 
solides foyers anglais. II etait question45 d ’un 
honorable comm eryant de Liverpool qui, apres 
dix ans d ’esclavage, demandait la liberte : sa 
femme l ’obligeait a « faire le c h e v a l» et, lui 
ayant im pose le ham ais. a avancer dans la 
cham bre a petits coups de fouet. Ursula eclata 
d ’un rire sarcastique :

« That w ould suit you perfectly ! (Cela vous 
irait a m erveille !) »

Je ne sais pas si cela m ’eut vraiment suite, 
mais l’im age d ’un m ajor de l ’Armee des Indes 
attele com m e un poney et secouant ses grelots me parut hallucinante.

* *
*

Des d i/a ines d 'annees-lum icre me scparaient encore de la planete M artine 
et de l ’univers sentimental des Franqais. Puis-je me perm cttre ici de passer du 
particulier au general ct. apres avoir pris soin de souligner que rA ngletcrre  n ’est 
pas exclusivem ent peuplee d ’Ursulas, de noter ce que je  considere comm e une 
difference essentielle entre les deux pays ?

Les A nglais ont des rites pour le the et des habitudes pour l ’amour. Les 
Franqais prennent pour 1’amour les soins que nous reservons au the. Le plus 
souvent, chez nous, l ’amour est un sketch rapide dont on ne parle ni avant ni 
apres. Pour les Franyais, c ’est une piece savam ment montee, dosee, avec 
prologue e t interm edes, et dont on parle beaucoup avant, pendant et apres. Les 
Franyais sont les gastronomes de l ’amour. Les Anglais, des executants.

M em e lorsqu’ils aiment l ’amour, les Anglais en parlent peu. Ils laissent ce 
soin aux auteurs dramatiques -  ou aux joum aux. Les plus beaux duos d 'am our 
que 1’on ait jam ais ecrits sont peut-etre ceux de Shakespeare -  mais ce n ’est pas 
la un langagc dont les Anglais usent pour la  consom m ation courante. E t s ’il leur 
advient de parler d'am our, comm e aim ent le dire et le faire les Franyais, ils 
menageront plutot leur langue nationale, trop conecte, pour donner un peu de 
couleur locale a leur vocabulaire en rem aillant d 'artic les importes, tels que C ’est 
Г  amour... ou rendez-vous.46

* *
*

J ’ai toujours tenu a mesurer, avec le plus d ’exactitude possible, la distance 
qui separe presque en tous points les Franyais des Anglais. Je voudrais pouvoir

"5 L ’bistoire est authentique.
46 En franyais dans le texle comme dans la conversation des Anglais. U est curicux de 

noter qu’au meme instant une jeune tille franyaise a la page (= a la mode, moderne), trouvant 
le Je vous aime desuet. dira ou ecrira volontiers : /  love you. (Note du Traducteur.)

haehe menu -  tres detaille, 
avec les plus petits details 
qui font le bonheur dominical
-  qui sont le divertissement 
prefere de tous les dimanches 
dans les families anglaises les 
plus dignes
ham ais m  -  ensemble des 
pieces necessaires a 
I’cquipement d ’un cheval 
suite -  le M ajor reprend, en le 
francisant, le verbe anglais to 
suit (aller, convenir) q u ’Ursula 
vient d ’employer)



le faire aussi bien dans le dom aine sentim ental. M ais mon compas m 'echappe 
des m ains. Ce n ’est plus un fosse, c ’est un abime.

En France, une jo lie  femme (toutes les fem m es s’arrangent pour etre jo lies 
dans ce pays, т ё т е  les autres) sera choquee si un fajre ,a cour _ cherchcr k 
homm e ne lui fait pas la cour dans un salon ou ne piaire, ssduirc 
rem arque mem e pas sa nouvelle robe. C ’est la
une attitude qu’elle con jo it a la rigueur chez son m an, tout en deplorant 
publiquem ent qu’il n ’ait plus pour elle les yeux d ’un amant.

En A ngleterre, une jolie fem m e trouvera m ost shocking qu’un homm e lui 
baise la main, et tout a fait deplace qu’il lui toum e un compliment sur son teint, 
a moins que ce ne soit son mari, lequel n ’y pense pas.

Ce que M artine demande avant tout a une robe, c ’est d 'e tre  elegante. 
Ursula, com m e ses compagncs, voulait d ’abord s’y sentir comfortable4’' (to be 
com fortable in...). Dans la rue, la Parisienne qui inaugure un petit tailleur 
printanier est secretem ent ravie de voir les regards des hommes s’allumer. 
L’Anglaise le serait sans doute aussi, mais ce debut d ’incendie est inimagm able 
dans un pays ou le regard des hom m es, sans doute a cause de l'hum idite 
ambiante, parail ininflammable. Les Franqais contemplent les femmes. Les 
Anglais les croisent.

En France, les femmes font tout ce q u ’elles peuvent pour etre rem arquees -  
tout en affichant la surprise la plus vive si quelque inconnu les rem arque au 
point de le leur dire. Une fem m e du m onde  sera scandalisee si on I’aborde. mais 
navree que Гоп n ’essaie pas. « On ne me suit aborder -  s'adresser, sans 
p lus ...» , dira-t-el!e un jour, pour m arquer a la presentation, a un(e) inconnu(e) 
fois son age et son dcsabusem cnt. navre -  desole. cbagrine

Une Anglaise peut etre parfaitem ent d eb asem en t m -  deception, 
D __ desillusion

tranquille sur ce chapitre : on ne 1 im porttmera im p o rtu n e r_ deranger, ennuver
jam ais. Si, par extraordinaire, quelque etranger
suspect s’avisait de la suivre, le traditionnel policem an aurait tot fait de rem ettre 
les choses dans la tradition la plus stricte -  les policem en des deux pays etant, a 
l’imagc du reste, tres differents. M artine m ’a racontc qu ’un jour, encore jeune 
fille, mais deja suivie, elle s’ etait precipitcc vers un gardien de la paix pour lui 
dire :

« M onsieur Г agent, cet homm e me suit !
-  D om m age que je  ne puisse pas en faire autant, mademoiselle ! » lui 

repondit l ’agent, tout en continuant a regler la circulation .48

Encore ne faut-il voir la que des differences mineures.
Le veritable antagonisme est ailieurs. Souvent, quand il est question d ’un

41 Je dois a la verite de dire quo les Anglaises ont fait, quant a leurs toilettes, de sencnx 
progrcs depuis quelques annees. Mais les habitudes acquis-es sont tenaces. fNote du Major.)

48 A noter que si la methode des agents differe, a Londres et a Paris, l'effet qu’ils 
exercent sur les suiveurs est ie т ё т е : en l’occurence l’homme s'eclipsa. (Note du 
Traducteur.)

A I



Francais, on vous parle un peu de lui, beaucoup de sa maitresse, pas du tout de 
sa fem m e. Quand il est question d ’ un Anglais, on parle surtout de lui, tres peu de 
sa femme, jam ais de sa maitresse. Je vais parfois ju squ ’a penser q u 'u n  Fran9 ais 
sans m aitresse est un Anglais sans club, mais... by Jove!... loin de moi Fintention 
de generaliser!

penchant m  -  inclination naturellc 
(=goflt)

Une chose demeure claire : le penchant 
des Francais pour Faventure galante et le souci 
q u ’ils ont d 'e lever leurs cnfants dans le respect
des traditions familiales font que, de tous les pays du monde, la France est peut- 
etre celui oil il est le plus sim ple d ’avoir une vie com pliquee et le plus 
com plique d ’avoir une vie simple. Chez nous, la complexite est a la fois plus 
rare et moins visible. L ’absence des enfants diminue les hesitations devant le 
divorce. En revanche, on hesite mfm im ent plus devant le crime passionnel

La loi du cricket domine F A nglais jusque dans sa deconvenue sentim entale 
(qui ne revet, meme au theatre, aucun caractere dlkonvcnue f  _  deCeptlon du fait 
co m iq u e): il doit savoir pcrdre sa femme 
com m e il sait perdre un match. Si par m alheur 
il se revele mauvais joueur et tue son rival, on 
lui rappelle aussitot que c ’est la, encore, une 
chose qui ne se fait pas. II n ’a pas a compter 
sur l ’indulgence du tribunal. Dc l'au tre  cote du Channel sans doute, il rccevrait 
les felicitations du jury. A t home, il reyoit une lettre polie qui com m ence par du 
Cher M onsieur et se term m e par du bien devoue, mais qui, incidem m ent, lui 
apprend que l’on est au regret d ’avoir a le pendre...

En France, ou la fem m e n 'a  iuridiquem ent la femme n’a juridiqucm cnt 
aucun droit, tout est fait pour les fem m es, par

d ’un insucces 
l ’indulgcnce du tribunal -  les
crimes dits « passionnels » sont 
punis en France avec beaucoup 
d ’indulgence

les femmes, 
magistrature,

La rue de la Paix et la
la

du
Fironie e t la  politique,

galanterie et la Republique -  tout est 
feminin.

En Angleterre, oil la femme a
juridiquem ent tous les droits, rien n 'est fait
pour les femmes, meme les hom m es. Les
paauebots sont du fem inin, mais. en dehors de 
cela, le masculin domine ; l’une des m eillcures 
reputations que l ’on puisse faire a une femme, 
c ’est de dire qu ’elle est un bon sport.411

C ’est tres exactement ce que l ’on m ’avait 
dit d ’Ursula.

aucun droit -  aux lermes du 
fameux Code Civil (1804), les 
droits des femmes frangaises ont 
ete, jusqu’a ces dem iers temps, 
assez rcstreins
La rue dc la Paix -  rue au centre
de Paris, cflebrc par ses magasins 
de bijouterie, de parfumerie, par 
ses maisons de haute couture 
les paquebots sont du feminin -  
en alglais, langue qui n ’a pas dc 
genre grammatical pour les 
substantifs, lorsqu'on parle d ’un 
navire ct qu ’on le rem place par le 
pronom, c’cst le pronom feminin 
qu’on emploie

49 A good sp o r t: une bonne et loyale cainarade. (Note du Traducteur.)
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On a vu com m ent M eltenham , en la developpanl, Г avait masculinisee. 'lout
niilite en A ngleterre pour ia reussite de cette vaste conspiration contre la
femme : la  pratique intensive du sport dans l'adoiescence a enleve a la fem ale50
sa scnsibilite, les clubs lui enlevcront son m an, les colleges ses enfants, la
confection son charm e. ju sq u ’au jour oil ses charm cs eux-m em es se faneront.

Mais Г age de la defaite sera pour elle le se faner _perdre sa frajcheur
temps de la victoire. A l ’epoque oil la s’esiomper -  s’effacer
Franqaise s ’estom pe dans la discretion des gris progressivement; se voiler
et des greges. l'A nglaise, degagee des grege m -  couleur gris-beige
contraintes, nrend en toute libcrte sa revanche J®rdin sur sa tftc ~ " 7 : un

. chapeau surcharge de lleurs
sur les hom n.es : lc prmtemps, que 1 un.fom re arbow r _ porter avec fiej1i cn
de 1 ecole avait etouffe, elle le vit tardif. mais affichant & tout le monde
glorieux, en cultivant un iardin sur sa tete et en pinson m -  зяблик
arborant des robes baby blue ou rose saumon.
Alors, ayant fait hautem ent valoir ses droits a 1’egalite, elle se conduit comme 
un homme, fait de la politique comme un homme, va a son club comme un 
homme, et dcvient, en vrai femme, vicc-presidente dc la Societe dc Secours aux 
Pinsons egares.

L ’heure du petit oiseau a sonne .51

Cette heure ne devait jam ais sonner pour Ursula, mais une autre, plus
glorieuse encore, lui etait reservee.

Elle est tom bee a Bombay dans !a Coupe Coupe du Vice-Roi -  competition
du Vice-Roi, un jou r oil l’on avait eleve la sportive donnee en l’honneur du
barre de Spa a 1 m  90 et oil elle s ’entetait a Vlce-Roi de Unde
■ --- ,, . , , . barre de Spa -  obstacle du
monter u n austrahenen tier, repute cabjichard. p;m;i>,,s hlpp,que c o n s t i tu 6  par un

Apres avoir re n M i_ a _ Io x £ I . Bahadur mur eleve au sommct d’unecote
Sahib prit le m ur par le poitrail et, loin de le un australien entier -  cheval de
« negocier », fit un panache fatal. race auslralienne qui n’a pas ete

chatre

50 Quoique beaucoup moins employe que le mot woman, Г appellation de female, cn 
Angleterre, n 'a  rien de pejorauf. (Note du Traducteur.)

51 II peut paraitre etrange de parler d ’animaux lorsque Гоп traite de Г amour et des 
femmes. Mais Г Angleterre est moins le pays du /  love you, que celui du Love me. love my dog 
(Qui m ’uime, aime mon chien). A l’encontrc des Frangais qui mangent du cheval ct toutes 
sortes de betes, mais ne manquent pas une occasion de s ’appeier mon petit chat et ma cocotte 
en sucre, les Anglais, beaucoup plus reserves sur ce genre d ’appeliations ct partisans des 
chatiments corporels pour leurs enfants, dtspenseni des tresors de tendresse aux poneys et aux 
chiens. Si un gardien de la Tour de Londres se casse le tibia en se prenant le pied dans sa 
hallebarde, on en parle a peine. Mais que Judy, le fox-terrier des yeomen, tombe malade -  cela 
vient d ’arriver et voila Londres emu aux larmes en lisant dans les joum aux ses bulletins de 
sante. Je ne sais si l'abbc Pierre aurait recolte chez nous autant d ’argent qu 'en  France. Mais je 
suis stir qu ’il en aurait obtenu davantagc s’il avait fait campagne pour les chats sans logis. 
Aucun des mendiants du Royaume ne me contredira : un aveugle professionnel double 
facilement sa recette avec une chienne au regard triste. Mais si la chienne est aveugle, il peut 
songcr a se retirer. (Note du Major.)



cabochard -  entcte (= 
indiscipline, tetu)
renacler a I’oxer -  refuser de 
monter la cote
faire panache -  en parlant d un 
cavalier qui tombe en passant par- 
dessus la tete de son cheval

C E  CH ER E N N EM l HEREDITA IRE...
Le seul dranie dans m a vie, depuis la mort d ’Ursula, c ’est mon fils.
Rien que son prenom  d ’abord.
Je voulais Fappeler M armaduke.
Depuis 1066. les Thom pson, qui, par mon

trisaieul Archibald, troisiem e comte de
Strawfomess, parviennent -  en tirant un peu
sur la derniere branche — a se raccrocher a
Guillaume le C onquerant, ont pour tradition
d ’appeler leur fils aine M armaduke. Ursula
n ’aurait rien eu la contre. Mais ce fils rn’est
eventually venu de ma Franyaise seconde
epouse : et M artine, a m a proposition, a  eclate
de rire. Ce prenom  de M arm aduke l’a toujours
incitee a rire. Elle pretend que cela fait gelee
d ’orange de D undee, je  ne sais pas, moi... pas  

, . s: seneux.
Ce qui, a mon sens, ne fait pas serieux du 

tout pour un ex-m ajor de l’armee des Indes, 
c ’est le sum om  de Doukie5 ’ q u ’elle en a tire, 
cn bonne Franyaise qui sait faire une robe de rien et un petit nom  de tout.

Nous parvinm es a un compromis : Г enfant porterait les trois premieres 
lettres de nos deux prenom s et on lui ajouterait un с dont il serait libre, plus tard, 
de faire ce qu’il voudrait. II s’appelle done M arc. M ais aucune force au monde 
ne saurait m ’em pccher de l ’appcler, en secret, M armaduke.

Cette discussion n ’etait q u ’un prelude d ’une tragedie qui alia crescendo 
avec le problem e de Г education.

M y G od I Est-il possible que deux peuples aicnt em m cnagc dans des 
doinaines aussi rapproches que les notres pour lc plaisir de faire toutes choses en 
sens oppose ? 11 en est des enfants comme de la conduite des automobiles et du 
systcme judiciaire : a  vingt miles de distance, tout est le contraire de tout. Les 
Franqais mettent des enfants au monde pour les regarder grandir. Les Anglais les

52 En franqais dans le tcxte. (Note du Traducteur.)
53 Dans ses tres bons jours « Doukie-Doukie » (Note du Major, tout a fa i t  con/us.)

1066 -  la date ou Guillaume le 
Conquerant conquit Г Angleterre 
(la bataille des Hastings) 
G uillaum e le Conquerant (1027- 
1087) -  due de Normandie, roi 
d’Angleterre depuis 1066 
branche /  -  ensemble des 
personnes appurtenant a une meme 
division de 1’arbre gcnealogique de 
qqn
gelee d ’orange de Dundee -  cela 
ressemble a la gelee d’orange de 
Dundee. La ressemblance serait 
encore plus grande si, au lieu de 
gelee, on employait marmelade qui 
en est le synonyme. Dundee -  
ville d’Ecosse connue pour son 
industrie alimentaire

La tragedie fut com plete : pendant que 
l ’on transportait Ursula, sans connaissance, au 
British Hospital, on devait abattre Bahadur 
Sahib.

Ces deux serviteurs de la cause hippiquc 
reposent en terre indienne.

IX



ont a peine vus naitre qu’iis les envoient a partir de Boulogne -  des le bas
grandir ailleurs. A o artir de Boulogne, les age ; Boulogne (le Bois de Boulogne)
enfants sont eleves au milieu des grandes ~ grand pare a Paris od on inene les

. , • * p  it , ■, enfants se promenerpersonnel A part.r de fcolke^tone ils _  viUe et port
deviennent des grandes personncs au milieu d-Anglctcrre sur ,a Manche
des enfants. En France, ils vous
attendrissent. Fin .Angleterre, on vous les durcit, Les parents franqais sont plutot
vexes si leur fils ne donne pas des signes d 'in telligence precoce. Les Anglais 
sont constem es s’il en m anifested4

Comm ent trouver, dans ces conditions, un terrain d 'entente ?
Un moment je  crus Г avoir decouvert en la personne de Miss ffyfth55: 

l’enfant serait eduque d ’abord en France, mais avec une gouvem ante anglaise. 
Devant cette menace d invasion, Pascendance bretonne de M artine -  
I’ascendance bretonne de M artine sonna le 
tocsin : Г intrusion d 'une  belle-m ere factice 
mais consanguine la fit longtemps hesiter. Je 
fus appuye par certaincs de ses amics qui 
adm ettaien t: « Rien de t e l : qu ’une Anglaise 
pour elever ies e n fan ts», desservi par 
d’autres qui assu n u en t: « Tres bien, oui... 
mais vous ne le verrez plus ! »

Tout de mem e M artine finit par 
accepter.

II serait inexact d ’ecrire : Miss ffyfth 
entra... C e fut un souffle glacial de mer du 
Nord qui s 'engouffra dans l ’appartement.
Avec son visage anguleux et violace, ses 
dents proem inentes en forme de rostre, ses 
longs bras, ses m ains osseuses recouvertes 
de peau ecaillce. Miss ffyfth etait Г image de la rigiditc, l ’ineam ation de 
fennem i hereditaire. C ’etait la Reine Elizabeth condamnant M arie Stuart a 
l ’echafaud, Victoria assechant les marecages du vice par le puritanisme, 
Britannia casquee d ’or assise sur un tonneau d ’esclaves. La locataire du prem ier 
pays au-dessus a gauche s’installait en squatter dans Tappartement. Ce n ’etait 
pas la guerre, sans doute. M ais Г etat d 'a lene . En un cl in d ’ceil, la situation 
domestique se te n d it : Florine, la cuisiniere, ne ferait aucun porridge pour ce

son origine bretonne 
sonnet le toesin -  donncr 1’alarme. 
C 'est dans la nuit des temps qu 'il faut 
cltercher les causes de Г liostilite de 
Martine a t’egard des Anglo-Saxons. 
M artine en veut aux Anglais d ’avoir 
soutnis la population indigene de la 
Grande-Bretagne qui etait de la meme 
origine que les Bretons de France 
factice -  artificiel. pas naturcl 
consanguin -  se dit de ccux qui ont 
un ascendant commun 
s ’cngcuffrer -  penetrer violemtnctit 
rostre m -- partie saillante ct pointue 
qui se prolonge en avant de la tete (= 
bee)
squatter m  -  personne qui occupe 
illegalement une habitation vacante

34 Je ne veux pas dire, bien entendu, que mes honorables compatriotcs adorent les 
enfants idiots. Mais ils aiment les enfants enfants. En France, au contraire, ce que I’o.n 
apprecie le plus chez un enfant, c 'e st le petit bout d ’homme. Un pere anglais rapportera 
volontiers un mot de son fils s ’il est d ’un comique enfantin. Mais a l'encontre du Fratq-ais, i! 
n’en tirera aucune vanite s ’il s’agit d ’un mot ires avarice pour son age. (Note du Major.)

53 Surtout sans majuscule ! Voir plus loin. (Note du Major.)



dragon, да n 'y  avait rien a fa ire  Sn ; et Clarisse Clarisse ne lui envovait pas dire
ne lui envovait pas dire : elle pouvait toujours ~ Clarisse (la femme de chambre)
se brosser. la Miss, pour etre servie dans sa lui d‘sait sans heMte'
— :  r  sc brosser -  se passer rie,
chambre... s ’a b s te n ir : ici: se passer de

J ’avais connu M iss ffvfth aux Indes. m an g e r
Apres avoir fait ses prem ieres armes dans huppe -  riche, prestig ieux
eertaines des nurseries les plus huppees du Kashmir (ou  C achem ire) -  pays
royaume, Miss ffyfth avait ete appelee au se trouvant au nord  de 1 Inde dont

Kashmir par un m aharajah anglom ane, decide ‘J taisalt aut[cfois parti?
; —  K. , , j  r-i • j  i * dressage dc son fils un peu
a lui confier le dressage d e s o n f i ls indolent, courb(i _  ,e mot dressage est
rcveur, un peu courbe. En im posant a cet empioy(4 par lauteur dans les 2

oriental enfant le port d ’unc tringle qui barrait sens: 1 ) methode d’education 2 )
se s  o m o p la tes. et en  l ’entram ant, au cou rs d e  action de redresser, rendre droit
longues prom enades hygieniques Respirez «moplate /  -  (anatomic) os plat.
fort... Levez la tete. .. Une. deux, une, deux... -  et triangulaire situe en haut

. p  du  d o s  e t qui form e la partie
a marcher comm e les grenadiers de Sa post6neurc de r<5paule ; лопатка
M ajeste. le poing violem m ent rejete d ’arriere Srinagar -  cap ita le  du C achem ire
en avant. Miss ffyfth cn fit quelqu’un de tout a
fait bien. Quand l ’Anglaise quitta Srinagar, l ’enfant etait toujours indien, mais 
redresse : il ne pensait plus a com parer les yeux des jeunes filles a la fleur de 
l ’hibiscus ; son indolence etait seco u ee ; et il admettait que Qiva avait sans 
succes mis au point la mousson pour eprouver les British waterproofs.

II у eut. d ’abord, de terribles batailles de prononciation. II est deja difficile 
a un enfant qui n ’est pas com pletem ent anglais d ’adm ettre que Beauchamp se 
prononce Bitcham  ct Leicester, L est’r. M ais personne dans la maison, a 
comm encer par le petit, n ’arrivait a  prononcer correctem ent le nom seul de Miss 
ffyfth. Je 1’avoue : c ’est un nom  difficile a siffler, m em e pour des bouches 
britanniques. O r M iss ffyfth, qui se plait a dire q u ’elle pourrait donner des 
legons particulieres rien q u ’avec son nom, est tres attachee a son patronyme. 
Rares sont les vieilles fam ilies du Royaume-Uni qui ont garde des temps 
medievaux le privilege de com m encer leur nom  avec une double portion d e /  ; 
plus rares encore sont celles qui ajoutent a ce luxe le raffinem ent du tli. Seules 
des langues exercees depuis mille ans peuvent effectuer sans fourcher ce 
perilleux retablissem ent. Les Frangais trebuchent, et cela les enerve. La vieille

5" En frangais dans lc texte. (Note du Traducteur.)
57 Le Major fait ici allusion aux ffolkes, fforde, ffrangon-D avies ct autres ffrench  (sans 

majuscule), solides families anglaises qui se sentent particulierem ent ffortes  derrieie cet 
imprenable rempart et se m ontrent tres jalouses de leur privilege. Le cas de M iss ffyfth est a 
cet egard significant': si elle nc s’est jam ais mariee, c ’est pour conserver intact son nom bien 
plus que sa personne. Elle avait vingt ans lorsqu’elle tom ba amoureuse de Merthylyd 
llynfartha. Or jam ais dans sa fam ille une fille n’avail epouse un homme dont le nom ne 
commengait pas par f f  ou Ff. Son pcre, ayant rapidcment demontre que deux 11 nc changeaient 
rien a l’affaire, lui commanda done to stop that nonsense... C ’est ainsi que Miss ffyfth 
demeura vicrge. (Note du Traducteur.)



Florine nous fit d ’aiileurs rem arquer que, moins depensiere, elle s 'en  tirait aussi 
bien avec un seul/! et m urm ura :

« Le jour ou elle ff ..,ra le cam p,
1’Anglaise, elle peut s ’en coller quatre des 
f..., ya ira plus vile ! »

La tension ne eessait de monler.

elle ff...ra le camp -  elle foutra le 
camp, elle partira : H orine imite la 
pronortciation de M iss ffy fth  et met 
deux f  au verbe 
s ’en coller -  inetire

Martine s ’apercevait que certaines de ses 
arnies avaient raison : a partir de 19 heures, elle ne pouvait plus voir son ftls 
sans que cela fit un dramc. II fallait respecter la rule. Miss ffyfth entendait 
coucher, laver, habiller l ’enfant com m e elle le voulait, sinon elle declinait toute 
responsabilite : British rule.

Martine accepta de patienter encore un peu, mats son hum eur s ’aigrit. Sa 
memoire devint etrangem ent retrospective. Jusque-la, elle ne m ’avait jam ais 
semble savoir qui, des N orm ands ou des Saxons, etait venu en premier. Tout a 
coup, elle m archait d ’un pas sur a travers l ’epaisse forct des dynasties anglaises 
et m e lanyait a la tete ce Gourdon ecorche vif par Richard Coeur de- Lion comme 
si elle venait de terminer une these sur les Plantagcncts. En ces moments-la, elle 
me detestait. Mais... je  ne pouvais pas  
comprendre. parce que j 'e ta is  Anglais, 
avant tout Anglais...

Je nc me formalise pas pour autant... 
Quand un Franyais comm ence par m e dire : 
« Je vais vous parler franchem ent: dans ma 
famille, on a toujours deteste les 
Anglais... », je parierais une bouteille de 
scotch qu’il me confiera b ie n to t: « Au fond, 
on vous ainie bien... » Four un Franyais, il у 
a toujours deux Anglais en un seul : le bon 
(celui du match Oxford-Cam brid s e ) et le 
mauvais (celui de Fachoda). Cela depend de 
son hum eur .58 Chacun sait que le seu! 
authentique ermemi du Franyais est 
1’Allemand, mais, fideles a leur vieux 
foum isseur d ’acrimonie -  qui risquerait de 
se trouver sans emploi, beaucoup de 
Franyais continuent a se transm ettre de pere 
en fils la notion de l ’ennemi hereditaire 
britannique, le plus i'idele, le plus cordial 
antagoniste du Franyais dans la paix.

Gourdon ecorche vif pur Richard 
Coeur de Lion -  lors du siege du 
chateau de Clialus (1199), un archer 
franyais du nom de Gourdon blcssa 
mortellcment Richard Coeur de Lion, 
roi d ’ Angleterre (1157-1199). Le 
chateau pris, les Anglais pendirent 
tous ses defenseurs et ecorcherent vif 
Gourdon
Plantagenets -  dynastie anglaise, qui 
regna sur 1’Angleterre de 1)54 a 
1485. Ds lutterent contre les rois de 
France
se formaliser -  etre choque (par un 
manquement a la politesse ou aux 
usages sociaux) (= se vexer, 
s’offusquer)
m atch O xford-C am bridge -  match 
oil les Anglais ont ii hitter contre les 
Anglais
Fachoda -  actuellement Kodok, ville 
du Soudan, le theatre d 'un  incident 
diplomatique anglo-franyais (1898), 
pour sa possession
acrimonie /  -  mauvaise humeur 
s’exprimant par des paroles 
deplaisantes

5S Jc parle de l'hum cur du Franyais. (Note de I ’Ennemi.)
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Pour etre juste, il faut dire que M iss ffyfth possede une fagon assez speciale 
d ’apprendre l ’histoire aux petits enfants. Quelquefois, de la galerie, je  
l ’entendais penetrer dans la guerre de Cent Ans :

« Alors, le roi Edouard III, guide pa r un 
de VOS paysans, Gobin A eache. traversa la 
River Somme et arriva a un village nomme 
Crecy oii il made up his m ind to wait and  
see... »

Et le roi d ’Angleterre attendait. Et il 
voyait arriver les chevaliers frangais. Et 
Fhistoire commengait qui devait durer cent 
ans, de ces mobiles archers anglais armes 
d ’arcs en bois de frene souple, le carquois a la 
hanche, toujours frais et dispos et des 
chevaliers frangais empetres dans leurs 
cuirasses, qui chargeaient inutilem ent sous une 
grele de fleches et n ’avaient jam ais de chance 
avec la pluie. Too bad fo r  the French... Mais,
precisait Miss ffyfth, ils etaient badly led, ils etouffaient sous leurs casques a 
bassinet, et leurs methodes de com bat etaient (deja !) old fashioned...

Edouard III -  roi d ’Angleterre de 
1327 a 1377
Gobin Agaehe -  paysan frangais 
qui indiqua a  Edouar III l ’unique 
passage de la Somme qui n 'etail 
pas garde par les troupes 
frangaises ; cette trahison decida 
de Tissue de la bataille qui suivit et 
fut gagnee par les Anglais 
frene m -  ясень 
carquois m  -  колчан 
empetrer = gener 
bassinet m -  calotte de fer qu’on 
portait sous le casq u e ; 
металлическая шапочка,
носившаяся под каской

Souvent, en hiver, a la tom bee du jour, il 
m ’arrive encore de penser a la guerre de Cent 
Ans et a ces noms -  Crecv. Poitiers. Azincourt 
-  qui dans un college du Dorset resonnent 
com m e des cris de triom phe tandis qu ’a vingt 
lieues de la, dans un lycee norm and, ils 
sonnent le glas de la chevalerie frangaise. 
Alors, tandis que tom be le crepuscule et que 
cinquante fiers petits ccoliers anglais sentent 
couler dans leurs veines le sang du Prince

Crecy, Poitiers, Azincourt -  les
lieux ou les Anglais ont remporte 
leurs plus grandes victoires 
pendant la Guerre de Cent ans 
Dorset ou Dorsetshire -  comte du 
sud-ouest de TAnglcterre 
sonner le glas -  annoncer la fin dc 
qqch
Prince Noir -  Edouard, fils 
d’Edouard III ; son nom est du a la 
couleur de son armure ; vainqueur 
a Poitiers, ii fut ensuite battu par 
Charles V
Jean le Bon -  Jean II, roi de 
F rance(1319-1364)

N oir. la tristesse emplit le coeur de cinquante 
fiers petits frangais qui voient Jean le Bon 
(m ais im prudent) emm ene en caplivile en 
Angleterre...

Too bad, really...
Cependant, a grands pas. M iss ffyfth avangait dans l ’H istoire. Elle etait 

sorry fo r  Joan o f  Arc  qu’elle eflt ete brulee comme sorciere (witch),... mais elle 
precisait que le tribunal qui l ’avait condam nee etait compose de Frangais et que 
le roi Charles VII n ’avait rien fait to aid the girl (stupendous!).



Trafalgar -  cap d ’Espagne, sur 
1'Atlantique, pres de Gibraltar ou 
Nelson battit la flotte franco- 
espagnole en 1805 
W aterloo -  defaite de Napoleon 
contre les Anglais et les Prussiens 
(18 juin 1815), fatale pour 
Tempi re
Vimieiro -  village portugais oil 
Wellington battit Tarmee franyaise 
(1808)
Bellerophon -  navire dc guerre 
britannique, celebre pour avoir 
transporte Napoleon jusqu’a 
Sainte-Helene

Bientot elle arriverait a Bonaparte. Sans 
meme parler de Trafalgar ni de W aterloo,
W ellington avait deja battu Napoleon a 
Vimiejro, rem em ber: Vimieiro... En fin de 
compte, le petit homm e turbulent avec son 
funny  petit chapeau noir n ’avais jam ais pu 
realiser son reve : aller en Angleterre. C ar il у 
avait... la  mer... the sea... et surtout » The Br... 
the Br... the British navy, dear...

Napoleon n ’avait pu voir Г Angleterre que 
quelques minutes, de loin, sur lc Bellerophon, 
mais...

« But he was N O T perm itted to land... »
On ne laisse pas debarquer tout le monde, 

you see ? Et Napoleon, tout napoleonien qu’il etait, devait obeir a la British 
rule... M arc n ’etait probablement pas couvaincu. Miss ffyfth s’etonnait de sa 
melancolie... Elle ne pouvait pas comprendre, bataille de globules -  i c i : bataille 
Miss ffyfth, qu ’une terrible bataille de globules 
se livrait dans le cerveau de cet enfant; qu ’il у 
avait en lui un peu de W ellington et un peu de 
Napoleon (avec un leger avantage pour 
rh o m m e au petit chapeau malgre tout si 
a ttiran t); el que, dans sa moi tie de tete 
franyaise. Grouchy arrivait a l ’heure a 
W aterloo, tandis quc Miss ffyfth etait dcja a 
Sainte-Helene...

Le regne de M iss ffyfth dura vingt-deux mois. E finit avec la troisieme 
cuisiniere et la sixieme femme de chambre qu 'e lle  avait dctraquccs par ses 
exigences et son habitude de Yearly morning tea.

Un jour, comprenant qu’il у avait dans le caractere francais quelque chose 
d ’inderacinable -  peut-etre un antimiss ? -  elle s ’en alia, tres digne, apres avoir 
lait tout son duty, to make a real man o f  Marc, m  braise — qui brille d’un vif eclat 
Mais le regard de braise qu 'elle me lantja apres (= ardent, brfllant) 
qu 'elle m ’eut force a 1’abdication (il fallait
choisir entre les cuisinieres el elle) -  oh ! ... Miss ffyfth... ce damne regard me 
poursuivra jusque dans la tombe.

de deux tem|Kraments differcnts 
que lc garyon avail herite dc ses 
parents : sanguin qui lui venait dc 
sa mere franyaise (globules 
rouges) et flegmatique de son pere 
anglais (globules blancs)
Grouchy (1766-1847) -  marechal 
franyais qui ne sut pas empecher la 
jonction des Prussiens et des 
Anglais a Waterloo

La guerre (celle de 1939) devait pourtant eonsolider les conquetes 
territoriales de Miss ffyfth dans le tendre dontaine de Marc. Notre fils etait en 
vacances outre-M anche lorsque lc conflit eclata ; nous decidames de lui faire 
poursuivre ses etudes dans un college de Shropshire.



toque /  -  coiffure sans bords en 
forrne de cbnc ou de cylindre

Quand M arc rentra en France, il etait 
metamorphose; avec sa toque, ses pantalons 
de flanelle grise et son im permeable bleu
marine, il sem blait definitely British. On lui avait appris que la Terre etait une 
planete sur laquelle on trouve Г Angleterre et aussi un gros tas dc sable, le 
Sahara, que Ton a laisse aux Francais pour s’am user avec un train qu ’ils parlent 
toujours de fabriquer. II savait que de toutes les situations dont on puisse rever 
dans l’existence, la plus enviable est sans conteste la situation geographique de 
la G rande-Bretagne, qui la met a l'ab ri du besoin et des facheuses prom iscuites 
de l’occupation etrangere. II avait admis enftn que les Francais, versatiles, 
agricoles et spirituels, n ’etaient jam ais 
parvenus a construire de vraiment bons 
bateaux. Eleve a la dure loi des masters 
prom pts a m anier la souple tige de ionc et 
des prefects 59 a la main leste. il avait 
reconnu que la fabrication du gentleman 
comm ence par l ’acceptation sans murmure 
des raclees.

M artine, surprise, nota qu ’il manifcstait 
une repulsion quasi instinctive au baisemain 
et, horrifiee, rem arqua qu’il lui d is a it: Good 
night. M ummy sans 1’embrasser.

versatile -  qui change souvent, 
inconstant
prompts a manier la souple tige de 
jonc -  qui n ’attendent pas longtemps 
a se servir de verges 
leste -  propmt, rapide 
r a c le e / -  serie de coups

baisemain m  geste de galanterie 
consistant a baiser !a main d ’une 
dame

Huit jours apres, M arc entrait dans une 
institution franyaise. И у apprit que Jeanne 
d ’Arc avait entendu des voix sans 
guillem ets, qu ’un hardi marin du nom  de 
Suffren avait du aller chercher les bateaux 
anglais jusque dans le golfe du Bengalc pour 
leur donner une leyon. Tres forts au cricket 
et au golf, les mangeurs de sauce a la 
menthe ne possedaient rien de serieusement 
comparable a la Ouerelle des Anciens et des 
M odem es. Pour le reste, c ’etaient toujours 
les Franfais qui faisaient les prem iers frais 
des guerres, parce que les Anglais etaient 
tres longs a s ’habiller en militaire.

N euf mois plus tard, mine par le mot a 
mot du De Senectute  et la vaine poursuite du 
carrc de Г hypothenu.se, le poor child  rf  etait

Jeanne d ’Arc avait entendu des 
voix sans guillemets -  elle avait 
rccllement entendu des voix. Dans les 
lycees prives catholiqucs, on apprend 
aux petits Franyais que saint Michel, 
sainte Catherine et sainte Marguerite 
sont venus dire a Jeanne d ’Arc d ’aller 
delivrer la France desolee par les 
Anglais. Plus sceptiques et, surtout, 
ayant moins de sympathie a regard  
de cette heroine nationale franyaise, 
les professeurs anglais ne manquent 
pas de dire qu 'elle a entendu « des 
voix entre guillements ».
Querelle des Anciens et des 
M odernes -  polemique nee a 
1’Academie frartyaise a la fin du 
XVIIе siecle a propos de la suprematie 
de Part contemporain sur l ’Antiquite

59 Aines auxqucls les jeunes eleves doivent obcir et qui les soumeltent, moins que jadis 
mais encore beaucoup, a toutes sortes de brimade (Note du Major.)



qu’un chaos vivant, B aiiote de Trafalgar 
Square a la place d ’lena et de W aterloo 
Station a la gare d ’A usterlitz, il decouvrait 
que les hom m es ne se battent en fin de 
compte que pour le chemin de fer ou les 
ronds-points et que les Latins, cn 
particulier, passent leur vie dans des mes 
du 29-Juillet ou du 4 Septembre sans 
jam ais savoir exactem ent ce qui a bien pu 
arriver ce jour-la.

Devant tant d ’incoherence, notre fils 
paraissait perdu. 11 fallait a lout prix, pour 
le saiut de sa raison malade, trouver une 
solution.

« Pas question, en tout cas, disait 
Marline, de le renvoyer dans un de vos 
sacres colleges anglais !

-  Je ne le laisserai pas, rctorquais-je, 
s’etriquer les epaules dans un de vos 
damnes lycees franyais ! »

Finalement, nous 1’avons mis en 
Suisse, ce merveilleux petit pays qui sail 
toujours tirer des gucrres, intestines ou 
cxterieures, le plus sage paiti.

X
L E  FRANQAIS TEL Q U ’ON LE  PARLE

J ’ai longtem ps cherche a savoir, sans jam ais poser de questions trop 
directes, com m ent parler un bon franyais.

II у a, d ’abord, les guides de poche oil : Excusez-moi... Y a-i-il quelqu’un 
ici qui parle anglais Je suis etranger, se lit, pour plus de facilitc : Ekskyze- 
mwa... i ja ti l  kelkce isi ki parle agle?... z.e suiz etraze...

Ces excellents ouvrages ont enrichi mon vocabulaire d ’une foule 
d ’expressions comm e : Gargon, le jacquet! (le zakc), ou : Pergoit-on un droit d e 
peage pour traverser ce pont ?... dont je  ne nie pas la necessite en cas 
d urgence, mais que jc  serais pret a cedcr, droit de peage -  somme a payer pour 
pour un prix raisonnable, a un veritable emprunter une autoroute ou un pont 
amateur.

Etant donne mes difficultes avec ces mementos , j ’ai pour un temps, et a 
l'instar de beaucoup de mes honorables concitoyens, adopte une solution de 
paresse : nc pas cssayer de parler franyais ^  p.quer de _ s£ prftenJre capab!c 
ou le parler tellem ent mal que les Franyais dc . sc vanterdc 
qui se piquent de spiker l’English viennent

I ) t  Senectute -  traite philosophique de 
Cicero» (103-46 av. J.C.) 
balloter -  conduirc
Trafalgar Square -  une des places 
centrales is. Londres dont le nom 
commemore la bataille de Trafalgar 
place d ’lena -  place a Paris qui doit 
son nom a !a vjctoire que Napoleon I 
rem porta sur les Prussiens (1806) 
W aterloo Station -- sation de metro a 
Londre
gare d ’Austerlitz -  gare a Paris 
rond-point m -  place circuiaire ou 
convergent plusieurs voies 
rues du 29-Juillet ou du 4-Septembre
-  rues donl les noms commemorent 
respectivem ent: J r“ la revolution de 
1830 et, plus exactement, I’insurrcc- 
tion du Juillet (27-29 ju ille t) ; 2e la 
revolution du 4 septembre 1870 qui 
amena la chute du Secon Empire 
retorquer -  repliquer, repondre avec 
vivacite
s ’etriquer les epaules -  se bomer, se 
lim iter
tirer parti -  utiliser une situation et en 
faire profit



a votre secours en faisant prendre 1’air a leur anglais du lycee : ze dineur iz raidi. 
Vous etes sur, alors, non seulement d ’avoir peine a etre compris, mais de ne plus 
com prendre personne.

Aucun doute : pour parler un vraim ent bon frangais, il fallait l’apprendre en 
France. N ’etait-ce pas le moins qu ’epousant une Fran§aise je  cherchasse (merci) 
a partager ses mots. Une fois sur place, pourtant, les choses devinrent encore 
plus com plexes. Je savais deja qu ’il у  avait une fagon de parler le francais au
nord des A rdennes et une autre au sud. Mais 
j ’ai ete am ene tres vite a constater qu ’il existe 
aussi une fagon de parler le frangais au nord de 
la Som m e, une seconde au sud de la L oire, une 
troisieme a droitc du M assif Central, et 
(environ) cinquante-cinq autres, de telle sorte 
qu ’en fin de compte on ne saurait dire avec 
exactitude qui en France parle frangais. Les 
Lyonnais se moquent des M arseillais, les 
Bordelais des Lillois (quand ce n ’est pas des 
Landais). les Nigois des Toulousains. les 
Parisiens de toute la France, et toute la France 
des Parisiens.

Ardennes -  dcparlement du nord-
ouest de la France
Somme -  fleuve de France qui se
jette dans la Manche
Loire -  le plus long fleuve de
France (1012 km), se jette dans
1’Atlantique
Lyonnais..., M arseillais....
Bordelais..., Lillois..., Landais..., 
Nigois..., Toulousains -  habitants 
respectifs de Lyon, Marseille. 
Bordeaux, Lille, Landes 
(departement du sud-ouest de la 
France), Nice, Toulouse

Decide a me perfectionner, j ’entrepris un grand voyage a travers le pays.
Certains experts m ’ayant affirm e que la 

Touraine etait le fief du beau langage, je  fis 
une cure tourangelle. Quand je  revins a  Paris, 
m a tres britannique complexion a fond rouge 
iaspe de bleu etait, par la vertu du vouvrav. 
plus haute en couleur que jam ais; mais lorsque 
a mon prem ier diner je  crus bon en parlant 
d ’un bourgueil de rem arqucr q u ’il etait tres 
eoulevant pour dire q u ’il vous tapissait 
agreablem ent la gorge, on me devisagea 
comm e un H uron. Plus tard, dans la  soiree, 
ledit bourgueil ayant produit son effet, je  
m ’enhardis ju sq u ’a confier a M artine qu’elle 
etait am euenounante  a souhait (ce qui pour un 
ex-m ajor de I’armee des Indes est simplement 
heroi'que), mais, pour tout rem erciement, je  
m ’entendis dem ander si go n 'allair pas lout a 
fa it  b ie n ... n o n  ?

Decide a tout cssaycr pour me 
perfectionner, je  poursuivis mes voyages. Pour

Touraine -  region de France, au 
sud-ouest du Bassin parisien dont 
les habitants se distinguent par la 
purete de leur frangais 
tourangeau, -gelle -  ayant rapport 
a la Touraine 
fief m -  domaine reserve 
c o m p le x io n /-  teint de la peau 
jaspe -  travcrsti de bandes 
colonies
vouvrav m  -  vin blanc dc la region 
de la Loire
bourgueil m -  vin rouge de 
Touraine
gouleyant -  frais et leger, en 
parlant d’un vin
Huron -  1) indien du Canada 2) 
grossier, im p o li; i c i : barbare 
amcugnounantc -  m ot dialectal 
(Tourame, Bourgogne) 
a souhait -  autant qu ’on pourrait 
l ’imaginer ou le vouloir ; i c i : tres



satisfaire a  une certame loglque. j ’allai d 'abord  Roubaix -  ville de France, dans
rendre visite aux Tibergliien, de Roubaix, que 1'arrondissemcnt dc Lille
j ’avais connus pendant la guerre. M. Tiberghien m ’accueillit en me d is a n t:

« M ettez-vous... »
Jc supposai un instant qu ’il allait me demander si je  m ettais des calegons de 

toile ou de laine, mais il se contenta de rep e te r: « M ettez-vous...» en 
m ’ indiquant un fauteuil.

Je rn 'y mis.
Quelque temps plus tard, arrivant a M arseille, j ’entendis M. Pappalardo 

s’ecrier en me voyant:
« Remettez-vous, cher m ajor Tomm epcssonne ! »
Je pensai qu il allait m apporter un cordial, cordial in -  remede stimulant.

mais c ’etait la simple fagon de m ’inviter a Le Major n'a pas tort dc penser
prendre un siege. que son hote va lui apporter un

J e m 'y r e m i s .  cord ial: lorsqu'on dit
.  „ , ‘rem eltez-vous’, cela veut direLe francais vane, en somrne. avec la r■ en frangais correct rcprenez

longitude. [...J Apres un bref scjour a Bordeaux, VOT w  ■retablissez~voUS’
oil j ’appris que m on linge, pour etre repasse, avait lisseuse/- ouvriere qui lisse (=
ete envoye chez la lisseuse, je  fus done heureux repasse) la surface d’une etoffe
de retrouver Paris : en presence de Martine, je  me cap = capable
sentais plus a Raise. c o n q u e / -  segment de l’oreille

. тл ■ * » » exteme, ушная раковинаLes Panstcns savcnt-ds ou non parler vr dur de la conque = qui a
frangais ! A viai dire quand, chez mes amis I’oreille dure, qui entend mal
Daninos, j ’entendis le petit gargon dire a sa drolement -  1) d’une maniere
soeur : « T ’es pas cap de faire 5 a ! » drole 2 ) tres, beaucoup

...ou chuchoter en me regardant (ils doivent au P°d -  D bien, parfait; 2 )
me croirc un peu dur de la co n q u e ): comigue

„„ , T-, -1 . imper m -  impermeable« 1 as vu sa moustache ! Drolement au . 1 ,,-----------------—  im pcc -  impeccable
goil !... Et son im per ?... lmpecc !... » formid = formidable (=

...11 m ’est difficile de penser que ce langage- incroyable, moui)
express est celui du pays de Montesq, pardon,
Montesquieu. On serait meme en droit de se demander si, a cette cadence-la, 
dans cinquante ans, la France n ’aura pas perdu la moitie de son vocabulaire. 
Avouez que ce scrait fortrad... Mais, apres tout, ils en sont cap !

Pour en revenir aux Parisiens adultes, ils seraienl a peu pres
comprchensibles pour un Anglais si beaucoup d ’entre eux ne se croyaient 
obliges de truffer leurs phrases de mots anglo- truifer -  reniplir qqch d’une
saxons qui font bien pour les Frangais, mais mal quantite excessive de qqch (=
aux Britanniques .60 L ’autre soir, dans un salon, b o u rre r; parsemer)

№ Ln Major fait allusion a des expressions telles qu с footing  qui pour les frangais veut 
dire fooling, mais pour les Anglais rien du tout, ou smoking qui pour les Britanniques est



sc prendre la tete -  s’cnerver, etre 
exaspere
previou au Heimarquett Ciateur -
melange des mots franqais e t anglais
qui veut dire : ‘preview at the
Haymarket Theatre ‘
auquai -  prononciation faussee
franyaise de OK'
s a l l e / -  i c i : public, auditoirc
d ’un moehe = moche -  mauvais,
meprisable, navrant, pitoyable
plouk m -  individu mal eleve.
grassier

une dam e dont les paroles sem blaient s’en 
aller par le fume-cigarette ddclarait devant 
moi a un monsieur qui se prenait la tete dans 
la fumee :

« J 'a v a is  ete invitee a la previou au 
Heim arquett Ciateur a Londres... С etait 
auouai... Mais a la prem iere, ici, vendredi 
soir, la salle etait d ’un moche ! C ’est bien 
simple : rien que des plouks ! »

Plouks? Ploucs? Plouques? Larousse ne 
m ’a pas renseigne. Mais j ’ai cru com prendre 
qu’il s’agissait de gens de peu. En tout cas, 
pas des gens bien 61.

Le monsieur dans la fum ee s ’etonna (a sa faq:on):
« Jeannot n 'etait pas la ?
-  Ni Jeannot, ni Marcel, ni J e a n . . Personne... C ’etait mortel! »
Qui etaient ce Jeannot, ce M arcel et ce 

Jean dont j ’entendais sans cesse parler a 
Paris? Un acteur. un auteur dram atique et un 
poete egalement celebres. Ce m onsieur et 
cette dame, sans doute, partageaient leur 
intimite?... Oui, avec deux ou trois millions 
de Parisicns. II est dc bon ton a Paris
d ’appcler les gens par leur prenom  des q u ’ils 
ont franchi un certain stade de renommce.

Les Franfais sont, la  encore, fait a l ’inverse des Britanniques : vous pouvez
les frequenter depuis dix ans, ils continuent a vous dire « M onsieur
Thompson » ; mais ils designent volontiers par son prenom quelqu un q u ’ils ne 
connaissent pas et ne connaitront jam ais. Nous qui n ’hesitons pas, souvent, a 
appeler quelqu’un par son prenom  au bout Laurence Olivier (1907-1989) -  
de quelques heures (sans pour autant devenir 
familiers), nous n ’oserions point dire 
« Larry » en parlant de Sir Laurence O livier. 
a moins de compter parmi ses amis.

II existc cependant un terrain sur lequel, sans se rejoindre tout a fait, les 
classes les plus huppees de nos deux pays com battent cote a cote : celui de ГА.

I n acteur, un auteur dram atique et 
un poete -  a  I’cpoque de la creation 
des « Carnets >>, un acteur, un auteur 
dramatique et un poete qui repondent 
respectivement aux prenoms dc 
Jeannot, de Marcel et de Jean, 
peuvent bien etre Jean M arais, Marcel 
Ayme et Jean Cocteau

acteur (notamment de Shakespeare) et 
metteur en scene anglais 
a moins de -  sauf si. excepte si, si ce 
n ’est pas...

« fum ant » et non pas dinner-jacket, sans parler de ces English tea rooms bien parisiens qui, 
comme cela peut se voir pres de la Porte Maillot, a ffichen t: Five o'clock a quatre heures. On 
peut egalement citer le cas de beaucoup de Franqais qui, ayant demande a Londres qu’on leur 
indique les water-closets, s’ctonnent d ’etre conduits alors a la cuisine, au furnoir ou dans le 
jardin d ’hivcr avant de decouvrir lc lavatory. (Note du Traducteur.)

61 En franqais dans le texte.



L ’A ngleterre, aux yeux d ’un observateur superficiel, apparait comme une nation 
unie, mais elle est en realite dechtree depuis des siecles par la guerre de Г ft.

L ’une des principales aspirations de aspiration -  dans ce contexte, il у a
Г elite britannique est cellc des ft. A im  de an jcu de mots: aspiration -
prononcer, d 'aspirer comme il faut, H er tendance, desir et maniere de
Highness the Duchess o f  Hamilton, un en

* ,, , . , , „ , (1 aspiration du h dans les mots
Anglais n hesitera pas a s entram er pendant
vingt ans. J ’en ai vu qui mouraient sans у
etre parvenus. Pour se venger, les gens du peuple evitent de prononcer les /1 

quand il у en a (a good otel) et en mettent partout ou il n ’y en a pas (an hanged). 
En France, la guerre de Г ft, beaucoup moins viruien, _ (r-s violeal> lres agressif 
viruicnte, s accompagne comme chez nous precieuse f  — ferrnne qui se 
d’une curieuse substitution : i 'e devient a. “ caracterise par une attitude affectee et
J ’en ai eu une nouvelle preuve a Paris il у a raffmee dans les manieres ct le
quelques jours en entendant une precieuse Engage
dire avec un accent q u ’elle esperait britannique : « J ’a pris ie tha cha la Pocha, 
e’eta parfa ! » Marline a bien voulu Lraduire pour moi que cette distinguee 
personne avail ete prendre le the chez. les Pochet avec plaisir, j ’allais ecrire 
plasir... Le parfaii n’cst d ’ailleurs qu ’une de cent formes de superlatifs tres 
recherchees, sernble-t-il, par ces happy few  pour qualifier une soiree, un film, 
une piece. Les plus em ployes etant _ . _ ,r  r  r J fin du tin  -  ce qu il v a dc vramient
Mharvhailleux... Dhtvin... Seuhhme... Le. fin mcilleur (= nec p,us ultra)
du fin semble etre de faire suivre
im m edialem ent ces qualificatifs du mot quoi. D ’un ballet, un cnthousiaste dira : 
« C ’est divin-quoi ? », ce qui est unc fayon de vous dire : Vous n ’allez tout de 
meme pas penser le contraire, non ? de vous entram er dans son sillage et de 
vous prendre de vitesse sans attenure de ne pas avoir entendu ce que vous ne 
disiez pas encore. By Jove ! Com m ent diabie un ex-m ajor de i ’armee des Indes 
pourrait-i! saisir toutes ces damtiees nuances ? D ’autant que, dans ce dom ainc 
comme dans les autres, les Franqais adorent le paradoxe. D un m oucheron de 
Picasso perdu dans ie desert d ’une toiie blanche, ils diront volontiers : « C ’est 
benaurm e I » Mais, comme on discutait un
jour de la tour Eiffel, j ’ai entendu une dam e chou (fam,l'er) -  tres mignon, 

. ,  . , ,  . , . , adorables ecner : « Moi, qu est ce que vous voulez, 
je  la trouve trop chou ! »

J ’etais alle Г autre soir dans un petit theatre ou 1’on jouait une de ces pieces 
dues d ’avant-garde parce qu ’on ne les aprfoi coup _ p,us (ard
comprend qu’apres coup. Le dialogue f0Urmiller -  abonder, avoir en grand 
fourmillait de perles de ce caiibre : nombre

62 Rather se dit (plutot) ratha. (Note du Major.)
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« Est-ce un fantassin ?
-  Non, c ’est un hexagone. »
A chaque trouvaille de ce genre, ma 

voisinc, une initiee sans doute, emetlait un 
petit gloussement, un hoquet de gallinacee. 
Je la vis a l ’entracte au milieu d ’un groupe 
de connaisseurs qui se repandaient en 
extrhaordinaire  et rhem arquhable-quoi?  II у

fantassin m -  soldat d'infanlerie, 
пехотинец
hexagone m  -  polygone a 6 angles el 
6 cotes
gloussement m  -  11 cri de la poulc 2) 
cri ou rire retenus
hoquet m -  bruit de gorge provoque 
par un brusque manque d ’air 
gallinacete) m j  -  oiseau tel que la 
poule et le coqa, au pays de Descartes, une petite 

intelligentzia qui ne trouve la lumiere que dans Fobscurite. Q uelqu 'un passa 
cependant -  quelque « plouk » obscur avide dc clarte... -  qui avoua n 'y  rien 
comprendre.

« Mais pourquoi diable, lui dit ma voisine, voulez-vous a  toute force 
comprendre quelque chose ? V ous etes d ’un bourgeois ! »

Quel etrange pays! Les ouvriers vituperent les bourgeois. Les intellectuels
les toum ent en ridicule. Les aristocrates les 
mcprisent. Mais les plus prom pts a denigrcr 
la bourgeoisie et a se souffleter du seul mot 
de bourgeois, ce sont les bourgeois. Et lc 
plus fort, c ’est que, des plom biers aux 
marquis en passant par les explorateurs, les 
joum alistes et les acteurs, le pays tout entier 
roule dans la vague universelle de securite sociale, s’em bourgeoise chaque jour 
davantage.

La France ? Une nation de bourgeois qui se defendent de Г etre en attaquant 
les autres parce qu’ils le sont.

vituperer -  blamer (-atlaqucr,
condamner, critiquer)
denigrcr -  discrediter <= attaquer,
critiquer)
se souffleter -  s ’offenser, s’humilier 
s ’embourgeoiser -  se rendre 
bourgeois, se rendre banal

stade en Grece 
construit au V* siecle av. J.C., lieu les 
Jeux Pythiques
Pythic -  pretresse dc 1’oracle de 
Delphes

X I
Q U A N D  L E  F R A N Q A IS  VO YAG E...

Je me rappcllerai toujours ma visite au stade de Delphes 
stadc de Delphes. M oins en raison de la 
majeste du site, tout im pregne encore du 
mystere de la Pythie, qu ’a cause de la 
reflexion d ’un Fran^ais-de-Croisiere qui, 
apres avoir embrasse du regard ce haut lieu -  un peu pour lui, un peu pour son 
kodak, un peu pour la France declara a sa fem me :

« Tu ne Lrouves pas, cherie, que да rappelle le stade Jean-Bouin ? »
Cette very strange rem iniscence fit stade Jcan-Bonin -  stade construit a 

surgir dans ma mem oire cent observations 
de Frangais a travers le m onde -  de ces 
Frangais qui retrouvent le passage du Havre 
a M ilan, la Cote d ’Azur en Floride ct 
Vez.elav a Saint-Jacques-de-Com postelle.

Paris en 1925 
reminiscence / -  souvenir 
passage du Havre -  passage couvert 
a Paris cree cn 1845. abrite des 
galcries commcrciales



Quand un A nglais contemple la baie de Rio 
ou Saint-Pierre de Rom e, il pense a Saint- 
Pierre de R om e ou a !a baie de Rio. Moins 
simpliste, un Frangais profitera de la 
circonstance pour evoquer la baie de Naples 
et la cathedrale de Chartres.

L ’Anglais qui part en voyage emporte 
dans sa valise son necessaire de toilette, son 
parapluie, voire (s’il vient en France) un 
petit rechaud special pour son the. 
Cependant, le douanier qui visiterait son 
crane n ’y trouvcrait rien a declarer. M. 
Taupin oublie parfois sa brosse a dents, 
mais. s 'arm e toujours d ’un volumineux 
trousseau de comparaisons contre lequel 
toutes les douanes du monde, ju squ’ici 6\  
sont dcmeurees impuissantes.

II у a quelque temps, je  visitais Bruges 
avec les Taupin.

« C 'est fou, dit M. Taupin, ce que cela 
me rappelle Venise ! »

Six m ois plus lard, comme notre 
gondole, ayant passe le pont des Soupirs. 
nous m enait vers le petit theatre de la 
Fenicc :

« Oh! Tounet M, s’ecria Mmc Taupin, 
regarde ce coin-la ! Est-ce qu’on dirait pas 
Bruges ? »

II est normal, dans ces conditions, que 
les Taupin, naguerc casaniers, mais atteints 
depuis peu de fringale touristiqUe, se livrcnt 
de terribles batailles de souvenirs. A force 
de parler de Bruges a Venise et 
d ’Am sterdam  a Copenhague, ils ne peu vent 
plus savoir si, en 1949, ils etaient sur le

M ilan -  ville d ’ltalie du Nord ; abrite 
de nombreux monuments 
Cdte-d’Azur -  cote mediterraneenne 
francaise, importante region touristique 
Floride -  etat du sud-est des Etats-Unis 
Vezelay -  ville francaise dans la 
region de Bourgogne 
Saint-Jacques-de-Compostelle -  
ville d'Espagne; abrite de nombreux 
monuments du XII'-XVIIP s. 
b a ie / -  petit golfe; partie de la eotc 
Rio -  ville et port du Bresil 
Saint-Pierre dc Rome -  basilique 
pontificale de Rome, commcncec vets 
1450 et reprise eii 1506. Sa 
construction fut dirigee par Raphael, 
Michel-Ange, Carlo Mademo 
Naples -  ville d'Italic 
cathedrale de Chartres -  cathedrale 
gothique la plus representative ainsi 
que la mieux corner, ce, constitute au 
debut du XIIIе siecle a Chartres (chcf- 
lieu du departement d ’Eure-et-Loir, 
situee a 80 km au sud-ouest de Palis 
Bruges -  ville dc Belgique 
Venise -  ville d’ltaiie, grand centre 
touristique
Pout des Soupirs -  un des nombreux 
ponts de Venise , un des Lieux touris- 
tiques les plus celebres de la ville 
theatre de la Eunice -  opera <le 
Venise, ouvert en 1792 
fringale f  (jam.) -  faim pressante 
Amsterdam -  capitalc et port des 
Pays-Bas
Copenhague -  capitale et port du 
Danemark
Grand Canal -  principal canal qui 
traverse Venise
Zuyderzee -- mer des Pays-Bas. 
devenu un lac

Grand Canal ou sur le Zuyderzee.
Au Royaum e de la Comparaison, ia table tient une place d ’autant plus 

importante que la frontation s ’exerce tout a Tavantage de la cuisine frangaise (la 
seule to). Sur de cette suprematie, le Frangais se montre a haute voix assez

63 Le Major pense que dans un avenir assez rapproche les douaniers disposeront d ’un 
appareil il controler la pensee. (Note du Traducteur.)

ы Dim inutif dc Gaston, pronom de M. Taupin. {Note du Major.)
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intraitable sur la fa?on d ’etre traite, M n’L Taupin enseignerait elle-meme aux
autochtones leurs specialites. Au moment d ’attaquer des enocchi alia roinana.
elle explique si bien comm ent elle les prepare gnocchj m _  boulctte a base de 
a la parisienne  que je  nc sais plus si je  dejeune 
piazza Rusticucci ou place de Г Alma. Quant a
M. Taupin, que lc foie tracasse. il semble
toujours courir apres sa cotelette : rien n ’est 
plus complique a trouver, a son avis, que la 
cuisine simple.

«A h! dit-il comm e s ’il s’agissait d ’un 
vieil ami disparu, ce brave pot-au-feu ! »

La nostalgic de leur cuisine chez les 
Franqais a l ’etranger m ’a toujours frappe. Est- 
ce parce que les Anglais ne sauraient souffrir d ’une telle melancolie q u ’ils sont a 
m eme de coloniser le monde et de s’etablir partout sans regret ?

Peut-etre...

semoule et de puree de pomme de
terre pochee puis gralinee
piazza Rusticucci -  place a
Cartoceto (ville d ’ltalie)
place de l’Alma -  place a Paris
tracasser -  causer du souci a qqn
(= inquieter, ennuyer, preoccuper)
pot-au-feu m — viande de bocuf
bouillie avec des legumes
elre a meme de -  etre en etat dc,
pouvoir

permet d’operer la conversion 
d’une monnaie en une autre 
Saint-Sebastien -  viile et port 
d'Espagne

pesete -  prononciation faussce de 
'peseta' unite monetaire legale dc 
l’Espagne. avant 2002

Machine a com parer devant les monum ents ou les mets, 1’infatigable 
Franqais se transforme en machine a calculer dans les hotels et les magasins. 
M  Taupin a une 1 aeon de se servir de son table de conversion — liste qui qui
m an comm e table de conversion qui me laisse 
songeur. Je conserve intact le souvenir de 
certains apres-midi specialement consacres a la 
chaussure dans les rues de Saint-Sebastien.

« 295 pesetes. chcri, §a fait quoi ?»
Cheri lui expliquait qu ’il fallait multiplier 

par neuf ou par dix selon le c o u rs :
« Environ trois mille francs...
-  Quand je  pense, estim ait M me Taupin, que les memes a Paris couteraient 

le double... au moins ! »
Ils entraient. Achetaient. Puis rencontraieni d ’autres Franqais qui avaient 

trouve la meme chose pour moitie prix (dans le Sud). Fait etrange : plus Particle
plaisait a M 1”'  Taupin, plus le taux de la taux m -  rapport proportionncl
monnaie, ajuste par ses soins. etait 
avantagcux : pour certainc pairc de m ules, jc  
vis le cours de la peseta descendre jusqu’a 
7,50, ce qui etait, cet ete-la, inespere. En 
revanche, M. Taupin eut moins de chance a 
Bilbao avec un trench-coat a sa convenance, 

madamestnon au gout dc madame, el qui fit 
brusquem ent m onter le cours de la peseta a 1 2  

francs.

entre deux sommes d ’argent (=
pourcentage, cours)
mole /  -  chaussure feminine qui
laisse libre Pam ere du pied
inespere = inattendu, incroyable,
surorenant
Bilbao -  port d’Espagne 
trcnch-coat m -  manteau 
impermeable



« Je ne veux pas t’empecher, Tounet, mais enfin c ’est une plaisanterie : li v
a les memes a Paris en mieux et plutot moins cher... »

* *

Ayant compare les basiliques aux puy m -  montagne volcanique en
cathedralcs, les volcans aux puys. les n i Auvergne
aux canaux, les pesetas aux francs, le rii (''■1 = rivieres
Francais se decouvrc de nouvelles Comment peut-on etre persan ? -  une

, des plus celebres phrases dc laressources pour se comparer avec les . . .  ; .  . , .* \ htterature fransaise ecnte par
autochthones. II regarde le monde d un Montesquieu, dans ses I^ltres per.mncs.
ceil amuse, souvent indulgent, volontiers Elle lilustre l'etonnement des bourgeois
critique, d ’autant plus nioqueur que la parisiens devant les gens qui ne leur
devise du pays est moins forte. A vrai dire, ressemblent pas ; au XVIIIе siecle un
rien ne lui paratt tres serieux: les ^rsan  a Paris fa.sait presque l’effet que

. . .  . , , c , ferait un Martien auiourd’hui
Amencam s sont de grands enfants, les
Anglais des joueurs de golf, les Italiens des mangeurs de pates, les espagnols des 
toreros, les Sud-Americains des estivants a perpetuite. Au fond, il sc pose 
toujours la question : « Comment peut-on etre Persan ? »

L ’ Anglais, lui, ne se dcmande pas la meme chose, du moins pas de cette 
fagon. II a appris une fois pour toutes que le monde comprend les Anglais et 
diverses peuplades. Lui-meme, aussi peu sujet au rhume de cerveau qu’a 
Г emotion, invariable comme son article, rhume de ecrveau m -  coryza насморк
traverse la planete telle une petite Grande- Zoulou -  peuple du sud-est de l’Afrique
Bretagne en mouvement a la fois du Sud
inaccessible cl proche comme son Tie. 11 est very much interested  par les moeurs 
de tous ces peoples souvent si funny, a ren ’t they?... et il les considere d ’un ceil 
d’explorateur en mission chez les Zoulous. allant jusqu’a les toucher a 
l ’occasion du bout de son stick ou de son ombrelle. De temps en temps, il est 
most surprised  de voir parmi ces mdividus quelqu’un qui a Fair d ’un vrai 
gentleman. Mais, au lieu de se demander comm ent cet homme peut etre Persan, 
il se dit : « Quelle pity  qu’il ne soit pas British 1 »

Un ecran niagique lui apporte du souiilure/ -  ce qui corrompt I'honneur
monde exterieur une vision mdirecte et ou l’ame
aseptisee; un w aterproof invisible le Brahmapoutre -  fleuve de 1 A»ie du
protege de toute souiilure exterieure : il Sucl
sort intact des ruelles de Naples comme des foules du Brahmapoutre. Des la 
frontiere franchie, un Frangais sc sent tenu de justifier sa reputation de Don Juan 
au capital de deux mille ans de seduction. 11 veut aimer, il veut qu’on l ’aime. 
Genereux dispensateur du Rayonnement et des principes de 1789, il va chercher 
l ’aventure jusque dans les quartiers malais ou noirs. 17Anglais, plus reserve 
encore que ces quartiers, sc hate vers le tea-room  ou lc Cerclc britannique. La 
nuit venue, avec 1'aidc du Tout-Puissant, il s ’endormira en pays a lien . 11 sail 
qu’a la moindre alette il peut compter sur sa qualite de British subject comme



jadis le Romain sur le privilege de son e ta t : 
civis Britannicus sum. Son tragique 
memento de poche Ten assure а Г article 
Police, complaints : « On m 'a vole mon 
portefeuille ! (mon sac de voyage !... mon 
m anteau !...) ... Au voleur... Au feu ... Au  
secours... Chauffeur, au Consul at de 
Grande-Bretagne ! » On comprend aussitot 
que le Foreign Office, Scotland Yard et 
Г Intelligence Service vont etre sur les dents. 
Pour peu que Г affaire se gate et degenere en 
emeute. on apprendra que le H.M.S. 
Revenge, cinglant vers A den, apporte 
protection a Mr. Smith.

sur les dents -  1) en eta t d ’a lerte  (la 
police est sur les dents) 2 ) m is a rude 
epreuve (avec I ’arrivee des totiristes, 
les hoteliers sont sur les dents) 
pour peu que -  si
HM S (His (Her) M ajesty’s Ship)
(angl.) -  navire de guerre b ritannique 
revenge (angl.) -  v engeance 
cingler -  naviguer vers 
Aden -  port de la repub lique  du
Y em en, sur la m er R ouge ; ancienne
cap itale  du Y em en de Sud 
piston ni -  protection 
metropolitam -  de la m etropo le  (etat 
considere  par rapport £ ses c o lo n ie s ) ; 
i c i : de la  France
d ’agrement -  qui se  fa it p o u r lc 

t  s im ple  p la isir (=  d e  d ivertissem ent)

Est-се parce que M. Taupin ne se sent pas aussi sur de ses consuls et de 
leur pouvoir ?

Alors que je  deteste m ’em barrasser de papiers, il adore partir avec des
lettres de recommandation. 66 Acquises au prix de multiples demarches, ces
missives, filiales etrangeres du piston metropolitain, avertissent le  due 
Rovedrego, 1’alcade de Grenade ou le Comm endatore Ruspolo di R uspoli que 
M. Taupin fait un voyage d 'agrem ent. II s’agit bien entendu, de gens 
considerables qui, disposant dc plusieurs residences, chateaux et 
gentilhom mieres, sont toujours ailleurs. N ’importe ! avec ces damnces lettres 
qui ne touchent pas leurs destinataires, mem e quand ils les repoivent, M. Taupin 
se sent plus tranquille : « O n ne sait jam ais... »

Ainsi voyage M. Taupin... Б serait plus exact de dire : la France. Car c ’est 
toute la France que M. Taupin exporte avec lui. Un Anglais, convaincu de la 
superiorite evidente de la G rande-Bretagne, se contente de la faire sentir (parfois 
desagreablement). Convaincu, lui aussi, de Vercingetorix (v. 72  - 46 av. J.C .j -  
la  superiorite de son pays, le Franpais 
exteriorise la F ran ce : il est la France 
spirituelle, la France galante, la France de la 
liberte. Vercingetorix et Christian D ior.
Pascal ct rue de la Paix : c ’est lui. Lui qui, at 
home denigre ses Corps constitues au 
moindre pretexte, lui qui, a Paris, fera un 
succcs beaucoup plus considerable a un 
rom an poiicicr s ’il est signe W. A.
Thom dyke que J. Dupont, 6 le voici qui

chef gaulois ; mena le combat contre 
Cesar
Christian Dior (1905-1957) -  grand 
couturier franpais
Blaise Pascal (1623-1662) -  savant, 
philosophe et ecrivain franqais 
rue de la Paix -  rue a Paris, dans un 
quartier chic ; abrite particulierement 
des bijouteries, des magasins de luxe, 
des grands hotels et palaces 
Corps constitues -  institutions 
franpaises

’ En franqais dans le texte.
' M. Daninos m’a confie qu’il « perpait» beaucoup plus rapidement comme simple



defend la France, ses artistes, ses inventeurs, croise m -  qui a pris part a ur.e 
avec la foi d ’un C roise. Qui songerait du reste croisade (expedition des chretiens 
a 1'attaquer? Directeurs d ’hotels et patrons de en Terre samtc lK>ur la delivrer de 
restaurants viennent vers lui (  ̂ remPnse dcs musulmans>
respirer un peu d ’air parisicn’’8, et M. Taupin les accueille sur son territoire 
ambulant avee une bonhomie satisfaite. Le restaurateur d it :  « A h ! ...  la 
France ! » et M. Taupin f a i t : « Ah !... » Puis son interlocuteur s’e c r ie : « Ah ! 
Paris ! » ct M. Taupin repond : « Ah!... » Le dialogue se poursuit ainsi de ah ! en 
ah ! Le monde fond : il ne reste plus que Paris.

« II n ’y a encore rien de tel, allez !... dit M. Taupin.
-  J ’ai habite, precise 1’Italien, Rua des Chiseaux. ..
-  Ah ! soupire M. Taupin, cette bonne rue des Ciseaux! (C ’est la  premiere 

fois -  il me Lavouera ensuite -  qu ’il en entend parler...)
-  La Torre di Aiffel !... Folies-Bergere -  salle de music-
-*■ Ah ! la  tour Eiffel !... hall parisienne, prcscnte des revues
- L e s  Folies-Bergere !... » dansees et des spectacles de
Secondc pathetique, oil M. Taupin et lc varietes

restaurateur, apres un a h !  plus gaillard. gaillard-plein  d’entram, allegro.
' . joycux, Vlf

echangent un cltn d ceil... chevaleresque -  qui fait preuve
Oenereux et chevalercsque, M. Taupin d’un caractere digne de celui d'un

conclut en ch an tan t: « Tout homme a deux chevalier, c’est-a-dire hon,
patries : la sienne et puis la F rance... » gcncreux, secourable, brave,

Que l’etranger, pourtant, demeure sur ses courtois, loyal, etc.
gardes si, prenant le dicton a la lettre. il sc fait Tout homn,e ,a dcux Patrics:, ,a
*— :—  r „  , • , sienne el puis la F rance-c ita tio n
un jour naturahser. On pourraat lui rappeler dc Benjamm Frailk]in (|706.
assez vite que sa seconde patrie n e s t  pas la 1790), homme politique americain
premiere et que, s il n ’est pas content... demeurcr sur ses gardes -  faire

Apres tout, la France aux Fran9 ais ! attention se metier

XII
40 MI LI JO N S DE SPORTIFS

11 existe plusieurs belles epoques pour visiter la France, mais il en est une 
qui risque de fausser votre ju g e m e n t: celle qui s’etend environ du Iй au 25 
juillet. L ’un de mes premiers voyages en France se situa pendant cette periode. 
Venant de Gibraltar, j ’avais traverse les Pyrenees et poursuivais ma route vers 
Paris lorsque, it un croisement. deux gendarmes arreterent ma course.

« On ne passe pas ! » me dirent-ils.
Ayant encore, it cette epoque, l ’habitude anglaise de ne jam ais poser de

questions, i’obtemperai sans demander
,  ., , , ,  , . , ohtcmpcrcr -  obeir, se soumettre

pourquot. La vue d un grand deploym ent de  ̂ ordit
forces poitciercs m ’incita d ’abord a penser que

traducteur de W. Marmaduke Thompson que sous sa seule signature. (Note du Major.) 
08 A Fetranger, tous Ses Franyais sont de Paris. (Affirmation du Major.)



Ton etait sur le point de cem er un bandit de grand chemin. Cependant, 
apercevant sur la Nationale un nombreux public qui conversait joyeusement 
avec la marechaussee, j ’en deduisis que l’eve- 
nement etait moins dramatique. U ne coionne de 
blindes a Г arret de l’autre cote de la route, sur 
un chemin de traverse, me fit croire un instant a 
un defile militaire. Mais non : car, bientot, 
j ’entendis le capitaine de gendarmerie dire au 
jeune lieutenant qui commandait les chars et 
manifestait son impatience en se donnant de 
petits coups de badine sur les bottes (ses

nationale /  — route a grande 
circulation qui appartient a I’Etat 
charge de son entretien 
marechaussee /  -  ancien corps 
militaire a cheval, charge de la 
securite publique et remplace 
aujourd'hui par la gendarmeiie 
blinde m -  vehicule militaire 
protege par une cuirasse de metal 
b a d in e /-  baguette souple

hommes paraissaient beaucoup moins fach es):
« Manoeuvres ou pas manceuvres, on ne passe pas ! »
II etait clair, en somme, que personne ne passerait, ni les Frangais avec 

leurs blindes, ni le major Thompson avec sa torpedo, ni meme ce monsieur qui,
torpedo f  -  automobile 
d£capotable de forme allongee 
coupe-Fde m -  carte de priorite 
permettant de ne pas faire la queue 
premisse /  — fait ou affirmation 
d ’oii decoule une consequence 
jaillir -  se faire entendre avec une 
force non controlee

ayant extrait son importance d ’une tres 
importante voiture, le classique coupe-file a la 
main, obtint pour toute reponse ce : « Faites 
commc les autres. attendez ! » que je  devais 
par la suite entendre souvent. Je conclus de ces 
premisses que tout trafic etait interrom pu pour 
laisser la voie fibre au President de la 
Republique et a sa suite, lorsqu’un cri jaillit 
des poitrines :

« l.es voila ! »
Ce singulier pluriel me fit un instant supposer que le chef de l ’Etat allait 

apparaTtre avec mes Tres Gracieux Souverains, alors en France. Quelle ne fut 
done ma surprise de voir surgir, en fait de Gracieuses Majestes, deux individus
males se dandinant sans grace sur leur se dandiner -  balancer son corps
bicycleltc, curieusemcnt vetus dc bovaux et de d'un cote et dc l’autrc 
maillots aux couleurs criardcs, a peine culottes, 
pour ainsi dire nus, crottes et, dans l'ensem ble, 
assez choquants a voir. On voulut bien 
m ’expliquer -  sans que j 'a ie  rien demande -  
que ccs gens, faisant le tour de France a 
bicyclette, gagnaient Paris le plus vite possible 
par les voies les moins rapides, ce qui me parut 
etrange. Mais, apres tout, ce sont la des choses 
au sujet desquelles un Anglais, ne s’elonnant 
de rien, n ’a pas a m anifester de surprise 
deplacee. Dc temps en temps, a Londres, un citoyen, soil par caprice, soit par 
am our du sport, traverse Piccadilly en blazer rouge et culotte blanche, mais il 
serait du dernier mauvais gout de se retoum er sur lui. Chaeun est fibre d ’agir et

boyau m -  i c i : guetrc
a peine culottes -  vetus d une
culotte tres courte
culotte /  -  vetem ent qui va de la
ceinture aux genoux
crotte -  sab dc boue
Piccadilly -  grande voie de
com m unication  de L ondres
blazer m -  veste de sport
a sa guise -  a sa fa^on, comme on
veut



d e  se  v e tir  a  s a g u ise , sans c ra in te  d ’e tre  re m a rq u e , d an s  u n  p a y s  oil le  b o n  ton 
c o m m a n d e  d e  v o ir  les g en s sa n s  les re g a rd e r .

C e  q u i m e  s tu p e fia it , en  Г  o c c u re n c e , c e  n ’e ta i t  p as ta n t la  te n u e  n e g lig e e  de  
ces  m e s s ie u rs , m a is  lc  fa it q u e  la  c irc u la t io n  fu t  p a ra ly se e  p o u r  c u x  p a r  le s  so in s  
d c  la  p o lic e . P o u r  e u x  e t p o u r  un c o r te g e  d e  c a m io n s  a p p a r te n a n t a  d e s  f irm e s  d e  
p a te s  o u  d ’a p e r itifs  q u i, a  p re m ie re  v u e  n 'a v a ie n t  r ien  a  fa ire  d a n s  1’h is to ire , 
m a is  у e ta ie n t, r e n se ig n e m e n t p r is , to u t  a  f a i t  l ie e s . J e  sa is  q u ’il e x is te  un  T o u r  
d ’A n g le te r re  d u  m e m e  g en re , m a is  si p e u  se m b la b le  ! D ’ab o rd  n o s  c o u re u rs , lo in  
d ’in te r ro m p re  la  c irc u la tio n , la  s u i v e n t : ils  s ’a rre te n t aux feu x  ro u g e s , c o m m e  
to u t  le  m o n d e  69\ il s ’a g it  d ’a m a te u rs  q u i, a  1‘a b r i d e s  c o m b in a iso n s  p u b lic ita ire s , 
se d o u b lc n t  en  s ’e x c u sa n t e t q u itte n t le u r  v e lo  p o u r  le the  ; e n fm  c e s  je u n e s  g en s  
a u x q u e ls  p e rso n n e  n c  p re te  a tte n tio n , so n t c o n e c te m e n t  h a b ille s70.

Je n ’arrivai a Paris que fort tard dans la  nuit. La situation au Bengale [...] 
me preoccupait. En effet, I’emeute grondait a Calcutta, la police avait du ouvrir 
lc feu sur la foule et il у avait eu eventually deux cents morts. Cela je  lc savais 
deja. Mais je  voulais savoir plus. J ’achetai done la demiere edition, et meme 
toute dem iere speciale d ’un journal du soir ou un titre etale sur huit colonnes 
annony'ait:

G a rra ld i ct Biquet ensem ble devan t les juges de paix
Peasant qu 'un  grand proves arrivait a son denouement, je  m ’appretais a lire

les debats a 1’ombre d ’un allechant sous-titre : Le demon florentin  trahi par ses
domestiques, lorsque mon ceil fut attire par une allechant -  tcntant, attirant,
coupe transversale des Pyrenees qui s’etendait seduisant, excitant
au sud du journal. J ’appris un pen plus tard que coupe f  -  dessin (de 1’intericur de
Garraldi el Biquet etaient les heros du Tour de 94ch) selon une section verticaie
r. , c ,, transversal -  perpendiculaire a la
F rance; par « juges de pa ix» , .1 fallatt plusgrande |onHgu£ r
entendre -  sui vant une de ces metaphores dont au Slld _ ,c j . en 
sont friands les chroniqueurs sportifs franqais -  friand -  amateur
le T ourm alet el TAubisque ; le demon  etait le Tourmalet, Aiibisque -  cols
« m aillot iaune », et les domesticities, ses (passages etroits) de montagne des

. . Pyrenees
cocquiptcrs. mai|lot jaune - vetement <!e

Quant aux deux cents morts dc Calcutta, couleur jaune dislinctif du leader
ils etaient enterres en quatre lignes sous le du Tour de F ran ce ; par
mont Perdu. metonymie : le leader lui-meme

Je ne saurais done trop recom m ander а т о “ ‘ Pcrdu '  sommet espagno!
tics Pyrenees

mes honorabies patriotcs, si du moins ils braquct m -  devcloppement d'une
veulent etre renseignes sur les evenem ents du bicyclettc

En franyais dans lc texte.
1 I x  M ajo r ticnt a souligncr a ce p ropos que les shorts anglais, s ’ils veulent dire 

i courts », n 'en  sont pas m oins longs, (Note du Traducteur.)



monde en general et de 1’Em pire en particulier, de ne pas venir en France au 
mois de juillet sous peine de voir le Commonwealth soumis a la loi humiliante 
du grand b ra a u e t/!.

Quelques jours plus tard, comme je 
parlais du Tour de France a mon ami le colonel 
Turlot et lui confiais que je  n ’entendais rien a 
toute cette affaire, il riposta en me revelant 
qu’apres avoir essuye a trois reprises de 
comprendre quelque chose a un match de 
cricket, il avait du subir, chez un psychiatre 
londonien, une longue seance de relaxation. Et 
il ajouta :

« Savez-vous que des millions de sportifs suivent chaque jour la course 
avec enthousiasme, mon cher Thompsonne ?

-  Voulez-vous dire, my dear Tiourlott, qu ’ils suivent les coureurs ii 
bicyclette ? »

Turlot me regarda en souriant comme si je  voulais joker. Non : les 
« sportifs » dont il parlait luttaient bien chaque jour, mais seulement pour 
achctcr la toute dem iere speciale ou avoir la m eilleure place а Tarrivee.

Je dccouvrais la une nouvelle et fondam entale difference cntre nos deux
p a y s : les A nglais se disent sportifs lorsqu’ils font du sport, Les Frangais se
disent sportifs lorsqu’ils en voient. 11 у a done, aussi penible que la verite puisse
paraitre a mes compatrioles, plus de sportifs en France qu ’en Angleterre.

*  *

*

Dans les stades, autour des rings et des courts, les Frangais ont une fagon 
de gesticuler, de crier, de se demener et, en quelque sorte. de prendre de 
l ’exercice qui contraste aussi fort avec le com portem ent d ’un Anglais normal. 
Considerons un match de boxc, cn France et en A ngleterre. A premiere vue, il

71 Un debat passionnc s ’est ouvert a cet instant en tre  le M ajo r e t son c o lla b o ra te s  
frangais, celu i-c i rappelan t q u ’un jou r, de passage a L ondres e t preoccupe par la situation 
in tem ationale , il avait etc alarrne par le titre  d 'u n  jou rna l qui la  resum ait en ces tem ies :

Kngland desperate position 
...e 'es t-a -d ire  : L ’A ngleterre  dans une situation  desesperee . U n sous-titre  lum ineux: 

« M algre le  6-3, soyez fiers de  la  vieille  A ngleterre  », ecla ira it singuliferement la question. Lc 
collaborateur du M ajo r penstvit que dc graves decisions e ta ien t annoncees...

R enseignem ents p ris, la  s ituation  desesperee e ta it celle  de  i ’A ngleterre  en  football oil, 
pour la  prem iere fo is  depuis quatre-v ingt-d ix  ans, elle  avait subi la  defa ite  contre la H ougrie 
(6  a 3)

« C om m ent, d it le M ajor, pouvez  vous com parer un m atch h istorique, qui fu t une 
hum iliation  nationale, a votre dam nee course cycliste  7 »

Le visage du M ajor s ’e tan t em pourpre  dc fagon sym ptom atique  e t la ligne bleue dc ses 
tem porales com posan t le d rapeau britannique des g rands jo u rs , l ’adaptateur a prefere, par 
crainte d ’eclatcm ent, in terrom pre la discussion . (Note du Traducteur.)

le Commonwealth soumis a la loi 
humiliante du grand braquet -  le
M ajo r veu t d ire que les 
evenem en ts ayant rapport a 
l ’A ngle te rre  sont m oins 
im portants, aux yeux des Frangais, 
que le T o u r de France, ce qui 
b le sse  l ’am our-propre des A nglais



s’agit du meme sport. En realite, ce sont deux choses tres differentes. II en est de 
la boxe com m e du reste : FAngleterre a ete le berceau du sport. La boxe, le 
tennis, le football, le golf sont tous des enfants anglais. Avec le temps, ils se sont 
emancipes, ils ont voyage; on leur a fait comm ettre des mesalliances. La purete 
meme de leur essence a ete polluee [...]. N ’im porte ; quoi qu’en dise le colonel 
Turlot, I’ancetre du sport dcmeure anglais .72 Le noble art de porter des coups et 
de ics esquiver etait deja a I’honneur sous 
Guillaume le Conquerant alors que les 
Frangais pratiquaient tout juste la savate aux 
bam eres de Paris. Or aujourd’hui, que se 
passe-t-il ? A  Londres, le spectacle est sur ie 
ring. A Paris, on se bat dans la salle. Chez 
nous, on entendrait voler unc mouche. En 
France, on n 'entendrait pas un avion. En 
Angleterre, oit des gentlemen en smoking 
discutent gravem ent de la haute valeur de 
l'esquive, on respecte l’arbitre comme un 
dieu. En France, oil seule Fattaque 
comm ande le respect, on discute l ’arbitre, 
que dis-je ? on le conspuc. on le vitupere : c ’est un ennemi.

Enfin et surtout, tandis que les Frangais criblent le toauard de s areas mes. 
les Anglais l’encouragent.

Ce respect du plus faible, cette preoccupation presque instinctive de lui 
dotmer unc chance dans un combat inegal sont des lois non ecrites du Royaume 
auxquellcs obeissent de fagon analogue pecheurs et chasseurs. Pour discrediter a 
jam ais quelqu’un, un Anglais dira dc lu i :  H e's shooting a sitting bird  -  
litteralem ent: « II tire un oiseau assis ». Je suis effraye a la pensee qu’en France 
la regie qui veut que 1’on ne tue pas un volatile a pattes ne soit pas -  me dit-on -  
toujours respectee, mais o f  course je  n’en crois rien .73

72 Le colonel T urlot, present, a pris vio lem m ent a partie  le M ajor et, se precip itan t sur 
lui arm e d ’un L arousse, lui a porte  un violent coup de dictionnaire.

a Cricket, a-t-il lu, enfievre, exercice favori des Anglais, n 'est en realitc q u ’une 
modification de I'ancienjeu frangais de la crosse. S ’icr it pa fo is . a la frangaise, criquet...

-  Ridiculous /  s 'e s t eerie  lc M ajor.
-  ...G olf  a  poursuiv i, tres m aitre de lui, le C olonel : и fo rt probctblement pour uncetre 

un vieuxjeu frangais, le mail...
-  Preposterous ! (A bsurde !) a ric an e  le M ajor.
-  ...Tennis..., a continue. im |>erturbablc, le C olonel, precede du vieux jeu  frangais de la 

longue раите...
-  T ou t le m onde suit que le law n-tennis a ete invente  par m on honorable ancetre m ajor 

W ingfield en  18? i », s’est fache tout rouge le M ajo r qui, p o u r eviter le pire, est alle  prendre le 
the. « Tea... », a-t-il soulignc en claquant la porte, (Note d ’un temoin.)

13 T o tim ure dc phrase hypocrite, le M ajor etant intim em ent persuade du contraire. (Note 
du Traducteur.)

esquiver -  ev iter
esquive /  -  m ouvem ent destine a 
ev ite r un coup
Guiilaum e le Conquerant (1027- 
1087) -  due de N orm andie (1035- 
1087), roi d ’A ngleterre (1066-1087) 
sa v a te /  — boxe  franqaise (a coups de 
p o ing  e t de pied) 
conspuer -  siffier. huer 
vitupcrer -  b lam er (=attaquer, 
condam ner, critiquer) 
cribler -  accablcr, couvrir 
toquard m -  personne incapable, sans 
energ ie  (= outsider)



Le meme culte de ia difficulte guide 1’A nglais a la peche. Sur le Test. Fune
des plus nobles rivieres du Hamps hire, il serait Hampshire _ com6 du sud de
criminel de pecher au couchan t: a l ’instant m em e r  Angleterre, sur la M anche
ou, la  lum iere baissant, la truite monte et devient guetter -  attendrc
plus « fa c i le », le gentleman qui a passe sa torride -  extrcmement chaud,
joum ee a guetter le poisson dans une chaleur brillant, ardent
torride p lierabagage pour regagner Londres. f...l naturaliser -  conserve, un 
  F anim al m ort en lui donnan t

Je  n e  d o u te  p a s  q u e  les sp o r tsm e n  f ra n q a is  Гаррагепсс de !a vie
soient guides par un meme souci d ’equite. Ils fa i | | c у  _ defaut, point faible,

sont pourtant si differents ! Quand un Anglais imperfection
peche le saum on de sa vie, il le fait naturaliser. d ’une faille inavouable -  si
Le Franqais le mange (apres s 'e tre  fait imparfaitie) qu’on ne peut pas
pholographier avec sa prise). Si un Anglais pcche av™er ’ ,cl une truite 110,1

unc truite d ’une faille inavouable, il la rem et a brcdouilie -  qui revient sans
l ’eau. Un Franqais est plutot tente de manger. U n avojr nen pnSi n en obtenu ; qui
Franqais mange toujours. Non pas tellem ent n’apas atteint son but
parce q u 'il a faim. Mais -  sans parler de cette
peur du ridicule qui nous hante si peu et le travaille tellement s ’il revient 
bredouille 74 -  une distraction lui paratt d ’autant plus sotte qu’elle ne sert pas a 
quelque chose.

Cette preoccupation utilitaire nous echappe. En fait, les Franqais repugnent 
a faire des choses qui ne soient pas utiles [...]. Un pere fait apprendre l'anglais a 
son fils non pour la beaute de la  langue (toujours relative aux yeux d ’un 
Franqais), mais parce que cela peut lui servir p lu s  tard.7'  Dans la famille Turlot, 
il у a par principe un fils qui apprend l’allem and p our pouvoir etre interprete 
pendant la guerre.

A 1’encontre des Franqais, les Anglais adorent faire des choses qui ne 
servent strictem ent a rien. [...] M ais, des qu ’il s ’agit d ’entreprises serieuses 
comme la peche ou la chasse, le plus m odeste entre eux se mine volontiers en 
depensant des tresors d ’inutiiite pour l’am our du sport.

II у aurait encore beaucoup a ajouter sur le sport traite par les Anglais et 
maltraite par les Franqais. E t je  m ’aperqois q u ’apres avoir moi-meme beaucoup 
ecrit, je  n ’ai encore rien dit sur le sport qui reunit en France le plus de 
pratiquants Je veux parler de I’autom obile qui vaut a elle seule un 
developpem ent special et merite d ’etre etudiee dans un coin tranquille oil l ’on 
puisse m editer a son sujet sans risque d ’etre ecrase. I...].

X III
LA F R A N C E  A U  V O L A N T

11 faut se m efier des Franqais en general, mais sur la route en particulier.
Pour un Anglais qui arrive en France, il est indispensable de savoir d abord



qu’il existe deux sortes de Franqais : les a-pied et les en-voiture. Les a-pied
execrent les en-voilure, et les en-voiture terrorisent les a-pied. les premiers
passant instantanement dans le camp des seconds eXccrer _ dctester, hair avoir
si on leur met un volant entre les mains. (II en est en horreur
ainsi au theatre avec les retardataires qui, apres toupet m (fam.) -  hardiesse,
avoir derange douze pcrsonnes pour s’asscoir, audace, culot
sont les premiers a protester contre ceux qui ont le toupet d ’arriver plus tard.)

Les Anglais conduisent plutot mal, mais prudemmcnt. Les Franqais 
conduisent plutot bien, mais follement. La proportion des accidents est a peu 
pres la mem e dans les deux pays. Mais je  me sens plus tranquille avec des gens 
qui font m al des choses bien qu’avec ceux qui font bien de mauvaises choses.

Les Anglais (et les Americains) sont depuis longtcmps convaincus que la 
voiture va moins vite que l ’avion. Les Franqais (et la plupart des Latins) 
semblent encore vouloir prouver le contraire.

И у a, au  fo n d  d e  b e a u c o u p  de  F ra n q a is , u n  M alcolm  C am pbell (1885-
C a m p b e ll qu i so m m e ille  e t q u e  re v e ille  le s im p le  11)48) ~ courcur et joum ahste
c o n ta c t du  p le d  s u r  F a c c e lc ra te u r . L e c ito v e n  automobile

. . . .  . . . .  . . . .  '  votr rouge -  s’emporter. se
paistblc qui vous a obbgcam m ent invite a prendre fachor S£8mcttre cn ^oi£rc . le
place dans sa voiture peui se metamorphoser sous terme vient j e Ja com(1a ol-, ]es
vos yeux en pilote demoniaque. Jerome matadors utilisent ies capes
Charnelet, ce bon pere de famille qui n ’ecraserait rouges pour provoquer Ie
pas une mouche contre une vitre, est tout pret a taureau  a a ttaquer

e e ra se r  un  p ie to n  au  k ilo m e tre  p o u rv u  q u ’il se Passcr Po u r -  avoir 1 alr>
, i • a • i -i paraitre, semblerseme dans son droit. An signal vert, il voit rouge. ,ь  л . ------------- se ranger -  se p lacer de cote

R ien  ne  T a rre te  p lu s , p a s  m e m e  le  ja u n e . S u r  la  pour laisser la voie libre
ro u te , c e t  h o m m e , q u i passe- p o u r  r a n g e , n e  se  n o u rri -  abondar.t, dense
ra n g e  p a s  d u  to u t. C e  n ’es t q u ’a  b o u t d e  Les f  ranqais, eux. sont p ou r
re ss o u rc e s , e t  a p re s  a v o ir  su b i u n e  k la x o n n a d e  m ilieu qui ... n ’est pas le 
n o u rrie . q u ’il c o n s e n tira , d e  m a u v a ise  g race , a j u s t e - j e u  dc mots base sur une 

, . , ... j  i i locution t ig e e : juste milieu -
a b a n d o n n e r  le  m ilie u  d e  la  ch a u sse e . (L e s  , . .  ..'  bon sens, m esurc. m oderation
Anglais tiennent leur gauche. La plupart des
peuples leur droite. Les Francais. eux. sont pour le milieu qui, celte fois. n’est 
pas le juste.)

Le seul fait d ’etre depasse rend M. Charnelet d ’une hum eur execrable. II ne 
recouvre sa serenite qu ’en doublant un nouveau e x ec ra b le  -  tres m auvais
rival. Entre-tem ps, sa petite famille n ’a qu’a bien « M o itie  d e  la F ran c e -S u d  » -
se tenir. M alheur a M me Charnelet si elle ne guide de  la  France-Sud

trouve pas dans la voiture, au commandement de au Peti< Pied _ en Pel‘(’ en m*'
son m an, la « Moitie de la France-Sud » (qu’il a niatare' sans Srandc cnvcl>’,,re
oubliee, avec ie porte-cartes, sur la cheminee du salon). M alheur a elle si elle ne
repond pas dans 1’instant a la question : « Avallon-Chalons, combien ? ». et
meme st elle у repond, car M. Charnelet, sadique au petit pied (sur 
l’accelcrateur). savoure d ’avance lc plaisir qu’il aura a lui dcmontrer que son



caleul est faux. Les enfants eux-m emes sont dresses : « Quand votre pere aura 
soif, vous boirez ! »

Surtout pas d ’arret in tem pestif! « Vous intempestif -  qui ne vient pas en 
n ’aviez, dit M. Charnelet, qu ’a  faire 9 a son temps (= inopportun, deplace) 
a v a n t!»  et Г on souffre en silence pour M oyenne/-и-t: la vitesse moyenne 
honorer cette toute-puissante deesse du Frangais moyen : la M ovenne.

Quand un automobiliste anglais s ’apprete a faire 300 miles en A ngleterre, il 
pense a faire 300 miles.

Quand un Frangais monte dans sa voiture pour faire 600 kilometres, il a 
1' esprit aux deux tiers occupe par sa moyenne, le dernier tiers etant rempli 
d ’astem ques et de fourchettes. Je veux parler astirisquc m _ sjgne typographique 
des sigles lameux de son chcr « M ichelin ».
Son reve. c ’est, apres avoir fait 90 dc 
moyenne pendant trois heures, de trouver un 
restaurant sl possible dans un site
*** et a proxiinite d ’un (serieux) pour verification des bougies et
vidange. L ’Anglais se perm ettra tout juste de penser a prendre un bon ^  . A1

apres avoir bu un bon f. Du moins s 'i l reste en Angleterre. S’il vient en France, 
i! devra avant tout s ’efforcer de conduire du bon cote de la roule, lequel est pour 
lui lc mauvais.

* *

en form e de petite erode (*) 
M ichelin -  fabricant frangais de 
pneum atiques

V oila bien le probleme le plus delicat. En effet, les Frangais ont une fagon
de tenir leur dextre en glissant toujours vers la 
gauche qui rappelle etrangem ent leur 
penchant en pohtique, ou les pires 
conservateurs ne veulent a aucun prix etre dits 
« de droite ». C ’est pourquoi un automobiliste 
anglais arrivant en France a parfois quelque 
peine a savoir oil rouler. II lui faudrait, en 
realite. aller jusqu’au Kenya pour retrouver 
des gens normaux qui conduisent a gauche, 
calculent en miles, pesent en livres 
avoirdupois et dont la tem perature normale 
est 98,4°.76 En attendant, il doit s’accoutumer 
a cette zone monotone du systeme metrique, 
qui ne laisse aucune place a  la glorieuse 
incertitude de nos vieilles mesures : once. 
boisseau ou picotin. Un kilom etre reste tout 
bonncm ent mille metres, alors que chez nous 
un mile vaut merveilleusem ent huit furlongs.

dextre / -  m ain droite  
Kenya -  e ta t d ’A frique de  l ’Est 
avoirdupois -  system e de m csure 
de m asse  anglo-saxon, dans lequel 
la  livre vau t 16 onces (453,59  g) 
once /  -  m esure de m asse anglo- 
saxonne e t canadienne vaiant 
28 .349 gr
boisseau m  -  m esure de capacite
variable (12-13 lines)
picotin m -  m esure de capac ite  pour
la ra tion  d ’avoine d ’un c h e v a l : 'A
du boisseau  (= 3 litres)
furlong m -  m esure  anglo-saxonne,
660  p ieds ou 220 yards soit 201,168
m etres)
yard m -  m esure de longueur 
anglo-saxonne (0 ,9 14 m )

un furlong deux cent vingt yards.

' 6 Fahrenheit, naturellem ent. (Note du Major. )
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un yard trois pieds. un pied douze gouges... Le. 
pocket-book  du parfait voyageur remet, il est vrai, 
les choses en place en rappelant que, pour 
transformer les centigrades en fahrenheit, « il 
sufjit de m ultiplier par 9, diviser par 5 et ajouter 
32 degres ». Quant a convertir les kilometres en 
miles, c ’est encore plus simple : « Multipliez par 5 et divisez par 8 » [...].

pied m -  ancienne rnesure de 
longueur co rrespondan t a la 
longueur d ’un pied hum ain, (~ 
30  cm )
pouce m — ancienne m esu ie  dc 
longueur vaian t 2.7 cm

eonjugue -  lie  ensem ble, uni 
capote /  -  couvertu re  mobile 
d ’un vehicule
torpedo /  -  vehicule  decapo- 
table de form e allcngee 
pare-brise m -  veiTe special 
place a 1'avan t d ’un vehicule 
continental m -  personne qui 
habite lc c o n tin e n t; i c i : les 
Franyais

Lors d ’un de mes premiers voyages cn 
France, subissant les effets coniugues d 'une 
mauvaise grippe et d ’une mer plus mauvaise 
encore, je  voulus m 'arreter un instant dans un 
hotel de Calais pour у prendre m a temperature.
Le thermometre n ’ayant indique que 40 et trois 
dixiemes, j ’etais reparti confiant apres avoir 
ouvert la capote de ma torpedo et rouiais 
plaisamment pare-brise baisse, iorsque je me 
rappelai etre passe chez ces datnnes Continentaux qui ne peuvcnt rien faire 
comme tout le monde. Jc me mis aussitot en devoir dc convertir ma temperature 
continentale en fahrenheit et les kilometr es en miles.

J ’etais en train de m ultiplier 274 par 5, de diviser par 9 et d ’ajouter 32 
degres a la distance Calais-Paris, Iorsque la vue d ’une automobile arrivant en 
sens inverse sur le meme cote de la route que moi me fit soudain comprendre 
que, perdu dans mes calculs, j ’avais oublie de tenir ma droite. Je me rabatiais a 
temps sur le bon cotc el freinai, tandis que mon vis-a-vis, s ’arret ant a ma 
hauteur, me criait a bout p o rta n t:

« Completemcnt cinglee, la guepe, non ? Tu 
t ’crois encore chez les roshifs ? »

Puis, coninte il prenait mon silence pour de 
Г incomprehension, I’homme, tout en demarrant, 
me regarda en se frappant le front de son index a 
petits coups rapides.

Ce geste, je  devais vite l’apprendre, est un veritable rite.
II m ’est maintes fois arrive, depuis cette epoque, de prendre la route avec 

M. Taupin ou M. Charnelet et, pour des raisons souvent obscures, de les voir, au 
moment oil ils depassent un autre automobiliste. le fixer du regard en se frappant 
le front. Tres souvent, le depasse, pour un motif non moins mysterieux, rattrape 
M. Taupin et lui tient le mem e langage muet, mais en se servant cette fois de son 
index comme d un toum evis sur sa tempe. J ’en ai deduit que les Franyais 
passent leur temps sur la route a se demander s ’ils ne sont pas fous et trouvent 
presque aussitot quelqu’un pour leur confirmer qu’ils Ie sont. [...]

Au pays de la rnesure, on est toujours surpris dc voir des gens perdre leur 
controie. Mais qu’ils ie perdent avec un volant dans les mains peut etre lourd de 
consequences. Au moins doit-on leur rendre cette ju s tice : ils s ’annoncent en

a  bout portant -  de pres,
directement, immediateinent
t ingle _  fou. dingue,
gucpe /  -  i c i . ш ее. type,
homme
rosbif m (pejoratij) -  habitant 
de la G rande-B retagne



general de loin. La regie d ’or des autom obilistes anglais est de passer inaperyus. 
Un Francais eherchera plutot a etonner tout !e monde sur la route ju sq u 'a  temps 
q u ’il n ’aperyoive plus personne. Pour у parvenir, il fera le plus de bruit possible. 
La plupart des automobilistes du monde marchent a l ’essencc. Les autos 
franyaises marchent au klaxon. Surtout quand elles sont arrctees.'

On pourrait croire que l ’appetit de vitesse du Franyais est fonction de la 
puissance de sa voiture. Erreur. Plus la voiture est ^  fonction de _ d6pcndK de
petite, plus Phomm e veut aller vite. En ce blase -  indifferent aux plaisirs
royaum e du paradoxe, les autom obiles les moins ordinaires et habituels (=
dangereuses sont les plus puissantes, leurs insensible, dcgoQte. fatigue)
conducteurs, biases, etant les seuls qui se paient pousser-augmenter la vitesse

le luxe de rouler plutot « en dedans de leurs 
possibilites » et d ’aller plus vite que tout le monde sans pousser. /s

Q uant aux Franyaises, il faut leur rendre cette justice : elles conduisent plus 
lentcment que les hommes. Un Anglais pourrait done, en toute logique, se croire 
plus en sccuritc avec elles. Nouvelle erreur. Dans un pays ou tout le monde va 
vite, eette lenteur constitue le plus terrible des
dangers. Si Гоп у ajoute un certain « flou » dans im precision , m anque

Failure, et ce charm ant esprit d ’indecision grace
auquel on peut deduire de Fallum age d ’un clignotant gauche qu’une conductrice 
va toum er a droite (encore n ’est-ce pas tout a fait sur), on concevra que rien 
n’est plus dangereux que d ’etre pilotc par une femme.

II existe cependant un super-danger dans ce pays, oil, comm e dans 
beaucoup d ’autres, tant de femmes ne savent ni conduire ni fum er ; ce sont 
celles qui conduisent en fumant.

Le plus sur, si par malheur ce souriant fleau flcau m -  desastre (= calamite, 
vous menace sur la route, est de sc faire arreter a cataclysme, catastrophe) 
la ville la plus proche et de prendre le train.

77 A llusion non dcguisee aux encom brem ents parisiens. P our les A nglais, klaxonner 
c ’est em ettre  un bruit inconvenant. L ’avertisseur. don t l ’usage en  France est une  obligation  ou 
un passe-tem ps, ne saurait etre em ploye en  A ngleterre  q u ’t/i case o f  emergency. Je me 
trouvais un jo u r  a L ondres dans VAustin o f  England du  M ajo r lorsque 1’env ie  m e p rit de 
fum er. Par m egarde, au lieu d ’appuycr su r l’allum e-cigarettes, je  declenchai 1 avertisseur. 
A ussito t d ix  paires d ’yeux (sans com pter celie  du  M ajor) m e foudroyerent. Je  serais volontiers 
ren tre  sous le capot.

S ur la  route , le conducteu r anglais, sacriftan t la  securite  a  la  politesse, ne quittc  guere 
son re trov iseur des yeux. S ’il aperyoit une voiture prete a le doubler, il lu i fa it signe de passer 
des que la voie  est libre. N ul besoin de  klaxon. II у a ev idem m ent aussi les voitures qui 
v iennen t en  sens inverse dans les toum ants. M ais on  prefererait m ourir p lu to t que de 
kJaxonner. O n m curt done tres souven t ainsi. S ignalons que le M ajo r a  ecrit ses « C arnets » 
avant Г in terd ic tion  du k laxon a Paris (Note ilu Traducteur.)

78 En franyais dans le  texte.



XIV
L ES BEAUX D IM AN CH ES

1066 -  la  date  ou G uillaum e le 
C o n q u eran t conquit Г A ngleterre (la 
ba ta ille  des H astings) 
redouter -  considcrer une chose  
co m m e d ang ereu se  e t en  avoir p eu r

II n 'e s t pas interdit de penser que si 
Г Angle terre n ’a pas ete envahie depuis 1066. 
c ’est que les etrangers redoutent d ’avoir a у 
passer un dim anche.

Mais il est perm is -  si Гоп compare le 
dimanche anglais qui vous contraint a l’ennui au dim anche franyais qui vous 
oblige a 1’am usem ent -  de se demander quel est celui des deux qui est, en 
definitive, le plus dur a passer.

Beaucoup de Franyais s’interrogent toute la sem aine sur ce q u ’ils feront le 
dimanche. Tres souvent le dim anche arrive sans q u ’ils aient repondu a cette 
question. Du m oins en est-il ainsi avec les Taupin ou les Robillard, qui m ’ont 
maintes fois avouc :

« Que voulez-vous, le dimanche, on ne sait pas quoi faire... »
C ’est la un genre d ’hesitation dont ils ne souffriraient certes pas en 

Angleterre, oil il n ’y a guere autre chose a faire le dim anche que de penser a ce 
que l’on fera dans la semaine.

A dire vrai, je  ne connais peut-etre rien 
de plus accable. ni de plus accablant a voir, 
que la tete dom inicale de M. Robillard 
s’amusant a pousser lui-m eme le dem ier-ne 
dans son landau le long des Champs-Elysees, 
distribuant une taloche a Paine parce qu’il a 
traverse tout scul, attrapant la petite parcc 
qu’elle ne voulait pas traverser du tout, 
demandant a madame, allechee par les 
devantures i « T u  avances, oui ou n o n ? »  
enfin penetrant dans le Bois au milieu d ’un 
flot de prom eneurs dont la tete ressemble 
curieusem ent -  j ’allais ecrire furieusement... -  a la sienne. Tout ce monde qui 
marche, m arche ju squ ’a un certain point ou il s ’arrete. s ’assoit et commence a 
regarder le monde qui marche vers d ’autres points, tandis que le monde qui 
roule regarde le m onde assis le regarder passer.

Le dimanche, la moitie de la France regarde Fautre.
Les Parisiens en tenue de cam pagne tcnuc f  — velements, habit

supporter uneaccabler -  faire 
chose  pen ib lc
dominical -  de tous les dim anches 
landau m  -  voiture  d enfant 
taloche /  -  coup donnc avec ia 
m ain su r la tete ou  le visage de qqn 
(= g ifle)
allcche -  attire , seduit 
devanture /  -  fayade ou vitrine 
(d ’un m agasin )
Bois -  i c i : bois de Boulogne, un 
des p lus g rands espaccs verts 
parisiens

rendent visite aux campagnards deguises en 
tenue de ville. Les prem iers s ’etonnent de voir 
tant de drap noir et dc cols blancs parmi les 
vaches et la luzerne ; les seconds considerent 
avec quelque m efiance ces faux Anglais en 
vestes de tw eed et sans cravate...

deguise -  vetu de fayon a  se rendre 
m econnaissab le  
lu z e r n e /-  p lante fourragere 
tweed m -  tissu  de laine, epais ct 
generalem ent b icolore



A la fin des belies joum ees, les en-voiture, goguenard -  narquois, moqueur 
retour de la campagne, regardent avec quelque
mepris les a-pied qui ont du se contenter de Fair du Bois, lesquels sourient 
goguenards devant la file des autos agglutinecs en sc demandant s’il ne faut pas 
etre un peu-oui pour aller faire la queue sur Г autoroute. Cependant la foule des 
« sportifs » -  ceux des hippodromes qui ne comprennent pas comment on peut 
passer son dim anche a voir des gens taper sur un ballon et ceux des stades qui se 
dem andent comment on peut avoir plaisir a confier son argent a des chevaux -  
s’allient un instant pour unir dans un meme mepris leurs concitoyens qui perdent 
leur tem ps sur la route ou dans les avenues.

En ete, assis sur des chaises cannees canne -  se dit d’un siege garni 
extraitcs de leurs loges, les concierges attendent, d'un cannage (emrelacemein de
commentent, et pointent les retours. brms de ionc ou tie rotin)

Quelques individualistes, par esprit de плстеныи
, ,. , pointer -  contro ler 1 heure

contradiction autant q u e  par gout profond. ^'arrivee et/ou de depart
decident ce jour-la  de rester chez eux pour taper
sur des clous, ranger les choses qu ’ils derangent, ou s’adonner au sport national 
du bricolage qui eonsistc essentiellem ent a fabriquer avec de vieux debris, et au 
prix d ’un labeur acharne, des articles que 1’on trouve tout neufs el a bon compte 
dans le com m erce courant. (Le bricolage constitue en France une activite trop 
im portante pour ne pas meriter un developpement sp ec ia l: je  vais у revenir). 
Ces partisans du dim anche-a-la-m aison rejoignent dans une certaine rnesure la 
masse des citoyens britanniques, plutot occupes a embellir leur jardin, a devorer 
le com pte-rendu des affaires de divorce dans les epais joum aux dominicaux, ou 
a dejeuner aussi mal mais un peu plus.

Pour le reste, quel contraste, une fois encore, entre ces deux peuples !

Dans son insondable caprice le Createur septieme jo u r  -  d’apres la
n o u s  a u ra  fails a 1’o p p o se  de  n o s  v o is in s  j u s q u 'a  Bible, jour oil Dieu acheva la
la  dem iere secondc du seotiemc iour. creation du monde

_  insondable -  qu on ne peut
La France et 1 Angleterre ont 1 une comme comprendre ou expliqucr

I’autre deux visages : celui de la semaine et celui
du dim anche ; mais la premiere montre le sten pendant que la seconde le cache.

Le dim anche. le Franyais soigne sa mise. _ s>oceuper ;Utcntivc.
L ’Anglais^ la neg lige: tandis que son voistn mcnt qe qqn ou de qqch;
s'habille , 1 lui a plutot tendance a se mise /  -  maniere dc s’habiller
deshabiller .80 Ce jour-la, les Franyais se rasent de (= habiilement, toilette)
plus pres. Les Anglais... non... il n ’y a pas deux

11 En franyais dans le texte.
80 S au f p ou r a ller a l'eg lise , du m oins s ’il у va. Le plus souvent. dans les petitcs villes 

surtout, Г A nglais  ne va pas tant a I’eglisc  p ou r у a lte r que pour voir qui n ’y est pas. (Note du 
Major. I



fagons de se raser pour un Anglais, quoiqu'il у ait 
apres tout, une maniere bien a lui de se raser le 
dim anche.'’

Tandis que mes compairiotes traversent at 
home cette joum ce d ’immobilisme dans ce qu ’ils 
ont de plus stoppe. laissant sculs quelques 
nouveaux riches sans education s ’habiller 
correctement, les Francais sortent de chez eux 
repeints pour se produire dans leurs plus beaux 
atours : le costume du dim anche .9,1 [...]

Lc fin du Fin pour un Francais est d 'e tre  tire 
a quatre evingies, expression qui ne possede, pas 
plus que s'endim ancher. d equivalent exact dans 
la langue de Shakespeare [...]. Face a l’A n |la is , 
qui conserve un cote sport en smoking, ' le 
Frangais garde un certain appret en tenue sport, et 
bien souvent, en pantalons de golf, n’a pas f a ir  
tout a fait vrai. A l ’image des « bleus » que Ton 
distingue en un clin d 'reil des « anciens » parce 
q u ’ils n ’ont pas assimile l ’unifomie -  serait-il 
insuffisamment culotte ?

Apres tout, il faut savoir cc que Ton est 
avant ce que Ton veut etre. Nous jouions deja au 
golf depuis cinq cents ans quand en 1635 
TAcademie frangaise fut fondee. N 'est-ce pas 
tout a l’honneur et а Г a vantage des Frangais que 
d ’avoir Г air plus naturel en academiciens ou’en 
knickerbockers ?

se raser -  1) se couper les poils 
de barbe 2) s ’ennuyer

dans ce q u ’ils ont de plus 
stoppe -  i c i : dans les
vetem ents les p lu s anciens 
stopper -  repa re r la dechirure 
d ’un tissu  (=  racconunoder, 
repriser)

fin du fin -  ce q u ’il у a dc 
vraim ent m e illeu r (=  nec plus 
ultra)
tire a quatre epingles -  vetu 
avec un  soin  parfa it 
s ’endimancher -  mettrc des 
vetem ents p lus elegants que 
d ’ordinaire
appret m -  affecta tion  dans les 
m anicrcs, le style 
bleu m -  nouveau vcnu sans 
experience (= nouveau, novice) 
culotte -  courageux. audacieux 
l ’air plus naturel en academi­
ciens qu’en knickerbockers -  
procede stilistique de zeugm e 
en academiciens =  cn qualite 
d 'academ ic iens  ; 
en knickerbockers = vetu de 
knickerbockers (pantalon  court 
serre au-dessus du genou)

A Tencontre de son voisin dc plancte, qui 
airnc briller comme un sou neuf, l'A nglais a le 
neuf en horreur et le considcre plutot comme de 
la fausse monnaie. Pour lui, le vrai chic est 
inseparable d’unc certaine patinc qui peut aller 
jusqu’a l’accroc volontaire. Naguere, a Tepoque 
oil les Frangais donnaient leurs vieux habits a 
leurs serviteurs pour que ceux-ci les finissent, les

sou m  -  piece de petite  m onnaie 
p a tin e / -  co lo ration  m oins vive 
et plus foncee ou aspect plus 
lustre que p rennen t certains 
objets avee le  tem ps 
accroc m  -  petite dechirure 
(dans un  tissu)
dandy m (angl.) -  hom m e e le­
gant e t qui so igne ses m anieres

81 Le traducteur a dem ande au M ajor s ’il em ployait ce verbc au propre ou au figure, 
m ais le M ajor, souriant, n ’a pas cru  devoir preciser sa pensee. (Note du Traducteur.)

82 En frangais dans le texte.
83 Je vcux dire, naturellem ent, dinner jacket, m ais il faut bien, en France, ecrire  l ’anglais 

com m e les F rancais. (Note du Major.)



dandies faisaient porter leurs vetements neufs 
par leurs butlers pour qu’ils les commencent.
A ujourd’hui les boys o f  Belgravia M portent 
leurs compiets neufs en cachette ju squ ’a ce 
qu’ils soient sortables. De son cote, le Franqais 
usera ses vieillcs affaires jusqu’a la corde. 
gardant pour le dimanche son costume neuf.

La maniere des Anglais qui vivent six 
jours par semaine et se laissent m ourir chaque 
dim anche peut surprendre l ’etranger, mais 
celle de iiornbreux Franqais qui font altem er le regime-apparat et le regime- 
veilleuse n ’est pas moins etonnante.

Ce souci de preserver les choses neuves et de n ’en profiter -  moins pour lui 
que pour les autres -  qu ’a la dem iere extremite est sans doute un des traits 
caracteristiques du Franjais [...J.

M a visite chez les Turlot allait me reveler d’autres aspects du prevovant et 
soigneux Franqais.

butler 111 (angl.) -  m aitre  d ’hote!,
m ajordom e
complet m -  costum e
en cachette -  d ’une m aniere
secrete
sortable -  que Г on peut inontrcr en
public, sans avo ir honte
user jusqu’a la corde -  porter
trop  (= raper, elim er)
apparat m -  pom pe et r.olennite
veilleusc /  -  activ ite reduite

XV
LES D IA B O IIQ U E S INVENTIONS DES FRANQAIS

Lorsque j ’arrivai pour la premifere fois a 
Saum ur chez mes amis Turlot, un jour d ’ete, 
ieur maison de la rue Dacier paraissaii morte 
derriere ses volets clos. La bonne qui m ’avait 
ouvcrt la porte me fit d ’abord chausser 
d ’etranges patins de feutre peut-etre destines h 
preserver le parquet mais plus encore a vous 
faire perdre 1'cquilibre ; puis cile me conduisit 
dans un saion assez vaste im pregne d ’une 
odeur de m oisissurc et de cretonne. Quoique le 
solcil filtrat par les lames des persiennes, mes 
yeux durent s'habituer a la sem i-obscurite 
avant de percer le mystere qui m ’en to u ra it: 
partout des formes blanches. On devinait, plus 
que Fon ne voyait. plusieurs fauteuils. un sofa, 
un piano a queue, un bahut ct quelque chose 
comm e une harpe, mais tous ccs supposes

Saumur -  chef-lieu  d 'a rro n d isse - 
m en t de M aine-et-L oire , dans la 
reg ion  Pays de la  Loire 
patin m -  p iece de tissu, gencrale- 
m ent de feutre, su r lequel on  pose 
le  p ied  p ou r avancer sur un parquet 
pou r ne pas le sa lir ni le rayer 
moisissurc /  — m ousse fonnee de 
cham pignons m icroscop iques qui 
altere (= decom position, pourriture) 
c r e to n n e /-  to ile  de coton, utiiisec 
dans l’am eublcm ent 
la m e / -  bande plate, m ince c t dure 
fde m etal, de verre , de bois, etc.) 
pcrsienne /  -  volet a lam es qui 
laisse passer un peu d ’air et de 
lum iere  (=  ja lousie) 
bahut m -  grand  coffre de bois 
h o u sse / -  enveloppe pour proteger 
les m cubles ou les vetem ents

objets etaient recouverts de housses.
Aux murs etaient accroches de nombreux tableaux, mais il etait difficile de 
savoir ce qu ’ils representaient -  non que leur ecole fut particulierement 
.surrealiste, mais parce qu ’ils etaient recouverts dc papier journal. La seule chose

84 M ot forge par le M ajor et designan t le pays qui s’etend au tour dc Belgrave Square , un 
des quartters les plus huppcs de L ondres. (Note du Traducteur.)



console /  -  tab le a  deux pieds. 
appuyec contre un m ur 
gaine/ -  etui dc pro tection , fourrcau 
revers de fortune -  transform ation  
d ’une situation  favorable  en  situation 
defavorable ou  critique

qui paraissait animee de mouvem ent etait une pendule. Encore son tic-tac vous 
venait-il de sous une enveloppe blanche q u ’un Amour de bronze avait percee de 
sa fleche. Dans un angle, au-dessus d ’une 
console, deux sabres de cavalerie etaient 
entrccroises. tous deux a 1’abri dans leurs 
gaincs dc toile jaune. J ’arrivais mal. sans 
doute : les Turlot demenageaient. Ou bien 
ils avaient eu des revers de fo r tu n e : ils 
vendaieni, on allait emmener le mobilier.

L ’apparition d ’une housse grise d ’oil emergeait la tete du colonel mit fin a 
mes suppositions pessim istes:

« Excusez-moi. mon chcr Major, je  bricolais. » Je me suis longtemps 
dem ande en quoi consistait exactem ent le brjcolcr _ s,occupcr chez S0] a de 
bricolage du colonel Turlot. A  plusieurs 
reprises, par la suite, je  devais penetrer dans 
ce que le colonel appelle son « labo » et le 
voir affaire devant un curieux appareil a 
oscillations et une sorte de condensateur 
sans deviner toutcfois a quel secret cssai de 
fabrication il se livrait. Je crois pouvoir 
aujourd 'hui assurer que la piece maitresse a 
laquelle il travaille depuis sept ans est un poste de radio, monte de toutes pieces 
par ses soins, qui lui a coute plus de 40 000 francs et lui perm et d ’entendre. par 
beau temps, les programmes du M assif Central. II pourrait entendre le inondc 
entier avec le meme poste vendu couramment 22 700 francs dans tous les 
m agasins specialises, mais il n ’y a qu’un borne d ’Anglais pour ne pas saisir la 
nuance.

*  *

petits travaux m anuels 
labo m -  laboratoire 
maitre, -esse (adj.) -  essentie l, le 
plus im portant
M assif Central -  m assif m onta-gneux 
du centre de la France 
un borne d’Anglais =  un A nglais 
borne (peu in te lligent; sot, stupidc)

Le bricolage du colonel Turlot est du type artisanal, sans doutc le plus 
repandu, mais il existe egalem ent un bricolage de luxe. C ’est celui auquel se 
livre M. Chameiet sur sa voiture. Des qu’il a achete une voiture, M. Chamelet
n ’a qu ’une hate : la transformer afin de la 
rendre moins serie. Aide par d ’innombrables 
marchands qui lui vendent chacun un petit 
quelque chose -  clignotant, catadioptre ou 
banane -  en lui disant : « A vec  pa, vous 
n 'aurez pas la voiture de tout le monde » , 85

serie -  p rodu it en grand nom bre 
d ’exem plaires
catadioptre m - re flec teu r de lum iere 
servant a signaler, la  nuit, un obstacle 
ou un vehicule (=cataphote) 
banane f -  partie  du pare-chocs qui 
scrt de butoir, клы к бампера

ss E xcellen t « support » de  publicite  e t argum ent-m assue de vente dans ce pays ou  1’on 
ne ces.se de vous dire : « Faites com m e tout le m onde » er. vous persuadant fm alem ent de 
n ’ag ir com m e personne. En France, les gens ont horreur de se faire rem arquer par crainte 
par.ique du  ridicule, m ats font tout pour nc pas passer inaperpus. La crain te  du ridicule les 
freine (e lle  ne saurait envahit un  A nglais puisquc, etant A nglais, il ne peut etre ridicule), m ais



M. Charnelel adorne son vehicule de toutes 
sortes d ’accessoires ju squ ’a le rendre, avec le 
changeraent de calandre meconnaissable. Le 
dimanche de bon matin, parfois en semaine 
entre les heures de bureau, il s’enferme seul 
avec sa voiture dans le Bois de Boulogne, sort 
sa « nenette », astique ses chrom es, lisse sa 
pcinturc, ennuye mais ravi, lorsqu’un flaneur 
vient roder alentour pour dem ander fmalement 
confirmation de la marque.

A cote de ce bricolage de luxe, le 
bricolage courant, quotidien meme, est plus 
captivant encore a etudier, car il fait partie 
integrante de la vie de l ’individu. Parmi ses 
manifestations ty p iq u es: le filtre, plus
exactement le cafe filtre. Je me suis longtemps 
demande pourquoi le Francais, qui pourrait 
avoir devant lui, tout prel, et chaud, le meilleur 
calc du monde, prefere le voir passer au 
compte-gouttes a travers un myslerieux 
alambic et le boire fm alem ent froid apres s’etre 
brule les doigts en essayant sans succes de 
regler le filtrag e : je  crois qu’il aime 
« bricoler » son cafe [...].

Lc filtre est une de ces trouvailles, une de 
ces inventions diaboliques des Francais, parmi 
lesquelles on compte la minuterie (et ses 
concierges), les portillons a fermeture

adorner -  om er, parer 
calandre /  -  garn iture de m etal 
devan t le  rad iateur d ’unc 
autom obile
nenette /  -  ieune fillc ou jeunc 
fem m e ; i c i : appellation caline de 
1 'autom obile
astiquer -  polir, fa ire  briller en 
fro ttan t
chrome m  -  piece m etalliquc 
chrom ee
lisser -  rendre  lisse, u n i ; polir
flaneur m -  personne qui se
prom ene  sans but precis
roder -  faire des allees et venues
suspectes
cafe filtre — cafe  prepare en  faisant 
len tem cnt passer de l'eau  
bou illan te  dans un filtre rem pli de 
ca lc  m oulu
au compte-gouttes -  en petite 
quan titc
alambic m -  appareil de distillation 
minuterie /  -  m ecanism e qui 
perm et de m esurer lc tem ps (=- 
horloge, m ontre, chronom etre) 
commutateur m -  appareil pour 
ouv rir ou ferm er un  courant 
c lcctnquc
plafonnier m -  appareil 
d ’ecla irage  fixe au plafond 
veilleuse /  -  petite  lam pe allum ee 
pendant la  nuit

automatique )...], les comm utateurs restrictifs 
des chambres d ’hotel (plafonnier sans veilleuse, veilleuse sans plafonnier), et 
ces gemissantes cages, nacelles, cabines, a bord desquelles il est temcraire de 
s’engager sans avoir lu les INSTRUCTIONS POUR LA MANCEUVRE et qui. 
sous le nom d ’ascenseurs, restent avec noblesse lc seul moyen de locomotion du 
monde plus lent que les pieds.

Mais entre toutes les inventions diaboliques des Franyais, il en est une qui 
mcrite la palm e. Je veux parler de ces lieux que les Franyais, amoureux du 
paradoxe, nomm ent com modites et qu ’ils sc commodites//>/ -  lieux d ’aisanees 
sont ingenies a rendre les plus malcommodes (= toilettes)
du monde : Paris, d’abord, si

le desir de montrer leui persoimalite les eperonne. (Note du Major.)
86 Je n ’oserais evidemmenl pas aborder un lei sujet en Angleterre (ou bien d ’autres 

insuffisances seraient a stigmatiser), mais, me trouvant au pays de Rabelais, je  pense que je 
puis у aller... (Note du Major.)



intim ement lies au telephone dans les bisirots ' '  que Г on ne sait plus tres bien 
parfois quel genre de communication on est venu etablir. (La vue d ’une 
soucoupe livide au centre de laquelle une ijvidc — cxtrcmement pale ; bleuatre 
piece de vingt francs appellc desesperemcnt 
sa sceur vous rappelle a 1'occasion que vous 
ctes au Royaum e du Pourboire). Ceux de la 
campagne ensuite, cabanons exigus ou Гоп 
ne parvicnt q u ’apres avoir traverse un no 
m an’s land  de ferraille et de v o la ille ;
gouffres obscurs ou Ton ne se m aintient que 
par prodiges d ’equilibre et ou il faut 
dcployer des ruses de Sioux pour echapper a 
la vindicte aveugle d ’un maelstrom, qui, au 
titre de chasse d ’eau, vous chasse par les 
pieds vers uue porte comjue de telle sorte 
qu’au lieu d ’ouvrir sur la lumiere seche. elle 
vous repousse vers les tenebres trcmpees.

cabanon m  -  petite cabane, baraque 
exigu -  trop petit, c tro it 
no m an’s land m (angl.) -  zone 
desert ее ct devastee 
gouffre m  -  cavite profonde 
ruse de Sioux (humorisrique) -  
m oyen  particu lierem ent habile de 
pa rven ir a ses fins
sioux -  1) indien d ’Amerique du Nord 2)
astucieux e t subtil (=  m alm )
vindicte /  -  pour.suite
maelstrom m -  tourbillon
chasse d'eau -  d ispositif don t le role
est d 'ev acu er les excrem ents de la
cuvette
chasser -  faire parttr
tenebres f  p i  -  obscurite , absence de
lum iere
trempc -  recouvert ou im bibe d ’eau 
digression f  -  developpem enl ecrit ou 
ora! s ’elo ignant du sujet initial 
subtiliser -  derober, voier 
surplus m -  cquipem ent m ilitaire  et 
particulierem ent vetem ents en 
sum om bre  apres un conflit 
oignon m -  grossc m ontre ancienne. 
tres bom bee

On voudra bien m 'excuser si cette 
digression m 'a  amene a m ’absenter un 
instant. 11 le fallait. Je reviens done a 
Saumur chez le colonel Turlot, ses hcusses 
et ses (cuvres. A yant recouvert d ’une toile 
de cam ouflage, probablement subtilisee a 
quelque « surplus » allie, un des bizarres 
appareils de son « labo », le colonel retira sa 
housse de travail pour 1’accrocher a un clou et, ayant extrait son oignon d ’un 
etui de peau, s ’ecria :

« Diable! deja midi, vous n ’avez pas vu la patronne ? »
Nous partimes a sa recherche. Un instant je  pensai que le colonel allait 

retirer sa fenune d ’une housse, lorsqu’une 
moitie de M nlc Turlot m’apparut, emergeant 
d ’un placard. Revetue d ’une blouse bleue et 
coiffec d un fichu, elle rangeait dans une 
housse a ntimites un tailleur garni d ’astrakan.

« La dem iere folie de madame, dit le colonel. Bien sflr, elle ne le met 
jam ais ici, sauf dans les grandes occasions... C ’est plutot pour monter a Paris. » 

M me Turlot me pria de l ’excuser : elle n’etait pas presentable... Elle allait 
passer une robe el s'apprcter pour le dejeuner. M on arrivee, I was sorry, jetait 
visiblement une certaine perturbation dans la maison. En fait, les Turlot, qui

antimite -  qui protege des mites 
(insectes qui rongent (= mangenl) la 
laine et la fourrure
astrakan m -  fourrure a poil boude 
d ’agneau caracul



disposent d 'une vaste demeure, s’appretaient a dejeuner dans leur cuisine, mais, 
en mon honneur, ils entreprirent de « dehousser » la salle a manger et ce fameux 
salon des fantomes oil ils ne s’aventurent jam ais tout seuls.

« On va debouchcr une bonne bouteille pour vous, mon cher M ajor ! » dit 
lc colonel, qui possede une cave bien fournic, mais boit chaque jour du vin 
rouge ordinaire.

II peut paraitre dangereux de juger un pays sur sa mine, surtout lorsqu’il la
dissimule sous une houssc, et je  ne doute pas que les Francais en general fassent
de la housse un usage moins systematique que les Turlot, mais, sans plus parler
du colonel, je  ne puis m ’empecher de penser que M. Taupin comme M.
Cham elet n ’ont qu ’une hate lorsqu’ils viennent d 'acheter une voiture : en
couvrir les sieges de housses qu’iis otcront le jour
de la revente (etat im pecc) pour les utiliser si impccc-impeccable

, ,  , n • ... esprit m d ’eparene -  econom ie,
p o ss ib le  su r  le u r  n o u v e lle  a c q u is itio n . v
r  ,  , 4 , parcim om e, reserve

Je serais porte a croire. en definitive, que la privation/_falt de se priver de

housse est un sym bole de Г esprit d ’epargne, et choses n&essaires (= restriction)
meme de privation, des F ra ^ a is . Ce peuple dont bois blanc -  bois qui n est pas

les habitants sont avides de propriete au point de peint
dire : « J ’ai mes pauvres [...] » et qui est peut-
etre, sur toute la terre, cclui que la vie gate lc plus, observe un veritable eulte 
pour la privation -  ceile des sieges de voiture etant seulement Tune des plus 
repandues. Je sais un milliardaire qui a fait l ’essentiel de sa reputation en 
prenant ses repas sur une table de bois blanc. en envoyant ses enfants a l ’ecole 
comm unalc, en voyageant en troisieme, en ne coupant jam ais une ficelle, et cn 
disant aux collaborateurs qui viennent lui dem ander une augmentation : « Je ne 
sais pas comm ent vous faites pour depenser tant. »

Au pays de Tabondance, la vraie richesse, la plus solide, se pare de 
l ’humilite : il n ’y a que les gens sans fortune qui depensent sans compter.

X V I
L E  P A YS D U  M IR A C L E

Le miracle est. avec la vigne, Г unc des principales cultures de la France. 
Positivistes, rationalistes ou voltairiens. les Francais croient dur comm e fer 

aux miracles. A l’instant oil l ’ennemi est aux cr()jrc dur comme fer _ tenir pour
portes de Paris, comme au moment ou il ne abso lum en t certain
reste plus q u ’une minute a jouer contre Colombes -  chef-lieu de can ton  des
Г Angleterre a Colom bes. ils s’en remettent H auts-de-Seine (arrond issem ent de

volontiers a la Providence qui. on doit le N an tetre  

dire, les a souvent gates.
A b o n n e e  au  p ro d ig e  av ec  se s  sceurs Sainte Genevieve -  (422-vers 502) -

la tin c s  d e p u is  sa  p lu s  te n d re  e n fa n c e , la  patronne de Paris. Elle soutmt le
F ra n c e  a ttire  le  m ira c le  c o m m e  d ’a u tre s  moral des Parisiens face aux armecs
p a y s  l ’h u m id itc . Q u e  d is - je  ! F ile  l ’a d a p tc  d Attila



Jeanne d ’Arc (1412-1431) -  
hero ine nationale  franyaise. Elle 
su t faire m onter le patrio tism e des 
Franqais e t inverser le cours de la 
guerre de C ent Ans 
taxis de la Marne -  taxis qui ont 
sauve Paris en septem bre 1914 
con tre  les troupes allem andes, en  
transportan t 6000 soldats sur la 
ligne de f r o n t ; des lors, ils 
sym bolisen t la solidarity nationale 
astuee / -  qualite  d  une personne 
qui fa it p reuve de finesse, de ruse 
c t d 'ingen ios ite  
se repaitre -  se nourrir

aux besoins de 1’heure : a pied avec Sainte 
Genevieve, a cheval avec Jeanne d 'A rc . le 
miracle a ete m otorise avec les taxis de la 
M arne. II peut etre, demain, atomique.

Parfois, a l’etranger, un homme d ’Etat 
s’ecrie : « Seul un miracle pourrait nous en 
sortir. » C ’est la fin de tout. En France, ccla 
peut etre le com m encem ent de beaucoup de 
choses. Le Franqais s ’allume dans les tenebres, 
il s ’organise dans le chaos. Les choses 
possibles l ’intercssent p e u ; 1’impossible le 
passionne. Au pays de la facilite, la difficulte 
l’inspire. Sa plante nationale, l’astuce. s’en 
repait.

Le m iracle suit le Franqais dans sa vie comm e il accompagne la France
dans l’Histoire. La premiere chose que les Franqais, gens cultives avant de
naitre, apprennent a leurs enfants, c 'est qu 'ils ont etc trouves dans un chou (on 
reconnait la leur tendance alimentaire et leur besoin de petits mots doux : 
eaiHou, chou. genou). Les parents font cailiou, chou, genou -  mots pour
d ’ailleurs tout pour que leur enfant devienne designer la tete d'une personne (ou
lui-meme un enfant-miracle : eleves au contact 
de doctes demoiselles des Deux-Sevres, 
d 'oncles-gateaux et de vieillards philosophes, 
les enfants de France, Ires avarices pour leur 
age , 88 einettent des jugem ents d ’octogenaircs 
qui affoleraient des parents anglais mais 
ravissent leurs auteurs, tout heureux de les 
feuilleter en public comme des recueils de 
bons m ots. Dc son cote, ouvertcment ou en 
cachette, Г enfant observe le culte du miracle.
II n ’apprend pas seulement Jeanne d ’Arc, et 
ces frontieres naturelles que le Createur 
dessina pour les Franqais alors qu’il a laisse it 
tant d ’autres le soin de les trouver eux-memcs 
I...] ; il s’associe aux Tintins. Spirous et autres 
petits Rois du svsteme D qui retrouvent leur 
chemin dans la forct vierge, sauvent d ’une 
mort certaine des explorateurs (anglais) et reviennent en France avec le secret de 
la bombe au curare et les felicitations de Scotland Yard.

la  personne e lle-m em e) 
gateau adj. (Jam.) -  qui gate  les 
enfants et aim e leur faire plaisir 
octogenaire — age entre quatre- 
v ingts e t quatre-v ingt-d ix  ans 
affoler -  rendre fou ; faire peur, 
inquicter
bon mot ni expression concise 
(=  laconique). hum oristique et 
b rillan te  de la  pensee 
Tintin -  personage de bandcs 
dessinees cree en 1929 par H erge 
Spirou -  pcrsonnagc de bandes 
dessinees cree par en 1938 Rob-Vel 
systfeme D m ethode perm ettant 
de sc tirer d ’une d ifficulte avec 
habilete et astuce) 
curare m  — poison vegetal a  action 
paralysan te  d ’A m erique du sud



Fertilisee par le limon du secondaire, 
l ’astoce de 1’ecolier ne cessera plus de grandir
Г

A cote du iycee et de la caserne, les 
G randes Licoles se chargent d ’aiguiscr et 
d ’em bellir 1'astuce du Franjais qui en sort 
( trapu) comm e d ’une boite a m irac le s : il 
pigeb>t... il « pige » ce que tant d ’autres ne 
com prennent qu’apres coup. Quelquefois, il 
s ’expatrie. II prepare alors le metro a Caracas 
ou les grenouilles a A delaide. II fait vivre la 
Gascogne a C incinnati, et Poivtechnique a 
Kaboul. Mais il se retirera le plus tot possible 
a Barcclonnette ou a  Brive - car s ’il existe 
b ien des pays pour gagner sa vie, la France 
est, tout compte fait, celui oil on la depense le

fertiliser -  cnrichir d ’elements utiles 
limon m -  terre fine tres fertile 
deposee par l ’eau d 'un  fleuve sur 
ses rives
aiguiser -  rendre plus vif, stimuler, 
exciter
trapu (fain.) -  possedant de bonnes 
connaissances ou de re n d it io n  
piger (fain.) -cotnprendre 
Caracas -  capitale du Venezuela 
Adelaide -  ville d’Australie 
Gascogne -  ancienne region de 
France, situee entre les Pyrenees et 
la Garonne
Cincinnati — ville des Etats-Unis 
polytechnique [(ellipse) -  ecole 
superieure qui forme des ingenieurs 
Kaboul -  capitale de Г Afghanistan 
Barcelonnette, Brive -  pctites 
villes franijaises

imponderable m -  circonstance 
impossible it determiner ou a 
prevoir (= imprevu)
Bengale -  region de le peninsule 
indienne partagee (1947) entre lc 
Pakistan et l’lnde
Singapour -  Fatal d ’Asie du Sud-Est 
naguere -  1. il у a encore peu de 
temps (= hieri 2. il у a tres 
longlemps (= jadis)

Pays du miracle, des homm es-m iracles, des robes-miracles, Royaume de la 
Nuance et des Im ponderables, je  vais lc quitter...

Tout a l ’heure, je  m ’envolerai vers le 
Bengale afin de repondre a la cordiale 
invitation de mon vieil ami le colonel Basil 
Cranbom c qui, avant de rejoindre son 
nouveau poste a Singapour m ’a prie a sa 
dem iere chasse au tigre. A ujourd’hui, 
pourtant, je  ne pars plus comme naguere.
Invisibles mais presents, cent visages 
m ’escortent. Le colonel Cranborne et notre 
hote le M aharajah de Bhagalpur ne ponrront s’en apercevoir, bien sur, mais 
tandis qu ’ils me parleront des cam assiers mangeurs d ’bommes, le visage de 
M arline surgtra sur la nappe, je  penserai a M arline, je  penserai a Paris. Et mon 
spleen nc sera pas seulement sentimental... II у a plusieurs mois deja, une nuit 
aux Indes, je  me suis senti gagne par la nostalgie stomacale de la France : 
comm c je  dormais sous la tente dans la jungle stomacal -  qui conceme 1'cstomac . 
torride de Г Assam balayee par la m ousson, la 
mere G renouillet m ’est apparue en songe :
« Q u’cst-ce que vous fabriquez la, M ajor ? »
L.es mains sur les hanches, au bord d 'une 
onde paisible qui ne connaissait m la m ousson 
ni le typhon, elle me dem anda it: « Que 
diriez-vous, Major, de ma truite a la crem e ? »

chaud.
i c i : gastronomique 
torride -  extrcmerr.ent 
brubmt, ardent
Assam -  Etat du nord-est de fln d e  
mousson /  -  vent saisonnier de 
l ’Asie du Sud-Est
typhon m -  cyclone dans Г ocean 
indicn



Sikh -  adepte d 'une des grandes 
religions de 1’Inde
Zoulou -  peuple du sud-est de 
i'A frique du Sud
Rangoun -  ancienne capilale et la
plus grande ville de la Birmanie (pays
de 1’Asie du sud-est continentale)
Zanzibar -  tic de Tanzanie (pays de
I’Afrique de Test)
place Vendome -  place de Paris
Azay-le-Rideau -  ville fran9aise dans
la region de Centre
Kalahari -  desert du sud de Г Afrique
Hexagone m -  France
retine /  -  surface interne de Г ceil ;
i c i : Г ceil, сетчатая оболочка глаза
palais m -  (anatomic) partie
superieure et interne de la de la
bouche, нёбо
manuir m -  petit chateau

j  ’ai su, cette nuit-la, que je  n ’etais plus le meme homme.
C ’en est fait m ain tenan t: chez les 

Sikhs ou chez les Zoulous a Rangoon ou a 
Zanzibar, je  pense a la place Venddnie et a 
A zav-lc-Rideau. Et quand je  reviens des 
Indes ou du K alahari, quand l ’avion, apres 
avoir survole tant d ’etendues de sable et de 
rocaille ou la terre et lc ciel sem blent s’etre 
declare la guerre, me rapproche de la 
bouclante River Seine, au-dessus de ce petit 
hexagone bcni des dieux ou tout est fait pour 
1’homm e a l’echelle de 1’homme, pour le 
plus grand plaisir de sa retine, de son palais 
et de son creur -  je  sais que je  suis revenu au 
Pays du Miracle.

Un pays a nul autre pared oil les 
fermes, les eglises, les manoirs sont si bien 
inscrits dans lc paysage qu 'ils semblent 
avoir ete con^us cn meme temps que lui. Un 
pays de 43 millions de planetes pensantes qui ont chacune leur petite idee de 
derriere la tete, et dont les citoyens tous differents et tous semblables parce 
q u 'd s  veulent etre differents, ne cessent de se disputer pour conclure :

« Au fond, nous sommes bien d ’accord... » [...] Terre etrange oil, en une 
minute, je  trouve quelqu’un pour me hair et quelqu’un pour m ’aimer, et oil 
miracle -  je  constate que c ’est la  meme personne.

Cham elets et Taupins, Turlots et Fronde -  troubles politiques francais
Pochets, tous animes du meme souffle de (1648-1653) ; (figure) revoke (d’un
fronde et de liberte, j’ai souvent medit de groupc) contre 1 autorite

niedire -  dire du mal dc qqnvous.
II me reste maintenant a me faire pardonner...
J ’ai dit que vous etiez sceptiques, mefiants. parcim onieux. Le miracle, c ’est 

que vous etes egalement enthousiastes, 
confiants, genereux. Si demain vous 
deveniez disciplines, exacts, silencieux. un 
grand malheur se serait abattu sur le monde.
Car les defauts, chez vous, ne sont que 
1’envers de vos qualites. Votre nation de
xenophobes est le refuge des etrangers; vous ne resistez pas a la fraude et vous 
elevez vos enfants dans le culte du droit chemin; votre peuple de petits 
bourgeois est ceiui des grands se igneurs; vous etes les gens les plus 
inhospitaliers de l’univers et votre pays est le plus accueillant du globe. S ’il est 
vrai que le plaisir nail des contrastes, vous etes le plus plaisant peuple dc la 
terre. Et s’il est exact que les cerveaux sont comme les parachutes (pour

parcimonieux -  trop econome 
xenophobe -  qua r ’aime pas les 
etrangers
fraude /  -  acte dc mauvaise foi ct de 
tromperie : acte contraire a la loi



fonctionner, disait Lord D ew ar, il faut qu ’ils Jam es Dewar -  chimiste et physician
soient ou verts), vous etes ies premiers britannique (1842-1923)
parachutistes du monde.

Pardonnez-moi... Pardonnez ma hardiesse. Quand jctant un coup d’oeil en 
arriere, je  relie ces carnets d’un explorateur parti a la decouverte de la France et 
des Framjais, je  suis effraye de mon audace. Je rentrerais sous Г Angleterre... De 
quel droit. Anglais, ai-je inventorie vos travcrs? Du miserable droit des hommcs 
qui se croient qualifies pour parler de la vie travers m -  defaut, imperfection
sur la terre alors qu’ils meurent enfants sans George Bernard Shaw (1856-1950)
m em e avoir vecu cent ans ? Peut-etre, -  dramaturge et critique irlandais,
simplement, du droil que m 'enseigna pnx Nobel dc litteraiure en 1925

Bernard Shaw : le m eilleur moycn de se familiariser avec un sujet, c’est de lui 
consacrer un livre...

II me reste encore a me faire pardonner de ma Reine...
En bonne gouvernante anglaise. Miss ffyfth apprend aux petits enfants du 

Bois de Boulogne qu ’ils ont beaucoup de chance d ’etre Francais : ils habitent le 
seul pays du monde qui ne soit separe de l’Angleterre que par trente kilometres.

Que ma Souveraine me pardonne si j ’en suis vcnu a retoum er cet axiome : 
un des privileges de PAnglais, c ’est de n’avoir que le Channel a traverser pour 
dtre en France. Puissc Sa Gracieuse Majeste ne pas me tenir rigueur d ’avoir
choisi de vivre en F rance , n etait-ce pas, tenir rigueur -  ne pas pardonner
pour ma modeste part, la meilleure faqon de Entente Cordiale -  relations
celebrer 1’Entente Cordiale ? diplomatiques confiantes entre la

H c la s l.. .  11 у a p lu s , your Majesty, il у  a  France e t j c  Royaume-Uni au debut
de terribles choses. Dans les rues de Paris, du XXе siecle

. . badaud, -e m j  -  personne qui aime
maintenant, je  Папе. Qu une auto rencontre n2ner e, regarde  ̂ ,cs plus petjts
une autre auto (Dieu sait si cela est evenements de la rue
frequent I) -  me voiei devenu badaud... Et
puis... oserai-je le dire ?... il passe, au printemps surtout, de si charmantes 
silhouettes dans ies rues de Paris que... oui... je  me surprends a me retoumer. 
Quarantc annees durant, j ’ai vu. Aujourd’hui, je regarde. Ce n ’est pas to u t : 
1’autre jour, oubliant toute retenue, je  me suis laisse aller a demander a M.
Taupin ce qu’etait ce bouton q u ’il avait sur le nez. Et quand je  l ’ai quitte, je  lui
ai d i t : « Allez, au revoir, allez !... » Enfm il у a, my Queen, ces deplorables
envies d ’escargots, qui me prennent soudain Gibraltar -  port britannique (depuis
a G ibraltar ou a Bom bay. Et ce chambolle- 1704), а Г extreme sud de l’Espagne
musignv que le pere Rougetrogne tire de sa Bombay -  deuxieme ville et premier
cave lorsque je vats a Avalion et qui fait si Port de! Indc
, . , .. , , , chambolle-musigny -  vm rouge dcbien ressortir la ligne bleue de mes ъ b

, г  л , Bourgogne
temporales sur le lond cramoisi de mes jes jjgnes t)icues de mes temporales
joues que le patron appclle son f i l s : = ics veines des tempes
« Piston... viens voir lc m ajor Thompson cramoisi -  tres rouge (pour le teint de
faire lc drapeau b ritan n iq u e !...»  Good  lapeau)



r

heavens, how disgraceful, your 
M ajesty ! Je suis damne : le Seigneur 
me punira un jour en me faisant eclater 
sur les bords du Cousin ou de la 
M idouze.

En attendant, j ’en fats l'aveu : 
collines de Bourgogne, lointains 
bleutes de Г Ile-de-France, quais de 
Paris, provinces de Saint-Sulpice et de 
Saint-Louis-en-l'Ile, je  suis votre 
docile esclave. France des bons sites et 
des bonnes tables, combien de fois deja 
ai-je deplie ta carte aux nonis pleins de 
prom esses : Broceliande, V ezelav,
Brantom e, Loctudv. et tous ces La 
Ferte anonvmes. mais bien a eux avec 
leurs demoiselles iasant derriere les 
rideaux et leurs accortes nvm phes. qui 
sem blent nees pour faire jaser les 
dem oiselles... France qui se laisse boire 
au long des jours comme ses crus et 
tend sa coupe au monde (en consign ant 
le verre), j ’aime tes mots, j ’aim e ton 
ciel et ta  lumiere [...].

J’aimc tout en toi et toi en tout.
F  comm e folie, r comme raison, a 

com m e amour, n comme nounou. с 
comm e chauvin. e comme Ernest. ... 
j ’aim e la France.

Cousin, M idouze -  rivieres francaises 
Bourgogne -  region du nord dc ia France 
Ile-de-France -  region du nord de la 
France, ou se trouve Paris 
gite m -  1) lieu oil on se loge 2) lieu oil on 
se refugie (= abri, demeure)
Broceliande -  foret legendaire de Bretagne 
(des romans des chevaliers de la Table 
ronde)
Vezelay -  ville frangaise dans la region de 
Bourgogne
Branlnme -  ville franyaise dans la region 
d'Aquitaine
Loctudy -  ville frangaise dans la region dc 
Bretagne
La F erte  -  ‘fortcresse', figure dcvant des 
nonis de villes qui etaient fortifiees 
La Ferte anonymes mais bien a eux -  le
Major veut dire qu 'il у a cn France bien des 
villes anciennes au nom de ‘La Ferte', mais 
chacune a son aspect particulier 
demoiselle -  femme non m arice ; iri ■ 
commcre, femme bavarde 
ja s e r  -  parler sans ajret (= bavarder); dire 
des choses malveillantes (= medire) 
accorte adj. f  -  gracieuse, vtve, aimable 
nymplie/ (figure) -  belle jeune fille 
eru m -  vin 
consigner -  noter
nounou/ - -  personne qui garde des enfants 
chauvin -  qui manifeste un patriotisme 
excessif et ferme aux autres cultures 
Flrnest Miller Hemingway (1899-1961) -  
romancier americain, prix Nobel 1954, 
auteur de Paris est une fe te '



ACTIVITES

C h ap itre  0 
M A  У' I  IN TR O D U C E  M Y S E L F  ?

1. Lise/; le chapitre.

2. Preparez la lecture phonetique et la traduction du fragment « Les 
nombreux sports en marge desquels j ' ai poursuivi mes etudes... J 'aurai 
honteusement abuse de m a plum e pour faire mon portrait. » pp. 5-6.

3 . Expliquez com m ent vous comprenez les expressions suivantes, vous etes 
libre dc donner votre propre avis :
■ Un Anglais correct -  si j ’ose risquer ce pleonasm e sans choqucr mes 

honorables com patriotes -  ne saurait. a moins de perdre du metne coup toute 
dignite, parler de lui-meme.

■ J ’avance dans la vie en sandwich precede de mes initiales et suivi de ... D.S.O., 
C.S.I.. О B E.

■ Quand un F ranjais m ’ecrit une lettre adressee a « M onsieur Thompson », j ’ai 
la sensation de prendre froid par le patronyme et d ’etre deshabille en public...

• Je ne me suis jam ais send aussi depay se dans ce doux pays qui porte le glissant 
nom de France.

• Deux joues rebondies aussi luisantes que des pom m es du Canada et dont 
I’incam at compose, avec la ligne bleue de mes tem porales et la barre blanche 
de rna moustache, un v ivant rappel du pavilion britannique.

4. Dites autrem ent (vous etes libres d ’em ployer des synonymes, des 
antonymes, des paraphrases © ) :
■ Je suis de taille honorable, presque plus haut en couleur qu ’en stature.
■ La legere parenthese de mes iambes trahit le cavalier.
■ Les mceurs des guerriers maoris recelent pour moi moins de mystere que le 

comportem ent dom inical d ’un bourgeois de Roubaix.

5. Donnez les synonym es ;
■ affirmer
■ de coutume
• etonnem ent in
■ frequenter
■ incamat
■ jovial
• pavilion in
• pretendrc
• sans cesse
■ terminer

6 . Relevez dans le texte, a quels objets le M ajor se compare-t-ii, quand il 
fait son portrait ? Q uels procedes slylistiques, quels com binaisons de mots



emploie-t-il ? Faites deux ou trois phrases (en employant ces precedes 
stylistiques) pour creer le portrait de :
• l’acteur frangais Pierre Richard,
■ le personnage de Mr. Bean.
• la ballerinc russe Anastassia Volotchkova.

7. Racontez le contenu du chapitre lu.

Chapitre I
Q U ’E ST-C E  Q U ’U N  F R A N Q A IS  ?

1. Lisez lc chapitre.

2. Preparez la lecture phonetique et la traduction du fragment « Dans le 
secret de son cabinet de Harley Street ... Je me suis souvent demande ce que 
mon ami trouverait s’il ouvrait un Frangais. » pp. 7-8.

3. Donnez les synonymes :
• adorer qqn, qqch
■ defrnir qqch
■ denigrer qqch
• detenir qqch
■ il fut oblige de convenir
■ se gausscr dc qqch
• toum er en derision qqch
■ travers m

4. Enum erez encore une fois ce que le repute chirurgien du cerveau a 
trouve dans la tete d ’un Anglais et dites si vous etes d ’accord que ces objets font 
absolumcnt partie de la conscience ou du subconscient d ’un reellement bon 
Anglais. Argumentez.

5. Imagine/, ce qu ’on pourrait trouver dans la tete d ’un reellement bon 
Russe, Frangais, Italien, Finnois, etc...

6 . Relisez le passage oil il s’agit des contradictions des Frangais et trouvez 
des substantifs et des adjectifs pour designer ces traits de caractere :__

ex. ad jectif , substantif
Les Frangais renversent leurs inconsequent inconsequence/

; gouvem em ents a peine debout deraisonnable j deraisonncment m

7. Parlez des contradictions des Russes.

8 . Racontez le contenu du chapitre lu.

Chapitre II
G E N T IL  P A Y S  D E  LA M E F IA N C E ... E T D E  LA C RED U L1TE



1. Lisez le chapitre.

2. Preparez la lecture phonetique et la traduction du fragment « Le Franqais 
se sent egalem ent persecute par les Franqais ... les grands enncmis comm uns: 
I’Etat, le fisc, 1’etrangcr. » pp. 12-13.

3. Expliquez com m ent vous com prenez les expressions suivantes :
■ les Suisses [sont] suisses
■ les annales des quatre-vingts dernieres annees -  une poussiere dans le sablier 

de 1’Histoire
• M. Taupin refait m entalem cnt l’addition. Parce q u ’il ne veut pas o u ’on la lui 

fasse a I’esbroufe
• Que serait-ce dans un pays comm e le m ien ou se m ettre a table peut etre une si 

mauvaise aventure !

4. D ites au trem en t:
- Est-ce que votre pomerol est bien ?... On peut у aller ?... Ce n ’est pas de la 

bibinc au m oins !
• il ne veut pas etre pris pour quelqu’un a qui « on tire la  jambe ».
■ les voyages aux frais de la princesse
■ les fem m es m enent [les Franqais] par le  bout du nez
■ les instituteurs bourrent le crane de leurs enfants

5. D onncz les synonymes :
■ avoir Fair dc
■ croire
• de bonne foi
■ en vouloir a qqn
■ faire des mi seres
• goguenard
■ o rg u eil m
■ persuader
■ se m eprendre
• se payer la tete de qqn
■ supposcr
• sur ses gardes
• sur son quant-a-soi
• taciturne
■ toutefois

6 . D onncz les antonym es :
■ de bonne foi
■ gentil
• im penetrable
• mefiant
• se lever



■ tacitum e

7. Relisez le passage ou il s ’agit des caracteristiques de certains peuples. 
D ites si vous etes d ’accord ou pas. Essayez de prouver avec des exemples. 
C om m ent pouriez-vous caracterisez d ’autres peuples europccns ou asiatiques 
par un seul epithete ?

8 . Dans ce chapitre le M ajor developpe un des traits de caractere des 
Fran9 ais. Lequel ? Faites un petit expose en detaillant un des traits dc caracterc 
des Russes. N ’hesitez pas a l ’illustrer avec des exem ples pris dans la vie.

9. Racontez le contenu du chapitre lu.

Chapitre Ш  
L E  K O YA U M E  D E  LA SU B D IV IS IO N

1. Lisez le chapitre.

2. Prepare/ la lecture phonetique et la traduction du fragm ent « On pourrait 
croire qu’un Francais, n ’etant pas mort, vit. ... Un Francais m ajeur ne saurait en 
effet certifier lui-m eme qu 'il habite la oil il demeure. » pp. 2 2 .

3. Expliquez com m ent vous com prenez les expressions suivantes :
* La France s’adonne en toute liberte a Fun de ses sports favoris : la lutte de

classes.
* 11 у a dans chaque Francais un « anti » qui dort, et que reveille le moindre

« pro ».
■ On vient de lancer la mode des skis courts. A ussitot, la France qui skie s ’est 

scindee en anti courts et antilongs.
■ L ’cm ploye fonctionnaire, souvent couvert d ’unc housse blafarde ct de 

vetem ents q u ’il met pour Ies finir...
■ Ayant prouve noir sur blanc, si Ton peut s ’exprim er de fa^on aussi funebre, 

qu ’il est en vie...
* Un Fran?ais majeur ne saurait en effet certifier lui-m eme qu’il habite la oil il 

demeure. II lui faut, pour ce faire, le sceau de sa concierge, ce petit doigt de 
Scotland Yard.

* La loi presente toujours un petit point faiblc par lequel elle se laisse prendre...

4. T rouvez les equivalents russes :
* couper les cheveux en quatre
■ 1’inextricable puzzle
■ traiter par-dessous la jam be
■ m om ent dc treve, jour de treve
■ pourvu de
* obtenir gain de cause
* a la bonne franquctte
■ Г aspect bonne franquette



5. Dites au trem en t:
■ assaillant
• avoir herreur de
• charge de + inf.
• je  ne puis
■ le m onsieur au bras long
■ M. Taupin, honorablem ent connu dans son quartier
■ saisir les capitales nuances
■ se rendre (au com m issariat de police, a la  mairie, etc.)

6 . Vous etes-vous heurte a une situation ou vous ou une de vos
connaissances etiez indisposes d ’avance ? Pourriez-vous en parler ?

7. Racontez le contenu du chapitre lu.

Chapitre IV 
L E  P A Y S  D U  SH A K E -H A N D

1. Lisez le chapitre.

2. Preparez la lecture phonetique ct la traduction du fragment « A pres cet
inventaire ... Cela suffit, allez ... » pp. 26.

3. Expliquez comment vous com prcnez les expressions suivantes :
• II s ’est passe un peu avec le shake-hand ce qui est arrive avec la ta b le : les 

A nglais ont appris au monde la faqon de se tenir correctem ent a table. M ais ce 
sont ies Franqais qui mangent.

■ Ils (Jes Anglais] en perdent encore trop [trop de tem ps] pour ce qu’il у a dans 
leur assiette, estim a le Franqais.

■ A vez-vous calcttle qu’un Anglais qui prend son early m orning tea  a six heures 
du m atin, son the au breakfast, son the au bureau vers onze heure (e leven ’s), 
son the au dejeuner, son the au the, enfin son the avant de se coucher, passe 
(environ) quatre ans de sa vie en face d ’une theiere, qui n ’est au fond q u ’une 
chinoiseiie ».

■ Le M ajor, deja tres rouge, a prefere alors quitter la piece pour eclater dans la 
plus strid e  intimite. 11 n ’est revenu qu 'une  heure plus tard, avec son sang­
froid, ct apres s ’etrc venge cn allant ingurgiter une cup de son breuvage lavori 
dans un English tea-room  de la rue de Rivoli.

• Le Franqais ne vit dans le sens anglais, e ’est-a-dire correct, du m ot, que trente 
ans sur soixante, ce qui est insuffisant

• Quand un Franqais d i t : « Je lui ai refuse la main ! » il en dit autant que nous 
Iorsque nous declarons : « Je 1’ai coupe mort. »

4. Dites autrement :
■ broyer les phalanges
■ Г offense des offenses



* loufoque
■ paraitre
■ s'etonner
■ shake-hand m
* sur ce chapitre
* travailleur du poignet

5. Relevez dans le texte les epilhetes de la poignee de main, im aginez des 
situations pour serrer la main de ces faijons.

6 . « Les Francais ne s ’interessent chez cux qu ’a ce qui ne les interesse pas 
chez les autres. Bien sur, cet egoi'sme dans la conversation ne leur est pas 
special; on peut en dire autant des autres peuples. » Etes-vous d ’accord avec 
cette citation ? A rgumentez.

7. Racontez le contenu du chapitre lu.

Chapitre V 
P O L IS  OU G A L A N T S  ?

1. Lisez le chapitre.

2. Preparez la lecture phonetique et la traduction du fragm ent « A  la verite, 
on ne saurait considerer que ... on ne saurait dire que ces gens soient 
veritablem ent civilises ou mem e polis, du m oins dans le sens anglais du mot, 
c ’est-a-dire le bon. » pp. 29-30.

3. Expliquez com m ent vous com prenez les expressions suivantes :
■ Chacun sait que, le m onde entier English speaking, le privilege de 1’Anglais est 

de ne comprendre aucune autre langue que la sienne. E t mem e s’il comprend, 
il ne doit en aucun cas s ’abaisser a le laisser croire.

■ Le m ot de Fontenoy sem ble tout entier sorti des Forges de l’H istoire francaise. 
specialisees dans le lam inage a froid des form ules heroi'co-galantes telles que : 
« Tout est perdu, fo r s  I ’honneur... » ...

■ Les deux fabrications m archent toujours bon train et se concurrencent sans 
danger. Elles sont cn effet, destinees principalem ent a la consontmation 
interieure.

■ En tant qu ’ecrivain il [M. Daninos] ne se consolerait jam ais de ne pouvoir 
decrire ce choc gigantesque aussi bien que ceux de ses confreres qui 
n ’auraient pas ete dans le feu du combat.

• |les Francais] sortent sans parapluie sous pretexte qu’il ne pleut pas...

4. Trouvez Ic.s equivalents ru s sc s :
■ a dessein de
■ eclater de rire
• en venir aux mains
■ faire un petit brin de causette



■ m anger les coudes au corps
■ m on sang ne fit q u ’un tour

5. Dites au trem en t:
■ a mon sens
■ donncr son avis
■ en la circonstance
■ se decouvrir
■ songer
■ surgir

6 . Relisez le passage ou le M ajor detaille divers com portem ents des
Franqais et essayez de trouver le nom  a chacun d ’eux.

7. Au bout du compte, les Franqais sont polls ou galants, a  votre avis ?

8 . Racontez. le eontenu du chapitre lu.

Chapitre VI
L E  C AS D U  C O M T E  R E N A U D  D E  LA C H A S S E L IE R E

1 . Lisez le chapitre.

2. Preparez la lecture phonetique et la traduction du fragm ent « Les Anglais
possedent deux produits d ’une exccptionnelle valeur ... C om m ent diable les
A nglais parviennent-ils a se taire tout eu parlant? Par V and euh... » pp. 32.

3. Expliquez com m ent vous com prenez les expressions suivantes :
■ Les Anglais possedent deux produits d ’une exceptionnelle v a le u r : leurs 

tweeds et leurs silences,
* Bien sur, ils [les Anglais] parlent -  mais d ’une fayon si differente de celle des 

Franyais !
■ En France, parler de la pluie et du beau temps, cela revient a avouer que l ’on 

est incapable de parler d ’autre chose. En Angleterre, c ’est un devoir sacre et la 
m arque d’une serieuse education.

■ Si un Franyais arrive a un d iner avec une heure de retard, parce qu ’il s ’est 
trom pe de jour, il parlera toute la soiree de son invraisem blable aventure. Si un 
A nglais arrive quelques m inutes en retard parce que le toil dc sa m aison s’est 
effondre, il dira qu’il a ete retenu par une slight disturbance.

■ N ous eumes des truites existentialistes, un poulet m arche com m un, une salade 
aux Quatre Grands, et un entrem ets soucoupes volantes.

* Et quels tireurs, Goodness ! Q uand on est pris sous les feux, on n ’en rcchappe 
pas.

* Le com te etait deja fortem ent entam e Iorsque. a 22 h 50, un m onsieur bien 
inform e revela qu ’en fait il n ’etait au Quai que par raccroc...

* Cette vieille manie anglaise de donner toujours sa chance dans un com bat a 
Г homm e qui a le dessous...



4. T rouvez les equivalents russes :
■ faire mouche
■ par la bande
• par raccroc
• parler de la pluie et du beau temps
■ plus on est cru, plus on est era
■ sur le dos de qqn
■ un coup de semonce

5. D ites au trem en t:
• maitre, m aitresse (adj.)
• parvenir a +inf.
• posseder
■ presager

6 . « En Angleterre, on se garde de faire en public des allusions a la  vie 
privee des gens : no personal rem arks : En France, au contraire. on s ’engouffrc 
dans l'in tim itc  du voisin avec v o rac ite .» Pourriez-vous en donner des 
exem ples ? Q u’en est-il de la  Russie ?

7. R acontez le contenu du chapitre lu.

Chapitre VII
L E S  L O IS  I)E  L  ’IIO SP 1 ТА L IT E  E T  D E  LA G A ST R O N O M IE

1. Lisez le chapitre.

2. Preparez la lecture phonetique et la  traduction du fragm ent « Beaucoup 
d ’ etrangers, venus quelque tem ps en France, revent de vivre dans une famille 
francaise. ... Au bout de dix ans, vous constaterez que vous n ’avez jam ais passe 
une nuit sous son toit. » pp. 36.

3. Expliquez comm ent vous cornprenez les expressions suivantes :
• Les Frangais peuvent etre consideres com m e les gens les plus hospitaliers du 

m onde, pourvu que Ton ne veuille pas entrer chez eux.
• A Paris, vous n ’etcs pas rcgu du to u t : on vous sort.
■ Si les Catacom bes etaient a Florence, M. Daninos les aurait sans doutc deja 

visitces trois fois. Mais, habitant Paris depuis quarante ans. il ne les 
connaissait pas encore.

■ Q uant a l’hospitalite proprem ent dite, je  crois, tout bien pese, q u ’il est plus 
facile a  un A mericain d ’entrer dans les salons de Buckingham Palace que de 
dejeuner chez les Taupin.

■ « Ce sera a la fortune du pot. » Cette fortune-la, d ’une minceur squelettique en 
A ngleterre, prend, en France, les form es les plus genereuses. ... On comprend, 
lorsque l ’on voit les Frangais vous recevoir a la fortune du not en mettant les 
petits plats dans les grands, pourquoi cette improvisation doit etre ... preparee 
de longue date.



■ II ne suffit pas que la fortune du pot franqais soil pantagruelique : on vous met 
sans cesse 1’eau a la bouche avec des plats qui n ’apparaissent pas sur la table.

■ Et partout ou j 'a lla is , partout on ne me faisait gouter de bonnes choses que 
pour m ’en faire regrctter dc meilleures.

4. Trouvez les equivalents m sses :
■ a la  decharge de
■ faire perdre le nord
• a la fortune du pot

5. « A ttention... la  soeiete lyonnaise est tres ferm ee... M ais prenez patience, 
quand on vous connaitra un peu, vous serez requ partout ! » Est-ce propre a la 
Russie 7 A rgumentez.

6 . Racontez le contenu du chapitre lu.

C h ap itre  VIII 
M A R T IN E  E T  U R S U IA

1 . Lisez le chapitre.

2. P repare/ la lecture phonetique et la  traduction du fragm ent « Parler a un 
homm e de details aussi personnels que sa m oustache ... A vrai dire, ce n ’est pas 
tant 1’amour qui nous unit, que la passion du cheval qui nous rapprocha. » pp. 
40.

3. Expliquez com m ent vous comprenez les expressions suivantes :
• Je sends ... le corset des convenances victoriennes craquer.
" U rsula etait issue d ’un indestructible bastion de la forteresse victorienne.
• En A ngleterre rien n ’est fait pour les fem mes. T out est fait contre elles, elles 

d 'abord .
■ Les Anglais ont des rites pour lc the et des habitudes pour l’amour. Les 

Franqais prennent pour l ’am our les soins que nous reservons au the,
• Les Franqais sont les gastronom es de l ’amour. Les A nglais, des executants.
• Les Franqais contem plent les femmes. Les A nglais les croisent.
■ Souvent, quand il est question d’un Franqais, on vous parle un peu dc lui, 

beaucoup dc sa m aitresse, pas du tout de sa fcmrnc. Q uand il est question d ’un 
Anglais, on parle surtout de lui, tres peu de sa fem m e, jam ais de sa maitresse. 
Je vais parfois jusqu’a penser q u ’un Franqais sans m aitresse est un Anglais 
sans club,

“ En France il est le plus simple d"avoir une vie com pliquee et le plus complique 
d ’avoir une vie simple. Chez nous [en A ngleterre], la cornplexite est a la fois 
plus rare et m oins visible.

• En France, tout est fait pour les fem mes, par les fem m es. F.n Angleterre, rien 
n ’est fait pour les fem m es, m em e les hommes.



4. D onnez les synonym es :
■ a partir de
■ changer
■ epouser qqn
■ prom pt a
■ se garder de

5. Trouvez les equivalents rnsses :
■ casse-cou
■ faire la cour
* m archer plein train
• tirer Toeil
■ une fem me (an  hom m e) de tete

6 . « On chcrche toujours de grands motifs aux grands drames. Ils sont 
souvent petits, m em e quand ils sont tres grands. » E tes-vous d ’accord avec cette 
citation ? Argum entez.

7. U rsula et ses cam arades ... chan ta ien t: « I 'm  so glad... I ’m not pretty! (Je 
suis si heureuse... Je ne suis pas jo lie !) » Pourriez-vous dire si ce refrain a ete 
invcnte par Г auteur ou c ’est vraim ent la realite historique culturelle de la societe 
anglaise ?

8 . Racontez le contenu du chapitre lu.

Chapitre IX  
C E  C H E R  E N N E M I H E R E D IT A IR E ...

1. Lisez le chapitre.

2. Preparez la lecture phonetique et la traduction du fragm ent « Le seul 
dram e dans ma vie, depuis la  m ort d ’Ursula, c ’est m on f i l s . ... M ais aucune force 
au m onde ne saurait m ’em pecher de l’appeler, en secret, M armaduke. » pp. 50.

3. Expliquez com m ent vous comprenez les expressions suivanies :
■ II en est des enfants [en A ngleterre et en France] com m e de la conduite des 

autom obiles et du system e ju d ic ia ire : a  vingt m iles de distance, tout est le 
contraire de tout.

■ La personne de M iss ffyfth. Surtout sans m ajuscule !
* II [1’oriental enfant] adm ettait que (jiva avait sans succes mis au point la 

m ousson pour eprouver les British waterproofs.
■ И у eut, d ’abord, de terribles batailies de prononciation.
• Le nom  seul de M iss ffyfth. Je l ’avoue : c ’est un nom  difficile a  siffler, meme 

pour des bouches britanniques.
* Pour un Franyais, il у a toujours deux Anglais en un s e u l: le bon ... et le mauvais.
• Le seul authentique ennem i du Franyais est Г A llcm and.
■ II m ’arrive encore de penser a la guerre de Cent A ns ct a ces noms -  Crecy,



Poitiers, A zincourt -  qui dans un college du D orset resonnent com m e des cris 
de triom phe tandis q u ’a vingt lieues de la, dans un lycee norm and, ils sonnent 
le glas de la chevalerie franyaise.

■ Napoleon, tout napoleonien q u ’il etait, devait obeir a la British rule...
* On lui avait appris que la Terre etait une planete sur laquelle on trouve 

1’Angleterre... II savait que de toutes les situations dont on puisse revei dans 
Г existence, la plus enviable est sans eonteste la situation geographique de la 
Grande-Bretagne...

* Tres forts au cricket et au golf, les m angeurs de sauce a la m enthe ne 
possedaient rien de serieusem ent com parable a la Querelle des Anciens et des 
M odem es.

* Suisse, ce m ervcilleux petit pays qui salt toujours tirer des guerres, intestines 
ou exterieures, le plus sage parti.

4. Trouvez les equivalents russes :
* le regard de braise
■ sonner lc glas
* tirer parti de

5. Racontez le contenu du chapitre lu.

C h a p itre  X  
L E  F R A N Q A IS  T E L  Q U ’O N  L E  P A R L E

1. Lisez le chapitre.

2. Prdparez la lecture phonetique et la  traduction du fragment « E tant donne
mes difficultes avec ces m em entos ... Les Lyonnais se m oquent des M arseillais.
les Bordelais des Lillois (quand ce n ’est pas des Landais), les Miyois des
Toulousains, les Parisiens de toute la France, et toute la France des Parisiens. »
pp. 57-58.

3. Expliquez com m ent vous com prenez les expressions suivantes :
■ J ’ai pour un tem ps, et a 1’instar de beaucoup de mes honorables concitoyens, 

adopte une solution de paresse : ne pas essayer de parler franyais ou le parler 
tellem ent mal que les Francais qui se piquent de spiker 1’English viennent a 
votre secours en faisant prendre Г air a leur anglais du ly c e e : ze dineur iz 
rciidi. V ous etes sfxr, alors, non seulem ent d ’avoir peine a etre com pris, mais 
de ne plus com prcndre personne.

* II m ’est difficile de penser que ce langage-express est celui du pays de 
M ontesq, pardon, M ontesquieu. On serait m em e en droit de se dem ander si, a 
cette cadence-la, dans cinquantc ans, la France n ’aura pas perdu la m oitie de 
son vocabulaire. A vouez que ce serait fonnid... M ais, apres tout, ils en sont 
cap !

* II у a, au pays de Descartes, une petite intelligentzia qui nc trouve la  lum iere 
que dans i’obscurite.



• Q uelqu’un passa cependant -  quelque « plouk » obscur avide de clarte... -  qui 
avoua n ’y rien comprendre. « M ais pourquoi diable, lui dit ma voisine, voulez- 
vous a toute force com prendre quelque chose ? V ous etes d ’un bourgeois ! »

■ La France ? U ne nation de bourgeois qui se dcfendent de Г etre en attaquant les 
autres parce qu’ils le sont.

4. T rouvez les equivalents russes :
• a souhait
■ apres coup
* chou (a d je c tif  invariab le)
■ dur de la conque
■ le fin du fin
* se piquer de + inf.
■ se prendre la  tete

5. R elevez dans le texte les troncations (abregem ents de 
suppression d 'u n e  ou plusieurs syllabes a l ’initiale ou a la finale (ex. 
est la troncalion de « metropolitan! »). D onnez les m ots entiers.

6 . « Ils [les Francais] seraient a peu pres com prehensibles pour 
si beaucoup d ’entre eux ne se croyaient obliges de truffer leurs phrases de mots 
anglo-saxons qui font bien pour les Frangais, m ais m al aux Britanniques. » 
Pourriez-vous donner des mots anglo-saxons dont les Frangais « tru ffen t» leurs 
paroles ?

7. « II est de bon ton a Paris d ’appeler les gens par leur prenom des q u ’ils 
ont franchi un certain stade de renommce. » Q u’en est-il en Russie ?

8 . D e b a t: « Aucun doute : pour parler un vraim ent bon frangais, il fallait 
1’apprendre en F ra n c e .»

9. R acontez le contenu du chapitre lu.

Chapitre XI
QUAND L E  FRAN CAIS VOYAGE...

1. L isez le chapitre.

2. Preparez la lecture phonetique et la  traduction du fragment « Cette very 
strange rem iniscence fit surgir dans ma m em oire ... M. Taupin oublie parfois sa 
brosse a dents, mais s ’arm e toujours d ’un volumineux trousseau dc 
com paraisons contre lequel toutes les douanes du monde, jusqu’ici, sont 
dem eurees im puissantes. » pp. 62-63.

3. Expliquez com m ent vous com prenez les expressions suivantes :
■ L ’A nglais qui part en voyage emporte dans sa valise son necessaire de toilette, 

son parapluie, voire (s’il vient en France) un petit rechaud special pour son 
the. C ependant, le douanier qui visiterait son crane n’y trouverait rien a 
declarer. M . Taupin oublie parfois sa brosse a dents, mais s ’arme toujours

mots par 
: « m etro »

un Anglais



d ’un volum ineux trousseau de com paraisons contre lequel toutes les douanes 
du monde, ju sq u ’ici, sont dem eurees im puissantes.

» Au R oyaum e de la Com paraison, ia table tient une place d ’autant plus 
im portante que la frontation s ’exerce tout a l'avantage de la cuisine francaise 
(la seule).

• A yant com pare les basiliques aux cathedralcLs, les volcans aux puys, les rii aux 
canaux, les pesetas aux francs, le Francais se decouvre de nouvelles ressources 
pour se com parer avec les autochthones. II regarde le m onde d ’un oeil amuse, 
souvent indulgent, volontiers critique, d ’autant plus m oqueur que la devise du 
pays est m oins forte. A vrai dire, rien ne lui parait tres serieux : les Am ericains 
sont de grands enfants. les A nglais des joueurs de golf, les Italiens des 
m angeurs de pates, les espagnols des toreros, les Sud-A m ericains des estivants 
a perpetuite. Au fond, il se pose toujours la question ; « C om m ent peut-on etre 
Persan ? »

■ И [Г A nglais] a appris une fois pour toutes que le m onde com prend les A nglais 
et diverses peuplades. Lui-m em e, aussi peu sujet au rhum e de cerveau qu ’a 
Г em otion, invariable com m e son article, traverse la planete telle une petite 
G rande-Bretagne en m ouvem ent a la fois inaccessible et proche comrnc son 
lie.

■ A u lieu de se dem ander com m ent cet hom m e peut etre Persan, il [1’A nglais] se 
d i t : « Quelle p ity  q u 'il ne soit pas British ! »

4. T rouvez les equivalents russes :
■ etre a  m em e de
■ fringale /
■ sur les dents
* dem eurer (etre, rester) sur ses gardes

5 . « M achine a com parer devant les monum ents ou Ies mets, l’infatigable
Francais se transform e en m achine a calculer dans les hotels et les magasins. »
Est-ce le propre des Francais uniquem ent ? A rgumentez.

6 . R elever les differences et les ressem blances entre la m aniere de voyager
des Francais, celle des A nglais et celle des Russes.

7. D e b a t: « T out homm e a deux patries : la sienne et puis la France »

8 . Racontez le contenu du chapitre lu.

Chapitre X II 
40 M 1 L U O N S  D E  SP O R T IF S

1. Lisez le chapitre.

2. Preparez la lecture phonetique et la traduction du fragm ent
« C onsiderons un match de boxe, en  F rance ct en A ngleterre. ... On le conspue.
on le vitupere : c ’est un ennemi. » pp. 70-71.



3. Expliquez com m ent vous com prenez les expressions suivantes :
• Les A nglais se disent sportifs lorsqu’ils font du sport. Les Franqais se disent 

sportifs lo rsqu’ils en voient.
■ Ce respect du plus faible, cette preoccupation presque instinctive de lui donner 

une chance dans un com bat incgal sont des lois non eerites du Royaume.
■ Le sport traite par les A nglais et m altraite par les Franqais.
■ C om m e je  parlais du Tour de France a mon am i le colonel T urlot et lui confiais 

que je  n ’entendais rien a toute cette affaire, il riposta en me rcvelant qu ’apres 
avoir essaye a trois reprises de com prendre quelque chose a un m atch de 
cricket, il avait du subir, chez un psychiatre londonien, une longue seance de 
relaxation.

■ Sans parler de cette peur du ridicule qui nous [les Anglais] hante si peu et le 
travaille [le Francais! tellem ent s ’il revient bredouille -  une distraction lui 
parait d ’autant plus sotte qu ’elle ne sert pas a quelque chose.

4. T rouvez les equivalents russes :
■ a sa guise
• cribler le toquard de sarcasmes
• d ’une faille inavouable
• revenir bredouille

5. Faites reem ployer le verbe cribler sur le m odele de cribler le toquard de 
sarcasmes.

6 . A partir des informations suivantes, faites un bref article sur « la loi du 
grand b ra q u e t»

Nom  : T our de France
S p o r t: cyclism e sur route
S ta tu t: la  plus prestigieuse epreuve cycliste du monde
N aissance  : 1903
Createur : H enri Desgrange (coureur cycliste, joum aliste
franyais), le journal « L ’Auto »
O rganisateur : ASO (Amaury Sport O rganisation)
D ate : chaque annee en juillet 
Lieu  : France et pays avoisinants 
Distance  : plus de 3 000 kilometres 
Participants : 20 equipcs nationales de 6  coureurs 
Age : de 19 a 22 ans 
Sym bole em blem atique  : maillot jaune du leader du classement 
Etapes : etapes de montagne, etapes de plaine, etapes contre la m ontre 
Retransm ission : 78 chaines de television dans 170 pays 
Spectateurs  : plus de 10 m illions aux bords des routes du Tour 
U s  et coutum es du Tour de France :
• la caravane du Tour (convoi de vehicules a caractere publicitaire, precede le

te



passage des coureurs, distribue des objets en tout g e n re ) ;
• la  Radio-Tour (inform e spectateurs, joum alistes de tous les evenem ents de la 

course en tem ps r e e l ) :
• la  Lantem e rouge (designe le dernier du classem ent general) ;
• la flam m e rouge (la banderole au-dessus de la route, signale le dernier 

kilom etre de chaque etape).
• la  voiture balai (vehicule qui circule derriere les dem iers com petiteurs).

7. « Pour discrediter a jam ais quelqu’un, un A nglais d ira de lu i :  H e ’s 
shooting a sitting b ird  -  litte ra lem en t: « П tire un oiseau assis ». » Est-ce la 
fiction de Г auteur ? Ou cette locution existe en effet dans la  langue anglaise et 
sert a deconsiderer un individu ?

8 . « A  l’encontre des Franyais, les A nglais adorent faire des choses qui ne 
servent strictem ent a rien. » fites-vous d ’accord avec cette citation ? Domtez-en 
des exem ples ou des contre-exem ples.

9. D e b a t:« C hacun est libre d ’agir et de se vetir a  sa guise ».

10. Racontez le contenu du chapitre lu.

Chapitre XIII 
LA F R A N C E  A U  VOLANT

1. Lisez le chapitre.

2. Preparez la lecture phonetique e t la traduction du fragm ent « Lors d ’un 
de mes prem iers voyages en France ... Tu t’crois encore chez les rosbifs ? » pp. 
75.

3. Expliquez com m ent vous com prenez les expressions suivantes :
• Au signal vert, il voit rouge. R ien ne l’arrete plus, pas mem e le jaune.
■ Les A nglais tiennent leur gauche. La plupart des peuples leur droite. Les 

Frangais, eux, sont pour le m ilieu qui, cette fois, n ’est pas le juste.
■ La plupart des autom obilistes du monde m archent a 1’essence. Les autos 

franyaises m archent au klaxon. Surtout quand elles sont arretees.

4. Trouvez les equivalents russes :
• a bout port ant
■ au petit pied
• cingle
• etre fonction de
■ passer pour

5. « Les a-pied execrent les en-voilure, et les en-voiture terrorisent les a- 
pied. » Etes-vous d ’accord avec cette citation ? D onnez-en des exem ples ou des 
contre-exem ples.

6 . D e b a t:« Rien n ’est plus dangereux que d ’etre pilote par une femme. »



Chapitre XIV
L E S BEAU X DIM ANCH ES

1. Liscz le chapitre.

2. Preparez la  lecture phonetique et la traduction du fragm ent « D ans son 
insondable caprice le C reateur nous aura faits ... les Franyais sortent de chez eux 
repeints pour se produire dans leurs plus beaux atours : le  costum e du 
dimanche. » pp. 78-79.

3. En lisant le chapitre, relevez toutes les activitcs des Francais les beaux 
dim anches.

4. Expliquez com m ent vous com prenez les expressions suivantes :
■ Le dim anche anglais vous contraint a 1’ennui, le dim anche francais vous oblige 

a 1’amusement.
* Le dim anche, lc Franyais soigne sa mise. L ’ A nglais la  neglige : tandis que son 

voisin s ’habille, lui a plutot tendance a se deshabiller. C e jour-la, les Franyais 
se rasent de plus pres. Les Anglais... non... il n ’y a pas deux fayons de se raser 
pour un A nglais, quoiqu’il у  ait apres tout, une m aniere bien a lui de se raser 
le dimanche.

■ Les A nglais vivent six jou rs par sem ame e t se laissent m ourir chaque 
dimanche.

5. D onnez les synonym es :
■ culotte
* insondable
* redouter
■ te n u e /

6 . T rouvez les epithetes pour dec rire une personne « lirec a quatre 
epingles ».

7. Racontez le contenu du chapitre lu.

Chapitre XV
LES D IA B O U Q U E S  INVENTIONS DES FRANCAIS

1. Lisez lc chapitre.

2. Preparez la lecture phonetique et la traduction du fragm ent « Je serais 
porte a  croire ... Au pays de l ’abondance, la vraie richesse, la plus solide, se pare 
de l’hum ilite : il n ’y a  que les gens sans fortune qui depensent sans compter. » 
pp. 84.

3. Expliquez com m ent vous comprenez les expressions suivantes :
■ II peut paraitre dangereux de juger un pays sur sa m ine, surtout lorsqu’il la 

dissimule sous une housse.



■ Ли pays de 1’abondance, la vraie richesse, la plus solide, se pare dc i’humiiite : 
il n ’y a que les gens sans fortune qui depcnsent sans com pter.

4. Trouvez les equivalents russes :
■ bricolage m, b rico le /, bricoler v, bricoieur m, b rico leu se /
• esprit d epargne
• m eriter la palmc
* revers dc fortune

5. D cnnez les synonym es :
■ borne
■ courant
■ em erger
* fla tte r; flaneur 
» s'appreter

6 . R elevez dans le texte toutes les inventions des Frangais que le M ajor 
trouve diaboliques. D ites ce que vous en pensez.

7. Bricolage m  -  realisation de petits travaux, lies a la creation. 
Г am elioration, la reparation et l’cntrelien de toutes choses materielies, cn 
general efiectues chez soi (sauf le jardinage ct l ’elevage). Le bricolage 
com prend : Г autoconstruction (la construction de sa m a iso n ); la  decoration ; 
I’equipem ent electrique, electrom enager et d o m o tiq u e ; la m agonnerie ; la 
mermiserie ; 1’outillage ; la plom berie ; les vehicules ; le travail du verre, etc.

D ’apres le M ajor Thom pson, i! existe le bricolage de luxe et le bricolage 
courant. Quel travail, a  votre avis, pourrait-on appeler « bricolage de luxe » ou 
« bricolage courant » ?

8 . Tesi.
Quel bricoieur etes-vous?

Bricoieur du dim anche ou ch e f de chantier ? Calculez votre affinite avec le 
bricolage grace a ce test.

1. Combien de temps bricolez-vous par semaine ?
A. Bien plus que да
B. M oins de six heures
C. M oins de deux heures

2. Votre boite a outils contient...
A. Je n 'a i pas de boite a outils. mais un veritable atelier, avec des cles de toutes 

les ta llie s ...
B. D u m ateriel basique, plus unc pcrceuse, unc visseuse-devisseuse
C. Du materiel basique : m arteau, clous, tournevis, vis, m etre ...

3. Un des pieds de votre table basse en bois se casse. Que faites-vous ?
A. H ors de question d ’en racheter une autre, vous reparez le pied aussi sec.
B. V ous allez sur Internet pour trouver une solution.



С. V ous en rachetez une aussitot.

4. Quel est votre heros de serie TV prefere ?
A. M ike Delfino, le plom bier de « D esperate H ousew ives »
B. M e G yver
C. H om er Sim pson

5. Quel est le genre de cadeau qu’on vous offre a Noel ?
A. U ne ponceuse dernier cri
B. L e guide du petit brieoleur illustre
C. U ne cravate

6. Quelle est votre tenue pour bricoler ?
A. U n bleu de travail
B. U n jogging
C. V otre tenue de tous les jou rs

7. Vous etes dans un magasin de bricolage. Vous cherchez un vemis 
pour votre meuble en chene...
A. V ous eonnaissez par coeur les rayons et les references et trouvez le produit en 

5 minutes.
B. V ous restez une heure dcvant le rayon avant de vous decider pour le bon 

produit.
C. Vous dem andez trois fois votre chem in a un vendeur avant d ’arriver au rayon.

8. Vous devez planter un clou pour accrocher un cadre. Que se passe t-
il ?
A. V ous у arrivez du prem ier coup, c ’est un jeu  d ’enfant.
B. V ous tapez doucerr.ent avec votre marteau pour eviter de vous faire mal.
C. V ous appelez votre com pagnon ou com pagne pour vous aider.

9. Quand avez-vous commence a bricoler ?
A. T out petit, avec votre papa.
B. Q uand vous avez eu  votre propre appartem ent a renover.
C. Quand je  n ’ai plus eu le choix, il fallait s ’y mettre.

10. Quel a ete votre plus gros oeuvre ?
A. C onstruire une m aison tout seul, ou presque.
B. A battre le m ur de la cuisine pour faire un bar.
C. A ccrocher tous les tableaux de m a m aison au mur.

Vos resuitats
Les A dom irien t: V ous etes un chef de chantier 

En m atiere de bricolage, vous etes surequipe et aucun chantier ne vous fait peur. 
La construction de cabane n ’a aucun secret pour vous et vous eonnaissez par 
coeur les travees de votre m agasin de bricolage le plus proche. Vous tirez 
cnorm em ent de satisfaction de vos ouvrages, qui vous valent 1’admiration de vos 
proches.



Les В d o m in en t: Vous etes un(e) bricoleur(se) amateur 
V ous aim ez bricoler. Vous n ’etes pas un expert en la matiere, mais vous vous 
debrouiliez. Toutes les nouveautes et les techniques cn la m atiere vous 
interesscnt et vous suivez dc pres l ’actualite du bricolage. Vous est pret a vous 
lancer dans des projets ambitieux, mais en vous docum entant suffisanrment. 
C ontinuez !

Les С d o m in en t: Vous etes un(e) bricoleur(se) do dimanche 
Scion vous, le bricolage es( plutot synonym e de bidouillage. Vous eonnaissez 
quelques bases, m ais n ’arrivez pas a les depasser m algre votre bonne volonte. 
Votre pratique s ’apparente done a de petits travaux d ’entretien le w eek-end. 
Perseverez, vous allez bientot decouvrir le monde nterveilleux du « c ’est moi 
qui l 'a i f a i t».

9. R acontez le contenu du chapitre lu.

Chapitre XVI 
LE  PAYS D U  M IR A C L E

1. Lisez ie chapitre.

2. Preparez la lecture phonetique et la traduction du fragment « Abonnde au 
prodige avec ses sceurs latines ... Les parents font d ’ailleurs tout pour que leur 
enfant devienne lui-m em e un enfant-m iracle » pp. 84-85.

3. Expliquez com m ent vous com prenez les expressions suivantes :
■ Le m iracle est, avec la vigne, 1’une des principales cultures de la France.
• S ’il existe bien des pays pour gagner sa vie, la France est, tout com pte fait,

celui oit on la depense ie mieux.
• Ce petit hexagone beni des dieux oil tout est fait pour l’homm e a l ’echelle de 

1’hom m e, pour le plus grand plaisir de sa retine, de son palais et de son coeur.
• Q uarante annecs durant, j ’ai vu. A ujourd’hui, je  regardc.

4. Trouvez les equivalents n is s e s :
• croire dur com m e fer
■ piger
■ Seul un m iracle pourrait nous en sortir.
• system e D
■ trapu

5. Relev ez dans le texte les contradictions propres aux Franyais et a la 
France. D ites si vous dtes d ’accord.

6 . « L  com m e folie, r com m e raison, a com m e amour, n comm e nounou, с 
com m e chauvin, с com m e Ernest, ... j ’aim e la France. » Que diriez-vous de 
Г A ngleterre, de la  Russie ?

7. Racontez le contenu du chapitre lu.



Vocabulaire

4-chevaux -  название старой модели Пежо 
А

abaisser -  унижать
abandonner -  1) покидать; забрасывать 2) 

отказываться от 
abattement т -  изнеможение; подавлен­

ность, уныние 
abattre -  1) рубить; валить; обрушивать;

ломать, сносить 2) убить; пристрелить 
abattre -  обрушивать
abbe т -  аббат; настоятель католического 

монастыря 
abdication f - 1) отречение 2) отказ 
abime т -  пропасть, бездна, пучина 
aboiement m -л а й  
abondance 1- изобилие, избыток 
abonder en -  быть богатым чем-л., изоби­

ловать
aborder -  подойти к; обратиться; загово­

рить с
abri т -  1) кров, пристанище, приют; убе­

жище, защита; a I’abri -  в безопасности; 
под укрытием 

abriter -  1) укрывать от, защищать от 2) 
вмещать, служить помещением для 

absenter: s ’absenter -  отлучаться 
absorber -  поглощать
absorption f -  поглощение; принятие (пи-

щи)
abstenir: s ’abstenir de -  воздерживаться 
abstraire -  отвлекать; абстрагировать 
abus т -  злоупотребление, излишество 
abuser (de qqn, de qqch) -  злоупотреблять, 

не щадить 
accablement т -  подавленность, уныние 
accabler -  1) угнетать, удручать; огорчать 

2) отягчать, обременять 3) вызывать из­
неможение; изнурять 4) перен. осыпать 

accepter -  принимать, соглашаться 
acces т -  1) доступ; путь к 2) приступ, при­

падок; вспышка 
accident т -  несчастный случай; авария;

происшествие 
accorder -  давать, предоставлять 
a c c o rt-  приветливый; миловидный 
accoutumer а -  приучать к; s’accoutumer а 

-  привыкать, приучаться к

ассгос т -  вырванный клок, клочок; прореха 
accrocher -  прикреплять; вешать 
accueiliant -  радушный, приветливый 
accueillir -  принимать, встречать 
acculer -  загнать куда-л.; поставить в без­

выходное положение; довести до 
acharne - 1 )  ожесточённый 2) настойчивый 
acier т -  сталь
aeierie f -  сталелитейный завод, цех 
a-cotes т p i-  приработок 
acquis -  приобретённый, достигнутый; ус­

военный
acquisition f -  приобретение; покупка 
acrimonie f - едкость, язвительность; свар­

ливость
actualite f -  1) действительность, реаль­

ность 2) современность, актуальность; 3) 
новости, текущие события 

adaptateur т -  автор переработки произ­
ведения (для театра, кино и т. п.) 

addition I -  сложение
admettre -  допускать, признавать; согла­

шаться
admirable -  восхитительный, замечатель­

ный
admiration I -  восхищение; удивление; пре­

клонение
adolescence f -  отрочество, юношеский 

возраст
adonner: s'adonner а -  предаваться, отда­

ваться; пристраститься к 
adorner -  украшать 
a d v e n ir -случаться, происходить 
affaire - 1 )  занятый 2) суетливый 
affecte -  неестественный, деланный, напу­

скной
affectionner -  питать расположение, лю­

бить; предпочитать 
affectueux -  любящий, сердечный, ласко­

вый
afficher -  афишировать, выставлять напо­

каз
affinite f  -  сходство, родство; близость;

симпатия 
affirme -  твёрдый, стойкий 
affoler -  1) приводить в бешенство 2) при­

водить в растерянность; встревожить



affranchissement m -  оплата почтовыми 
марками

afin ds -  чтобы; для того, чтобы; с целью 
agent т de liaison -  связной 
agglutiner -  склеивать; s’agglutiner -  1)

склеиваться 2) перен. собираться 
agiter -  1) махать, качать, колыхать 2) под­

стрекать, возмущать; волновать 
agneau т -  ягнёнок
agrement т -  развлечение; d ’agrement -

увеселительный 
aigreur f - язвительность, колкость 
aigrir -  раздражать, ожесточать 
aiguiser — точить, оттачивать; заострять 
ailleurs -  в другое место, в другом месте;

d ’ailleurs -  впрочем 
аТпё -  старший
air т -  вид, наружность; avoir I’air de -  ка­

заться, выглядеть 
aisanee / -  1) лёгкость, непринуждённость 

2) достаток; обеспеченность 3) удобства; 
lieux d ’aisances -  уборная 

aise f - 1) удовольствие; радость 2) удобст­
во; a I'aise -  (как) удобно, как кому хочет­
ся; ma! a I'aise -  неудобно, неловко, 
стесненно, не по себе 

aisement -  легко 
a jo u te r -добавлять
ajuste - 1 )  точно пригнанный, прилаженный 

2} обтягивающий, прилегающий 
ajuster -  подгонять, поправлять; приспо­

сабливать 
aiambic т -  перегонный аппарат 
alarme / -  тревога; сигнал тревоги 
alarmer -  встревожить; испугать 
alcade т -  алькальд (мзр в Испании) 
alea т -  1) непредвиденный случай, слу­

чайность 2) риск 
alentour -  вокруг, кругом 
alien angl. -  чужестранец; иностранец 
alignement т -  равнение, выстраивание в 

пинию, строй 
a lim e n ta ire - пищевой, съестной 
аНёсбег -  приманивать, прельщать; при­

влекать
allegre -  весёлый, бодрый, живой 
аШё -  союзный; союзнический 
allier -  смешивать; соединять; сочетать

allumage т -  зажигание 
allume-cigarettes т -  прикуриватель (в ав­

томобиле) 
a l lu m e r -1) зажигать 2) воодушевлять 
allure f -  1) походка 2) ход, темп; скорость 

(движения) 3) вид; повадка; манера; вы­
правка 

allusion f - намёк
alluvions f p l - отложения; зд.: следы 
alterer - 1 )  ухудшать; портить; разрушать 
aiterner -  чередовать(ся), сменять(ся) 
amant т -  любовник; возлюбленный 
amazone f - амазонка (наездница) 
ambiant -  окружающий 
am bulant-странствующий, бродячий 
аше /-д у ш а
amener -  приводить; привозить; etre amene 

а -  быть вынужденным сделать что-л. 
amertume f -  горечь 
ameublement т -  меблировка 
amour-propre т -  самолюбие 
amuser -  забавлять, развлекать 
ancetre т -  1) предок 2) перен. прароди­

тель, предшественник, основоположник 
aneantir -  уничтожать 
angle т -  угол
angoissant -  тревожный, мучительный 
anguleux -  угловатый 
armaies /р/-летопись, анналы; хроника 
a n n e a u m -кольцо 
аппёе-lumiere -  световой год 
aniagoniste т -  антагонист, противник, со­

перник; враг 
antimite -  предназначенный для борьбы с 

молью
apercevoir, s’apercevoir de -  замечать 
apparat т -  пышность; помпа 
apparenter -  породнить 
appartenir -  принадлежать; относиться к 
арре! т -  зов, призыв
appreciable -  заметный, существенный;

значительный 
apprecier -  оценивать, ценить 
appret т -  вычурность, жеманство 
appreter а -  подготовливать к 
approcher -  приближать 
appuyer -  подкреплять; подтверждать; 

поддерживать



apte а-способный к
arborer -  выставлять напоказ; носить так, 

чтобы все видели 
arc m -л у к
archer m -  стрелок из лука, лучник 
ardent -  горящий, пылающий; жгучий 
ardeur f - задор, рвение, пыл 
argente -  серебристый 
a r m e r - вооружить 
armure f -  доспехи 
arome т -  аромат; запах 
arranger -  приводить в порядок; s’arranger 

-  принимать меры, постараться; делать, 
чтобы

arret т -  остановка; a I’arret -  на стоянке, 
на месте, во время остановки 

arrivee f - прибытие; приезд 
arriver а -  удаваться; суметь что-л сделать; 

arriver de + inf -  случаться; il arrive que -  
случается, бывает 

arrondissement m -  округ; район 
artificie! -  искусственный 
artisanal -  ремесленный, кустарный 
ascendance f - восходящая линия родства; 

предки
ascendant т -  родственник по восходящей 

линии
ascenseur т -  лифт; подъёмник 
aseptise - 1 )  дезинфицированный 2) перен. 

стерилизованный, лишённый оригиналь­
ности; лишённый эмоций 

aspiration f  -  1) (a qqch) стремление 2) 
пинге, придыхание 

aspirer а -  желать, стремиться к 
as s a illir - атаковать, нападать, осаждать 
assassin т -  убийца 
assecher -  осушать 
asseoir -  сажать, усаживать 
a s s ie g e r -осаждать
assiette f - тарелка; assiette au faeurre -  ка­

зенный пирог; выгодное, доходное место 
as s im ile r- усваивать 
assis -  сидящий, сидячий 
assurance / -  страхование 
assurer-уверять; обеспечивать 
asterisque / -  звёздочка (*) 
astiquer -  наводить лоск; чистить до блеска 
astrakan т -  каракуль

astuce f  -  1) лукавство, коварство; хит­
рость, 2) находчивость; выдумка; pi. 
ухищрения 

atermoiement т -  промедление, отсрочка 
atour т -  1) убор, туалет 2) р/. наряды, ук­

рашения; dans ses plus beaux atours -  
во всём своём блеске 

attarder -  задерживать 
atteindre -  1) достигать; доходить; доез­

жать; 2) поражать; попасть; задевать 
atteint -  1) поражённый, задетый 2) боль­

ной, заболевший 
a tte ie r -  запрягать 
attendrir -  смягчать 
attenuer -  смягчать; уменьшать 
attirer -  притягивать, привлекать 
attitude f -  отношение к 
attraction / - 1 )  притяжение 2) притягатель­

ная сила; приманка 
attraper -  поймать, схватить 
audace f -  1) отвага, смелость 2) дерзость, 

наглость
audacieux -  отважный, дерзкий, смелый 
au-dessus -  над; au-dessus de -  выше, 

над,сверх 
auditif -  слуховой
augmentation f -  прибавление, увеличение;

повышение 
auparavant -  прежде, раньше, до этого 
auscuiter -  выслушивать, обследовать 
aussi bien... q u e .. .-  как..., так (и)... 
aussi sec -  немедленно, сразу же, тут же, с 

ходу
aussitot -  тотчас; сразу (же); как только 
austere -  строгий, суровый 
autant -  столько же; столько; autant que -  

так (же), такой (же)... как...; d ’autani plus 
-т е м  более, тем паче 

authentique -  подлинный, достоверный 
autochtone - ! .  туземный II. т коренной жи­

тель; туземец 
auvergnat -  овернский 
aux depens de -  за чей-л. счёт; в ущерб 

кому-л. 
auxiiiaire m,f - помощник 
avaleur т -  пожиратель, глотатель 
avance -  передовой; развитой (для своего 

времени)



avance 1- опережение; d'avance -  заранее 
ауапсег-двигать(ся) вперёд 
avantage т -  выгода, преимущество; пре­

восходство 
avantageux -  1) выгодный, полезный 2) ин­

тересный; лестный 
avenir т -  будущее
aventurer -  рисковать чем-л.; s ’aventurer -

отважиться, решиться; рискнуть пойти 
avert! - 1 }  знающий, опытный, искушённый

2) предупреждённый, насторожённый 
a v e r t ir -уведомлять, предупреждать 
avertissement т -  предупреждение; пре­

достережение 
avertisseur т -  1) сигнальный прибор, сиг­

нализатор 2) сигнал 
aveu т -  признание 
aveugie -  слепой 
avide -  жадный, алчный 
avidite / -  жадность, алчность 
aviser - 1, увидеть; замечать II. (а) подумать 

о; s ’aviser de -  вздумать, забрать (себе) 
в голову

aviser -  уведомлять, предупреждать 
avoine f - овёс
avoir ie dessous -  потерпеть поражение;

уступить кому-л в чем-л 
avoir lieu -  иметь место, происходить 
avoir tort -  быть неправым; поступать оп­

рометчиво, необдуманно 
avoir tot fait de + inf. -  быстро, скоро (сде­

лать что-л)
avoir tout loisir de -  иметь (полную) воз­

можность
avoirdupois -  английская система мер ве­

са, где фунт = 16 унций 
a v o u e r-  сознаваться в; признавать 
avril т -  апрель; en avril, ne te decouvre 

pas d ’un fil -  апрель обманчив 
В

baby blue -  светло-голубой цвет 
badaud, -e m,f-  ротозей, зевака, фланёр, 

праздношатающийся 
badine f -  тросточка 
b a d in e r -шутить
bagarre / -  1) сумятица, суматоха 2) драка, 

потасовка; стычка, столкновение 
baguette f -  палочка

bahut т -сундук, ларь 
baie / -  бухта; залив 
baiser -  целовать
balancer -  выкидывать; отделываться от...;

отправлять; увольнять 
baiayer -  продувать
balloter -  тянуть в разные стороны; ballotte 

-  раздираемый 
banane f -  клык бампера 
bande /  -  лента; полоса; par ia bande -  

хитростью; окольным путем, косвенно 
banquise f - паковый лёд 
barbare -  варварский; жестокий; варвар 
barre f - 1) брус; штанга; поперечина, пере­

кладина 2) полоса, черта 
barrer -  1) префаждать; загораживать 2) 

мешать 3) вычёркивать, перечёркивать 
barriere / - 1 )  застава 2) забор, офада 
b a s m -чулок  
bas, -se - низкий
bascuier -  опрокидывать, сбрасывать 
basique -  основной, фундаментальный 
bassinet т -  металлическая шапочка, но­

сившаяся под каской 
bastion т - 1) бастион 2) перен. оплот 
bavard т -  болтун 
Ьес т -  клюв 
belle-mere f -  мачеха 
belliqueux -  воинственный 
belote f -  белот (карточная ифа) 
benir -  благословлять 
bereeau т -  колыбель (также перен.) 
berlingot т -  леденцовая карамель (четы­

рёхгранной формы), берленго 
besoin m —1) нужда, потребность; avoir Ье- 

soin de -  нуждаться в 2) нужда, бедность 
bete f - зверь, животное 
bibine f - пойло, бурда (о скверном пиве и 

т.п.)
bicyclette f -  велосипед 
bidouiilage m -  занятие поделками 
bien entendu -  конечно, разумеется 
bienfaisant -  благотворный 
bientot -  скоро
bizarre -  странный; диковинный; своеоб­

разный 
biafard -  бледный, тусклый 
blamer -- порицать; осуждать; бранить



blase -  пресыщенный; скептический 
blazer т -  блейзер (спортивная фланеле­

вая куртка)
blesser - 1 )  ранить 2) оскорблять; обижать, 

задевать
bleu т - 1) голубой, синий; bleu de travail -  

рабочий комбинезон, спецовка 2) ново­
бранец; новичок 

bleuatre -  голубоватый, синеватый 
bieute -  синеватый, отливающий синевой 
blinde т -  бронированная машина; броне­

транспортёр; танк 
Boer т -  бур, африкан(д)ер 
boire -  пить, утолять жажду 
bois т -  лес; дерево, древесина 
boisseau т -  буасо (старая мера сыпучих 

тел, равная 12-13 л) 
boisson f - питьё, напиток 
boite /  -  ящик, коробка; boite a outils I -  

ящик с инструментами; boite de nuit -  
ночной клуб,кабаре 

bombardement т -  бомбардировка 
bombe -  выпуклый, выгнутый 
bombe /  de chasse -  жокейская шапочка 
bombe f  H -  водородная бомба 
bon marche -  дешевый 
bon mot m -  острота, остроумная шутка 
bonhomie / - добродушие, простодушие 
bonne f -  прислуга, домашняя работница; 

горничная
bonne franquette -  запросто, без затей, по- 

свойски, по-домашнему 
b o rn e r -ограничивать 
botte f - сапог 
bouche / -  рот 
b o u c le r -виться 
boue I-  грязь
bouee f -  1) спасательный круг 2) перен.

якорь спасения 
bougie f - свеча 
bougonnement т -  брюзжание 
bouillir - 1 )  кипеть 2) вариться 
boule / -  шар, клубок 
boulette f -  шарик; фрикаделька; биточек 
bouleversement т -  потрясение, волнение 
bouleverser -  1) перевернуть 2) потрясать, 

(вз)волновать 
bourgueil т -  бургёй (красное вино из Ту-

рени)
bourrer -  набивать, переполнять, пичкать 
bousculer -  1) толкать, отталкивать, 2) 

приводить в беспорядок, передвигать, 
сдвигать с места, опрокидывать 

bout т -  конец; un bout de -  выражает не­
большую величину, субъективное отно­
шение; au bout de -  в конце, по проше­
ствии; a bout de ressources -  исчерпав­
ший все возможности; a bout portant - 1 )  
в упор 2) (прямо) в глаза 

fcouton m —1) прыщ(ик) 2) пуговица 
boutonner -  застёгивать 
boyau т -  1) кишки 2) гибкий шланг; рукав

3) узкий проход 4) велосипедная шина 
braise f -  1) жар; горящие, раскалённые уг­

ли
braquet т -  демультипликатор (у велоси­

педа) ; соотношение передачи 
bras т -  рука (от плеча до кисти) 
brave -  2) славный
bravoure /-храбрость, отвага, мужество 
bredouille: revenir bredouille -  вернуться 

ни с чем, вернуться не солоно хлебавши 
breton -  бретонский
breuvage т -  1) питьё, напиток 2) ирон.

пойло,бурда 
bricolage т -  поделки; изготовление само­

делок, работа по дому 
bricoler -  заниматься поделками; самому 

всё делать дома 
bricoieur т -  любитель делать всё сам, из­

готавливающий самоделки 
brievement -  кратко 
brillant -  блестящий; великолепный 
b rille r -  блестеть; блистать; отличаться 
brimade / -  1) воен., школ, насмешка над 

новичком; издевательское испытание 2) 
придирка, приставание;притеснение 

brin т -  побег, росток, стебелёк; un brin de 
-  чуть-чуть; чуточку 

brio т -  1) живость, жар 2) блеск исполне­
ния; виртуозность 

briser - 1 )  разбивать, ломать 2) прервать 3) 
разбить, довести до изнеможения 

broderie / -  вышивка 
brosse / -  щётка
brosser -  чистить щёткой; se brosser -  об-



ходиться без; не получить ожидаемого 
brouiliard т -тум ан
broyer -  раздробить; broyer la main -

слишком крепко пожать, стиснуть руку 
bruSant—обжигающий, горячий; жгучий 
bulletin m de sante -  известия, сводка о со­

стоянии здоровья 
but т - 1) мишень 2) цель, намерение 
butler т (angl.) -  дворецкий, старший лакей 
butoir т -  буфер

С
c ’est-a-dire-ToecTb  
cabanas -  кубинские сигары 
cabane f - хижина; шалаш; лачуга 
cabanon т -  маленькая хижина; неболь­

шой шалаш,домик 
cabochard -  упрямый
cachette 1 -  тайник; en cachette -  тайком, 

украдкой 
cadeau т -  подарок 
cadence f -тем п; ритм; скорость 
cadre т -р а м (к )а
саде f - 1) клетка 2) кабина {лифта) 
cailiou т-1)  булыжник 2) череп, голова 
calamite f -  бедствие, большое несчастье, 

катастрофа 
calandre f - каландр; решётка радиатора 
caleyon т -  кальсоны; трусы 
calicot т -  коленкор, ситец 
calm -  ласковый, нежный 
calme т -  тишина, покой, спокойствие 
calotte f -  круглая шапочка 
camion m -  грузовик, грузовой автомобиль 
camp т -  лагерь; стан 
campagnard т -ж ител ь  деревни 
campagne / -  сельская местность, деревня 
cannage т -  плетёное сиденье (стула) 
саппё-плетёны й  
canne f - трость, палка 
canon т -  пушка
canton т -  кантон (территориальное под­

разделение округа во Франции) 
cap m -м ы с  
capable -  способный 
capacite I -  способность; одарённость 
cape f -  плащ, накидка 
capital -  главный, основной 
capote / -  откидной верх

captivant -  пленительный, увлекательный 
captivite / -  плен, пленение 
carafe f -  графин
carnassier - 1. хищный, плотоядный II. т pi.

хищники 
c a rq u o is m -колчан 
саггё т -  квадрат
carte й’ШепШё -  удостоверение личности 
carte f -  меню 
cartouche f - патрон
casanier -  любящий сидеть дома, домосед 
caserne f - казарма 
casse*cou -  сорви-голова; отчаянный 
casser -  ломать, бить, разбивать 
cassoulet т -  рагу (из бобов с птицей или 

мясом, запечённое в глиняной миске) 
catadioptre т -  катафот, отражатель (све­

та)
cause f - 1) причина, основание 2) дело 
causer - 1. причинять; вызывать II. беседо­

вать, разговаривать, болтать 
causetie 1-  лёгкая, непринуждённая бесе­

да
cavalier т -  всадник; наездник, конник 
caverneux -  пещеристый; замогильный, 

глухой (о голосе) 
cavite f - 1) впадина, углубление 2) полость 
ceder -  уступать
cendre f - 1) пепел, зола 2) pi. останки, прах 
centigrade т -  градус Цельсия 
cependant -  между тем, однако 
cercie vicieux -  замкнутый круг, порочный 

круг
сегпег -  окружать, обступать; оцеплять 
certain -  некоторый; достоверный, опреде­

лённый
certes -  конечно, разумеется; безусловно 
certifier-удостоверять, заверять; ручаться 
cerveau т -  мозг, рассудок, ум 
cesser -  прекращать; переставать, больше 

не; sans cesse -  беспрестанно, без конца 
chagriner -  огорчать, печалить 
chair f - тело, плоть 
chaleureux -  горячий, пылкий, тёплый 
chamboiie-musigny т -  шамболь-мюзиньи 

(фасное вино) 
chanfrein т ~  лошадиная морда, голова 

лошади



chantier m -  1) стройка; строительный объ­
ект 2) перен. участок, площадка 

char m -т а н к
charger -  1) поручать; возлагать на 2) 

стремительно атаковать; нападать на; se 
charger de -  брать на себя 

chasse /а  courre -  псовая охота 
chasse /  d ’eau -  1) водоспуск 2) смывной 

бачок (туалета) 
chasser -  1) охотиться 2) гнать, выгонять, 

прогонять; освободиться, отделаться от 
chasseur, chasseresse m,f~ охотник, -ница 
chat a neuf queues -  плетка-девятихвостка 
chatiment m -  наказание; chatiment 

corporel -  телесное наказание 
chaufferette f -  грелка 
chausser -  обувать, надевать 
chaussure / - обувь 
chauvin -  шовинистический 
chef-iieu m -  главный город (департамента, 

округа)
chemin т -  дорога; путь; chemin de 

traverse -  1) проселочная дорога 2) бо­
лее короткий путь 

cheminee / - камин
chemise f - 1) рубашка, сорочка 2) папка 
chene т -д у б  
ehevaleresque -  рыцарский 
chimere /-х и м е р а , несбыточная мечта 
chinoiserie / - 1 )  китайская безделушка 2) 

мудрствование 
chou -1 .  т 1) капуста 2) кочан, дурная баш­

ка II. душенька III. миленький, хорошень­
кий

chrome т -  1) хром 2) хромированная 
часть, деталь 

ch u ch o te r- шептать 
chute / -  падение 
cingle -  сумасшедший, тронутый 
cingler -  мор. идти, плыть, держать курс на 
circonstance /  -  обстоятельство; условие; 

en la circonstance -  в данном случае, в 
сложившейся ситуации 

ciseaux т pi- ножницы 
Qiva -  Шива (одно из божеств верховной 

триады в индуизме) 
clairon т -  труба, горн 
clandestin -  тайный, скрытый, потайной

claquer la porte -  хлопнуть дверью 
clarte / - 1 )  свет 2) ясность 
clef / -  ключ; ключевой 
clignotant т -  авто, указатель поворота 
clin d'ceil - 1 )  подмигивание 2) миг, мгнове­

ние
clore -  запирать, закрывать 
c l o s - закрытый 
cloture / -  ограда 
clou m - гвоздь 
cocotte / -  курочка, цыпонька 
ccequipier т -  член одной и той же коман­

ды; напарник 
coeur / п -  сердце; au cceur de -  в середине;

par co eu r- наизусть 
coiffure / -  головной убор 
coin т -  угол; уголок; coin-fenetre -  место 

у окна (в вагоне) 
col т -  1 ) воротник; воротничок 2) узкий 

проход, ущелье; перевал 
Coldstream Guard -  гвардеец Колдстрим- 

ского гвардейского полка (сформирован­
ного в 1650г., первоначально размещал­
ся в шотландской деревне Колдстрим, 
графство Беркшир 

colere / -  гнев; возмущение, негодование; 
se mettre en colere -  рассердиться, раз­
гневаться, вспылить 

collaborateur т -сотрудник; коллега 
c o d e r -  клеить 
colline /-х о л м  
colonel т -  полковник 
Colonrres d’Hercule -  Геркулесовы столбы 
combattre -  сражаться, биться 
combine я?-телефонная трубка 
combler -  1 ) переполнять 2 ) перен. по­

крыть, восполнить; combler son 
handicap -  уравнять шансы 

combustible т - 1) топливо, горючее; зд.: 
еда

commemorer -  ознаменовать, отмечать 
Comment peut-on etre Persan ? -  ну как

это можно быть персом? (характеристика 
наивного удивления по поводу человека, 
чьи происхождение, поведение или дея­
тельность кажутся необычными, стран­
ными (из произведения Ш. Монтескье 
“Персидские письма”))



commere / -  кума; кумушка, сплетница 
commettre -  совершать 
eommodites fpl-  санузел, уборная 
commutateur т -  переключатель; выклю­

чатель
compagne /~  спутница; подруга 
comparable -  сравнимый; сопоставимый 
compara'ison / -  сравнение; сопоставление 
comparer -  сравнивать 
compartiment т -  купе 
compas т -  циркуль
compatriote т -  соотечественник; земляк 
competition /  -  соревнование; соперниче­

ство; состязание 
compiaisamment -  любезно, услужливо, с 

готовностью 
complement т-  дополнение 
compiet т -  мужской костюм 
complexion /  -  1) комплекция, телосложе­

ние 2) цвет лица 
complexity / - сложность 
complique -  сложный; запутанный 
comportement т -  поведение, поступки;

отношение 
comporter -  включать, состоять из 
comprendre -  1} включать, состоять из 2) 

понимать
compression / - сжатие, сдавливание, ком­

прессия, прессование 
compte т -  счёт; подсчёт; compte rond -  

ровный, круглый счёт; a bon compte -  1) 
дешево, по дешевке, даром 2) без труда; 
en fin de compte, tout compte fait -  в ко­
нечном счете, в конце концов 

compte-gouttes т -  капельница, пипетка; 
au compte-gouttes -  в час по чайной 
ложке, по капле, скупо, неохотно 

compter -  считать, насчитывать; compter 
s u r-рассчитывать, полагаться 

compte-rendu m ~  отчёт, доклад; сводка 
comte т -  графство 
comte, eomtesse m,f- граф, графиня 
concevoir -  1) понимать; представлять се­

бе 2) задумывать 
c o n c is - лаконичный, сжатый, краткий 
conclure -  1) заключать, заканчивать; осу­

ществлять 2) делать вывод 
солси -  задуманный

concurrencer -  конкурировать, соперничать 
condamner -  осуждать, приговорить 
condescendant -  снисходительный; обид­

но-высокомерный 
conduite / - поведение 
confection / -  1) изготовление, производст­

во 2) производство готового платья; m a­
gasin de confection -  магазин готового 
платья

co n fesser- исповедоваться; признавать 
confiance / -  доверие
confident т -  доверенное лицо; еп 

confident -  доверительно 
confier - 1 )  доверять; поручать 2) доверять, 

рассказывать 
confirmer -  подтверждать 
confit т -  жареное мясо в жире 
conjugal -  брачный, супружеский 
conjuguer -  соединять 
conque / -  ушная раковина 
conquerant т -  завоеватель; покоритель 
c o n q u erir- завоёвывать; покорять 
conquete f -  завоевание; освоение; поко­

рение
consacrer -  посвящать; уделять 
consanguin -  единокровный 
conscient (de qch) -сознающий что-либо 
consecration f -  признание (чего-л.); под­

тверждение 
conseil т -  совет 
conseiiler гп-советник  
consentir -  соглашаться 
considerable -  1) значительный, важный;

огромный 2) видный, известный 
considerer -  рассматривать: считать, пола­

гать
consigner -  записывать, отмечать 
consistence f -  консистенция; густота, 

плотность 
consister -  состоять, заключаться в 
console /-столи к  
consoler -  утешать
consolider -  укреплять, упрочивать; обес­

печивать 
consommation / -  потребление 
consomme -  совершенный, безупречный, 

законченный 
consomme т -  консоме, крепкий бульон



conspiration f - заговор; интриги, происки 
conspuer -  освистать; поднять на смех 
consterne -  поражённый, потрясённый; по­

давленный, удручённый 
constituer -  составлять, представлять со­

бою
contagieux -  заразный 
eontempler -  созерцать, рассматривать 
eontenir -  содержать, заключать в себе 
contenter -  удовлетворять; se contenter -

1) довольствоваться 2) ограничиться 
contests / ;  sans conteste -  бесспорно 
continental т -  житель континента (в отли­

чие от островитянина) 
continuer -  продолжать 
contradiction f -  противоречие 
contraindre — принуждать, заставлять 
contrainte f -  1) принуждение 2) обязатель­

ное правило, требование;ограничение 
contredire -  противоречить; оспаривать 
contretemps т -  помеха, препятствие, за­

держка 
convaincu -  убеждённый 
convenance f -  1) уместность; приемле­

мость; удобство; a la convenance de -  по 
вкусу 2) pi. приличия 

convenir -  соглашаться с, признавать, до­
пускать

conversation f - разговор; беседа 
converser -  беседовать 
conversion / -  конверсия; перевод (одних 

единиц в другие) 
convier -  приглашать, звать 
convive m -  гость 
coq /п -  петух
cordial -  i. сердечный, душевный, радуш­

ный II. т -  подкрепляющее, укрепляю­
щее лекарство 

Corps constitues -  органы управления и 
суды

corrompre -  портить 
coryza m -  насморк 
cossu -  зажиточный, богатый 
cote f - 1) ребро; cote a cote -  рядом, бок о 

бок, рука об руку 2) берег, побережье; 
Cote d’Azur -  Лазурный берег 

cote т -  сторона; de son cote -  со своей 
стороны, в свою очередь

coteau я?-холм, пригорок 
cottage я? -  коттедж, загородный домик, 

дача
couchant т -  закат 
eoude т -  локоть
couler -  течь, бежать, литься, струиться 
coup я? -  удар, толчок; пинок; coup de balai 

-  1) взмах метлы 2) чистка, увольнение, 
сокращение; coup d ’oeil -  быстрый 
взгляд; coup de semonce -  предупреди­
тельный выстрел; coup de telephone -  
телефонный звонок; coup de torchon -  
увольнение, чистка; apres coup -  потом, 
после, слишком поздно, с опозданием; 
du meme coup -  тем самым; du premier 
coup -  с первого раза, сразу же 

coupe f - i. кубок, чаша II. сечение, разрез, 
профиль; coupe transversale -  попереч­
ный разрез 

coupe-file m -  пропуск (документ) 
couper -  резать, перерезать; прерывать; 

couper les cheveux en quatre -  мудрить, 
мудрствовать, изощряться; заниматься 
ерундой, мелочами 

courant -  текущий, обычный 
courant т -  1) поток, течение; courant 

d’a ir-  сквозняк 2 ) эя. ток 
courber -  гнуть, сгибать; наклонять 
coureur я? -  бегун; гонщик 
cours я) -  1) течение, ход 2) курс; котиров­

ка; au cours de -  во время, в течение 
court т -  теннисный корт 
courtois -  учтивый, любезный, вежливый 
coussin я?- подушка
ccutume f - 1) обычай 2) привычка; de cou- 

tume -  обычно, обыкновенно 
couver - 1 )  назревать 2) тлеть 
c o u v e r t -пасмурный 
couvrir -  покрывать 
crainte f - страх, опасение 
crane я? — 1) череп 2 ) разг. голова 
c r a q u e r -1) трещать, хрустеть 2) лопнуть 
cravate f~ галстук 
credulite f -  легковерие 
creme f - сливки 
crepe f - тонкий блинчик 
crepuscule m-сумерки 
crescendo -  крещендо, с возрастающей



силой
cretonne f -  кретон (ткань) 
criard - 1 )  крикливый 2) яркий, кричащий (о 

цвете)
cribler - 1 )  просеивать 2 ) (de qqch) изреше­

тить, перен. осыпать 
cricket т -  крикет (игра) 
crier -  кричать
crime т passionnei -  преступление, со­

вершённое под влиянием любовной 
страсти

croire dur comme fer -  твердо верить; сле­
по верить 

croisade f -  крестовый поход 
croise т -  крестоносец 
croisement т -  пересечение (путей) 
croiser -  встретиться с кем-л. 
crosse f -Ц  клюшка 2) хоккей на траве 
crotter -  измазать, забрызгать грязью 
croute f -  корка
cru — 1) сырой 2) резкий, грубый; verite 

crue -  суровая правда 3) вольный, рас­
пущенный; малопристойный 

cru т -  виноградник; сорт вина 
crucifier -  распять 
cruei -  жестокий 
cuirasse f - кираса, паты; броня 
cuirasse т -  броненосец 
cuisine f - кухня
cuisinier, iere m,f- повар, повариха 
cuisse f -  бедро, ляжка 
cuisson f - варка; печение; жарение 
cuissot т -  задний окорок (кабана, оленя, 

косули)
cuivrer - 1 )  покрывать медью 2) придавать 

цвет меди 
culot т -  дерзость, наглость; апломб 
culotte -  наглый, нахальный 
culotte /  -  1) короткие мужские штаны;

culotte de peau -  старый вояка; служака 
culotter -  надеть кому-л штаны 
cultive -  культурный, просвещённый, обра­

зованный
cupidite f  -  жадность, алчность, корысто­

любие
curare т -  кураре (растительный яд) 
cure f -  лечение; курс лечения 
cure-dents т -  зубочистка памятный, неза­

бываемый 
cuvette f - унитаз

D
damne -  окаянный, проклятый 
dandiner -  раскачивать; se dandiner -  хо­

дить вразвалку, переваливаться с боку 
на бок

dandy m -  денди, щёголь 
davantage -  больше; дольше; дальше 
debarquement m -  1) выгрузка; высадка 2) 

высадка десанта 
debarquer -  сходить на берег; высаживать­

ся
deboueher -  откупоривать 
debout -  на ногах
debris т -  обломок, осколок; pi. отходы 
decapotable -  с откидным верхом 
deceder -  умереть, скончаться 
decence f -  приличие, благопристойность 
decent -  приличный, пристойный 
deception f - разочарование 
deeds л? -смерть
decharge f - облегчение; a la decharge de -

в оправдание 
dechirer -  1) рвать, разрывать 2) терзать, 

мучить 3) разобщать, вносить раскол 
dechirure I-  дыра; разрыв 
decidsment -- решительно, определённо 
declencher -  пускать в ход, приводить в 

действие (механизм); включать 
decline,' -  уменьшаться, ослабевать; 

deciiner ia responsabilite -  снимать с се­
бя ответственность 

decoiffer -  снять головной убор 
decomposition f -  разложение; распад 
deconvenue 1- неудача; разочарование 
decoration f -  декорирование; (художест­

венное) оформление 
decore -  награждённый орденом, знаком 

отличия
decouvrir -  открывать, выявлять, обнару­

живать 
depu -  разочарованный 
dedans -  в; внутри; внутрь; en dedans de -  

внутри 
deduire -  делать вывод 
deessa 1- богиня
defaite / -  поражение; разгром; проигрыш



defavorable -  неблагоприятный; вредный 
defendre -  1) защищать 2) запрещать; se 

delendre -  не хотеть, отказываться 
definitif -  окончательный, бесповоротный; 

en definitive -  в конце концов, в конеч­
ном счете 

degager de -  освобождать от 
degenerer -  1) приходить в упадок, 2) (еп 

qqch) переходить в, перерастать в 
d e g o u te - 1) пресыщенный; избалованный; 

капризный 2) (de) испытывающий отвра­
щение к

deguiser -  1) переодевать 2) изменять 3) 
представлять в ином свете, скрывать 

delaisser -  оставлять, покидать, забрасы­
вать

delecter -  услаждать
delicieux -  восхитительный, отменный, чу­

десный
delivrer - 1 )  освобождать, избавлять 2) вы­

давать
demarche f -  обращение, ходатайство, за­

прос
demarrer -  трогаться с места (об автома­

шине и т. п.) 
demenager -  переезжать на другую кварти­

ру; переселяться 
demener: se demener -  суетиться, метать­

ся; бесноваться, беситься 
demesure -  чрезмерный, огромный 
demeure f - жилище, дом 
de m eu re r- 1) жить, проживать 2) оставать­

ся
demoiselle f -  девушка, девица, барышня 
demoniaque -  демонический; бесноватый, 

дьявольский 
denicher -  откопать; разыскать, обнару­

жить
denigrer -  поносить, хулить; чернить; дис­

кредитировать 
denouement т -  развязка (конфликта) 
dense -  1) плотный, густой 2) сжатый, крат­

кий 3) содержательный 4) мощный, силь­
ный

dent / -  зуб; etre sur les dents - 1 )  быть без 
задних ног, выбиться из сил 2) работать, 
не покладая рук, не зная отдыха ни днем, 
ни ночью 3) быть в большом волнении, в

тревоге 4) быть в тяжелом положении, 
дойти до точки, быть в крайней нужде 

depasser -  обгонять, опережать 
depayse -  не в своей тарелке, сбитый с 

толку; etre depayse -  чувствовать себя 
неловко, чужим 

depeint -  недостижимый, недоступный 
dependre de -  зависеть от 
depenser -  расходовать, тратить 
depensier -  расточительный, транжир 
depiace -  неуместный 
deplaisant -  неприятный; обидный 
depiier -  развёртывать 
deploiement т -  развёртывание 
deplorable - 1) плачевный, жалкий; достой­

ный сожаления 2) никуда не годный 
deplorer -  оплакивать; сожалеть 
depioyer -  1) развёртывать 2) расклады­

вать 3) перен. проявлять, показывать 
deposer -  класть, помещать 
depuis -  с, начиная с; depuis peu -  с не­

давнего времени, с недавних пор 
deranger -  1) приводить в беспорядок; рас­

страивать 2) беспокоить, мешать 
deranger -  беспокоить, мешать; se deranger 

-  потревожиться; вставать с места, утру­
ждать себя 

derober -  похищать, красть 
derouler -  развёртывать; se derouier -  

развёртываться; происходить 
des i'abord -  с самого начала; с первых 

(же) шагов 
des que -  как только
desabuse -  разочарованный, искушённый, 

без иллюзий 
desabusement т -  разрушение иллюзий, 

разочарование 
desagreablement -  1) неприятно; противно 

2) нелюбезно 
desastre т -  бедствие; крах, катастрофа 
desavantage т -  ущерб; неблагоприятное 

обстоятельство; невыгодное положение 
desert m -  пустыня 
deserter -  покидать, бросать 
desespere -  1) отчаянный, безнадёжный 2) 

отчаявшийся 
desesperement -  безнадёжно, отчаянно 
disillusion f -  разочарование



desinvolture f -  1) непринуждённость 2) 
развязность; беззастенчивость 

desoie -  1) огорчённый, опечаленный 2) 
опустошённый, опустошаемый 

desordonne -  1) беспорядочный 2) необуз­
данный 3) неряшливый, неаккуратный 

dessein m -  1) намерение, замысел 2) план, 
проект; a dessein de -  с намерением 

desservir -  оказывать плохую услугу; вре­
дить

destin т -  судьба, участь, рок 
destinataire т -  адресат, получатель 
destination / -  назначение; место назначе­

ния
destine -  имеющий целью, предназначен­

ный
desuet -  устарелый, вышедший из упот­

ребления 
detenir -  владеть, хранить 
detourner -  1) отклонять, отводить, отвле­

кать 2) отговаривать 
detraquer -  1) портить, разлаживать (меха­

низм) 2) расстраивать (нервы, здоровье) 
detriment гп -  ущерб; au detriment de -  в 

ущерб
detruire -  разрушать; уничтожать, истреб­

лять
devanture / -  витрина (магазина) 
devaster -  опустошать, разорять 
deveioppement т -  1) развитие 2) подроб­

ности; параграф 3) расстояние, пробе­
гаемое велосипедом за один оборот пе­
далей

deviner -  угадывать; догадываться 
devisager -  уставиться на кого-л, разгля­

дывать кого-л. 
devoiler -  раскрывать, разгадывать 
devoir т -  долг, обязанность 
devorer -  съедать, пожирать; глотать 
devoue -  преданный 
dextre f -  десница, правая рука 
diable! -  чёрт возьми! 
dicton т -  поговорка; изречение 
differencier -  различать 
differer -  различаться 
digne — достойный 
dignite f - достоинство

digression f -  отступление, отклонение (от 
темы)

dimanche т -  воскресенье du dimanche -  
любитель; непрофессионал 

diminuer -  уменьшать(ся) 
diminutif т -  уменьшительное слово 
dingue -  1) ненормальный, сумасшедший

2) странный; диковинный; чудной 
dire -  говорить; сказать; dire du mal de -  

злословить, плохо отзываться о, ругать; 
en dire des nouvelies -  сказать свое 
мнение о чем-л. (часто о предлагаемом 
угощении) 

diriger -  управлять, направлять 
discretement -  1) сдержанно, скромно 2) 

незаметно; украдкой 
discretion f -  сдержанность, скромность, 

тактичность, 
dispensateur т - распределитель 
dispenser -  1) отпускать, раздавать 2 ) (de) 

избавлять, освобождать от 
disponibie -  находящийся, имеющийся в 

распоряжении 
dispos -  бодрый, живой 
disposer de -  располагать, распоряжаться 
dispositif т -  устройство; приспособление; 

механизм
dispute f -  препирательство, спор, ссора 
dissemblabie -  непохожий 
dissimuler -  скрывать; прятать, маскиро­

вать
distant -  отдалённый; сдержанный 
distiller -перен. изливать 
distinctif -  отличительный; характерный 
distingue -  1) благовоспитанный 2) изы­

сканный, изящный; элегантный 
distinguer -  различать, отличать; выделять 
distraction f - развлечение, забава 
divertissement т -  развлечение, увеселе­

ние
divin -  1) божественный 2) перен. дивный.

чудесный 
diviser -  разделять; делить 
division / -  деление, разделение; дивизия 
divorcer -  разводиться 
docile -  покорный, послушный 
docte -  учёный
documenter -  снабжать документами



dodu -  пухлый; полный, упитанный 
doigt т -  палец
domestique m,f- слуга, служанка; pi. слуги 
dominateur -  властный 
dominical -  воскресный 
dominion т -  доминион (территории в со­

ставе бывшей Британской империи) 
domotique f  -  оборудование жилищ; до­

машняя электроника 
donner ses huit jours -  заявить о своем 

намерении уволиться с работы, попро­
сить расчет 

dortoir т -  общая спальня 
d o s e r -дозировать, определять количество 
douane f- таможня 
douanier т -  таможенник 
doubler -  обходить; обгонять 
douillet, -ette -  уютный, тёплый, мягкий 
doute т -  сомнение; sans doute -  несо­

мненно
doux, douce - 1 )  сладкий 2) нежный 3) мяг­

кий 4) добрый 5) приятный 
drap т - 1) сукно 2) простыня 
dressage m - 1) дрессировка; выучка, муш­

тровка 2) правка, обработка 
dresser -  1) дрессировать; натаскивать;

обучать 2) (contre) настраивать против 
droit -  прямой
droit т -  1) право; etre dans son droit -

быть правым 2) сбор, пошлина 
drolement -  1) забавно 2) разг. сильно, 

здорово
duper -  обманывать, надувать, одурачи­

вать
d u r-твёрдый, жёсткий; суровый; трудный 
durable -  долговременный, длительный; 

прочный
d u ra n t- в течение, на протяжении 
durcir -  сделать жёстким, ожесточить 

Е
ёсаШё -  облупившийся 
echafaud т -  эшафот; смертная казнь (че­

рез обезглавливание) 
echapper а -  1) избегать, избавляться от 2) 

ускользать, не поддаваться; echapper 
des mains -  выскользнуть из рук 

echelle f - лестница; a I’echelie de -  в мас­
штабе; в размерах; на уровне; a I'echelle

humaine -  в человеческих масштабах; в 
масштабах, соизмеримых с человеком 

eclairer -  освещать, озарять 
eclat т -  блеск; яркость 
ec ia te m e n tm -взрыв
eclater - 1 )  лопнуть, треснуть 2) разразить­

ся; eclater de rire -  разразиться смехом, 
расхохотаться 

eclipser -  затмевать; s ’aclipser -  скрыться, 
исчезнуть

ecoeurant -  тошнотворный; отвратитель­
ный, омерзительный 

ecorcher -  сдирать кожу 
Ecossais т~ шотландец 
ecraser -  давить, раздавить 
eerier: s’ecrier -  вскрикнуть, воскликнуть 
ecurie I -  конюшня 
edition f - издание 
education f - воспитание 
effacer -  1) стирать; вычёркивать 2) сгла­

живать; уничтожать, устранять 
effectuer -  производить, совершать, осу­

ществлять
effet т -  действие, результат, следствие; 

влияние; en effet -  в самом деле, дейст­
вительно

effondrement т -  обвал; падение, круше­
ние

effondrer -  пробивать, обрушивать s’effon- 
drer -  рухнуть; обрушиться 

efforcer: s’efforcer -  стараться (изо всех 
сил), прилагать все усилия 

effrayer -  пугать, страшить 
effrene -  необузданный, безудержный 
egalement -  1) одинаково; в равной степе­

ни 2 ) также
egard т -  внимание, почтение, уважение; а 

regard de -  1) с точки зрения 2) в отно­
шении, по отношению к 

ёдагё -  потерявшийся, заблудившийся 
eg o rg er- перерезать горло; убить 
eiectromenager -  электробытовой 
elevage т -разведение (животных) 
eiever -  поднимать; воспитывать 
e lim e r- изнашивать 
eliminer -  исключать, устранять 
eloigner -  удалять; s ’eloigner -  удаляться; 

уходить



emaneiper -  освобождать, раскрепощать 
embarrasser -  стеснять, мешать, затруд­

нять, обременять кого-л 
embeliir -  1) украшать 2) перен. приукра­

шивать
embourgeoiser -  обуржуазить, делать обы­

вательским 
embrasser du regard -  обнять взором 
emerger -  показываться, появляться, воз­

никать
emettre -  1) излучать, испускать 2) выска­

зывать
emeute I - мятеж, возмущение, бунт 
em inent-видный, выдающийся; знатный 
emmenager -  переезжать на новую кварти­

ру; въехать, вселиться 
emmener -  уводить, увозить 
emmener -  уводить, увозить 
emousser -  затупить, притупить 
empecher -  мешать, препятствовать 
empetrer -  спутать, связать ноги; стеснять 

движения 
e m p lir - заполнять, наполнять 
emploi т -  употребление, применение; ис­

пользование 
emporter -  уносить; увозить; брать с собой;

s’emporter -  вспылить, выйти из себя 
empourprer -  окрашивать в красный цвет; 

s’empourprer -  багроветь; алеть, зар­
деться

empreinie / -  отпечаток, след 
empresser: s ’empresser de -  1} усердство­

вать, стараться 2) спешить, торопиться 
emprise f - воздействие, влияние 
emprunter -  1) заимствовать 2) направить­

ся (по дороге) 
emu -  взволнованный 
encombrement т -  загромождение; пре­

граждение прохода; затор, пробка 
sncontre: a rencontre de -  1) навстречу;

против, наперекор 2) в отличие от 
encourager -  ободрять, поддерживать, по­

ощрять; способствовать чему-л. 
endim ancher- наряжать по-праздничному 
endormir -  усыплять; s’endormir -  засыпать 
endroit т -  место 
enerver -  нервировать, раздражать 
enfievrer -  возбуждать, разжигать, воспла­

менять
engager -  1) обязывать 2) нанимать; s’en- 

gager -  наниматься, пойти в; s’engager 
dans -  вступать в; углубляться в 

engouffrer -  низвергать в пропасть;
s’engouffrer -  устремляться; врываться 

engourdi -  онемевший, оцепенелый, око­
ченевший, впавший в спячку 

enhardir -  придавать смелость, отвагу;
s’enhardir -  осмелеть, расхрабриться 

eniever -  1) снимать, поднимать 2) похи­
щать; отбирать, отнимать 

ennemi -  I. вражеский, неприятельский; 
враждебный II. враг, недруг, неприятель, 
противник

ennuyer -  1) причинять неприятности, доса­
ждать 2) надоедать, наводить скуку; 
s’ennuyer -  скучать, тосковать 

enorme -  1) огромный, громадный; c’est 
ёпогше! -  поразительно! колоссально! 2) 
потрясающий; замечательный 

encrmement -  чрезмерно; чрезвычайно;
очень много; очень сильно 

enquerir: s’enquerir de -  осведомляться о 
enseigner -  1) обучать, преподавать 2) ука­

зывать; разъяснять 
ensoieille -  залитый солнцем, солнечный 
entamer -  1) надрезать; нарушать цель­

ность, 2) начинать, приступать к 3) заде­
вать, затрагивать; подрывать 

entendre -  1) слышать 2) понимать 3) же­
лать; намереваться, собираться; s ’enten- 
dre -  договориться; ладить друг с другом 

entente t -  согласие; договорённость; 
Entente Cordiale -  сердечное согласие 
(первоначально о франко-английском 
союзе 1904 г.) 

enterrer -  1) погребать, хоронить 2) перен.
предавать забвению 

enteter -  вскружить голову; s’enteter -  
упорствовать; упрямиться 

entier -  целый
entrain т -  оживление, задор; горячность;

бодрость; живость; увлечение 
entrainement т -  тренировка 
entramer -  1) увлекать, вовлекать 2) иметь 

следствием 3 ) тренировать 
entreeroiser -  класть крест-накрест, скре-



щивать
entrelacement m -  переплетение, сплете­

ние
entremets т -  лёгкое блюдо, подаваемое 

перед десертом 
entreprendre -  предпринимать, затевать;

браться, приниматься за 
entreprise f -  1) начинание; затея 2) пред­

приятие
entresol т -  низкий этаж (между высокими 

этажами) 
entre-temps -  тем временем 
entretien т -  содержание в исправности;

техническое обслуживание; ремонт 
en u m ere r- перечислять, исчислять 
en v a h ir- захватывать, оккупировать 
enveloppe f -  1) оболочка; обёртка 2) кон­

верт
envergure I -  размах, масштаб 
envers т -  обратная сторона 
enviable -  завидный 
envie f - 1) зависть 2) желание, охота 
environ -  около, приблизительно 
environner -  окружать 
envoyer -  посылать, отправлять; ne pas 

envoyer dire qqch -  сказать прямо в ли­
цо что-л. кому-л. 

epais -  толстый, плотный, густой 
epaisseur / -  1) толщина 2) густота; плот­

ность 3) перен. содержательность 
epaule i -  плечо
ep ero n n er- подгонять, подстёгивать 
epicier т.- бакалейщик; лавочник 
epouvantable -  1) страшный, ужасный, чу­

довищный 2) отвратительный, скверный 
epouvanter -  I) ужасать, приводить в ужас; 

сильно испугать 2) поражать, ошелом­
лять

epoux, epouse m,f-супруг, супруга 
epreuve f - испытание 
eprouver -  испытывать, ощущать 
epuiser -  исчерпать, израсходовать 
equilibre т-  равновесие; баланс 
aquipement т -  оборудование; аппаратура 
equitable -  справедливый, беспристраст­

ный
equitation / -  конный спорт, верховая езда 
equite / -  справедливость

esbroufe f - важничанье, форс; обман; пус­
кание пыли в глаза; a 1‘esbroufe -- на­
хально; обманом, на арапа; faire а 
I’esbroufe -  брать нахрапом 

esclavage т -  рабство, неволя 
esclave m.f-  раб, рабыня 
escorter -  сопровождать 
esprit т -  дух; esprit d’epargne -  бережли­

вость, экономность 
esquive f - уклонение, уклон (в боксе) 
esquiver -  ловко избежать; уклониться, 

увернуться 
essai т-  попытка 
essayer -  пробовать, пытаться 
essuyer -  вытирать 
estimation f -  оценка
estimer -  1) оценивать 2) уважать, ценить

3) считать, думать, полагать 
estivant т -  отдыхающий, курортник 
estomac т -  желудок
estomper -  затушёвывать; s’estomper -  1)

заволакиваться дымкой; расплываться 2) 
перен. стираться; бледнеть; смягчаться 

etablir -  основывать, учреждать; устраи­
вать; s’e ta b lir -поселяться 

etaler -  1) раскладывать; показывать, рас­
стилать

etat т -  1) состояние, положение; etat 
d’alerte -  состояние боевой готовности; 
etat d’esprit -  умонастроение 2) штат 

etendard т -  знамя, флаг 
etendre -  растягивать; s ’etendre -  прости­

раться; распространяться на, охватывать 
etendue / -  пространство; протяжённость 
eternellement - 1) вечно 2) разг. постоянно 
etirer -  вытягивать; растягивать 
etonner -  удивлять, изумлять 
etouffer -  1) (за)душить 2) заглушать, по­

давлять 3) задохнуться, задыхаться 
etrangement -  странно 
etreinte / -  объятие
etriquer -  1) обуживать 2) обстругивать 3) 

урезывать; сжимать 
etui т -  футляр, чехол 
eveilier -  будить; возбуждать 
e v id e m m e n t-1) очевидно, явно 2) конечно 
evocation f -  воспоминание о, упоминание 

чего-л.



evoquateur -  вызывающий ассоциации, 
имеющий значение, показательный 

evoquer -  2) воскрешать в памяти, в пред­
ставлении; 3) затрагивать; упоминать 

exact -  точный 
exactitude f - точность 
exagerer -  преувеличивать 
examiner -  рассматривать; изучать, иссле­

довать; обсуждать 
excellent -  превосходный, отличный, от­

менный
excepte -  кроме, исключая, за исключением 
excepter -  исключать
exception f  -  исключение; a quelques ex­

ceptions pres -  за редким исключением 
exceptionnel -  особенный, исключитель­

ный; необыкновенный 
exces m - 1 )  избыток; чрезмерность 2) зло­

употребление 
excessif -  излишний, чрезмерный 
exciter -  вызывать, возбуждать 
exclusion 1-  исключение; a I’exciusion de -  

за исключением, кроме 
execrable -  отвратительный, мерзкий; не­

навистный 
ехёсгег -  питать отвращение, ненавидеть 
executant т -  исполнитель 
executer -  исполнять; совершать; s'execu- 

ter -  покоряться; подчиняться 
ехегсег -  осуществлять, оказывать 
exhumer -  1) откопать; выкопать 2) перен.

обнаружить, вытащить на свет 
exigence f -  1) требовательность, взыска­

тельность 2 ) требование 
exiger -  требовать
exigu -  незначительный по размерам, мел­

кий; тесный 
existentialiste -  экзистенциальный, экзи­

стенциалистский 
expatrier -  высылать за пределы родины;

s’expatrier -  покидать родину 
expedier -  отправлять; посылать 
exploit m -  подвиг
explorateur т -  исследователь; путешест­

венник 
expression I -  выражение 
extasier: s’extasier -  восхищаться, востор­

гаться

exterioriser -  распространять вовне; про­
являть, выражать 

extraire -  извлекать, вытаскивать 
extraordinaire -  чрезвычайный, необыкно­

венный; par extraordinaire -  удивитель­
нейшим образом,как это ни странно 

extreme -  1) крайний 2) чрезмерный, чрез­
вычайный; исключительный 

F
fable f - басня
face f -  лицо; en face de -  напротив; наряду 

с; перед лицом 
facher -  сердить, раздражать; огорчать; se 

facher -  сердиться, раздражаться; se 
facher tout rouge -  рассвирепеть, дойти 
до белого каления 

facheux -  досадный, неприятный; надоед­
ливый

fapon f - способ, манера; en aucune fapon
-  ни в коем случае, никоим образом 

factice -  искусственный, ненастоящий 
faible -  слабый
faille I -  недостаток, дефект; слабое место 
faire -  быть, представлять собою; faire des 

miseres -  причинять неприятности, изво­
дить, мучить; faire la cour а -  ухаживать 
за кем-л.; faire les frais -  1) прилагать 
усилия, стараться 2) служить источником, 
средством, составлять основу; faire 
montre -  показывать; проявлять; faire 
mouche - 1 )  целиться, бить в цель 2) по­
пасть в точку, добиться цели; faire 
panache -  упасть, перелетев через голо­
ву лошади; faire profit -  извлечь пользу, 
выгоду; faire un brin de causeite -  по­
болтать; перекинуться словечком, потол­
ковать; faire valoir - 1 )  придавать цену 2) 
использовать, воспользоваться 3) вы­
ставлять напоказ, подчеркивать 

faisan т -ф азан  
fa is a n d e -с душком
faiaise f -  прибрежные отвесные скалы, 

крутой, обрывистый берег: утёс 
fameux - 1) знаменитый, известный 2) разг. 

удивительный, замечательный, превос­
ходный

familiariser avec -  приучать к
faner -  вызывать увядание; делать блёк-



лым
fantassin т -  пехотинец 
fausser -  ложно истолковывать, искажать 
faute /-ош ибка; вина; проступок 
fautif -  виновный 
fauve т -  дикий зверь, хищник 
faveur т -  милость; благосклонность, рас­

положение; en faveur de -  в пользу 
feliciter -  поздравлять 
femelle f- самка
femme I -  женщина; femme de chambre -

горничная; femme de tete -  умная жен­
щина, женщина с сильным характером 

fente f -  щель, трещина 
fermete f - 1) твёрдость 2) стойкость, реши­

тельность; постоянство 
fermeture f- закрытие 
ferraille f - 1) железный лом, старое железо 

2) перен. железки, железяки 
fertile -  плодородный, плодоносный 
fertiliser-удобрять
feu т -  огонь; feu nourri -  интенсивный, 

частый огонь, непрерывная перестрелка 
feuillet т -  листок
feuiileter -  перелистывать, бегло просмат­

ривать
feutre — приглушенный, смягченный 
feutre т -  войлок, фетр 
ficelle f - бечёвка, верёвочка, шпагат 
ficher -  швырять, бросать; девать; s ’en 

ficher -  плевать, проявлять равнодушие, 
безразличие, презрение, не считаться с 
кем-л. или с чем-л. 

fichu т -  косынка, платок 
fidele -  верный, преданный, надёжный 
fief т -  перен. вотчина 
fier -  гордый
tige -  неподвижный, застывший 
figure -  фигуральный, образный, иносказа­

тельный
figurer -  представлять, изображать 
file f -  1) ряд; вереница 2) file (d’attente) 

очередь
fiiles d ’Aibion -  дочери Альбиона (об анг­

личанках)
filtrer — сочиться, просачиваться; проникать 
fin f - 1) конец, окончание 2) смерть, кончи­

на 3) намерение, цель; aux fins de -  в

целях
finesse f -  1) тонкость; изящество 2) чут­

кость; проницательность 3) лукавство, 
хитрость 

fisc т~ налоговые органы 
fixe -  1) неподвижный 2) определённый;

твёрдо установленный; фиксированный 
flambeau т~ 1) факел 2 ) перен. светоч 
Fiandres -  Фландрия 
flaner -  слоняться, бродить 
flaneur -  праздношатающийся 
flatieur -  1) льстивый 2) лестный, одобри­

тельный, приятный 
fieau т -  бич, бедствие 
fleche f~ стрела
fiegme т -  флегма, хладнокровие 
florentin -  флорентийский 
flo tle r- плавать, держаться на поверхности 
Siou т -  расплывчатость, размытость 
foi f - вера, верование; de bonne foi -  доб­

росовестный, искренний, чистосердеч­
ный; de mauvaise foi -  недобросовест­
ный, вероломный 

foie m -  печень 
fo ile m e n t-безумно 
fo rce -  тёмный (о цвете) 
fonction / -  1) должность, обязанность; 2) 

функция; en fonction de -  в зависимости 
от, исходя из; etre fonction de -  нахо­
диться в связи с 

fonctionnaire т -  государственный служа­
щий, чиновник 

fond m - 1) дно 2) основание 3) фон; a fond 
-  вполне, основательно, до конца; абсо­
лютно; au fond - 1 )  в сущности, по суще­
ству 2) втайне, в глубине души 

fondant - 1 )  тающий 2) сочный (о фруктах) 
fondre -  таять 
footing т -  прогулка; ходьба 
force f - сила; a force de -  посредством, с 

помощью 
forcer -  принуждать, заставлять 
foret f -  лес 
forge f - кузница
forger - 1 )  ковать 2) перен. придумывать 
formaliser -  формализовать; se formaliser

de -  обижаться, придираться 
formidable -  1) громадный; чудовищный; 2)



разг. великолепный, потрясающий 
fors -  кроме, исключая 
fort - 1. сильный, крепкий II. сильно, крепко 
forteresse f -  крепость 
fortifier-укреплять; подкреплять 
fortuit, -е -  случайный, неожиданный, не­

предвиденный, нечаянный 
fortune f - 1) фортуна, счастье, удача 2) бо­

гатство; состояние; имущество; а 1а 
fortune du pot -  чем бог послал, чем 
придется; faire fortune -  разбогатеть, со­
ставить себе состояние; sans fortune -  
необеспеченный 

fosse т - 1) ров; яма 2) перен. пропасть 
fou, folle -  сумасшедший, безумный 
foudroyant- громовой; ошеломляющий 
foudroyer -1) поражать молнией 2) перен.

поразить, сразить 
fouet т -  хлыст, кнут
foule t  -  толпа; une foule de -  множество, 

масса, огромное количество 
fouler aux pieds -  топтать, попирать ногами 
four m -п е ч ь
fourcher: la langue lui a fourche -  он ого­

ворился, он обмолвился 
fourchette f - вилка
fourmiller de -  водиться в изобилии, ки­

шеть
foumisseur m -  поставщик 
fourrager -  кормовой 
fourreau m - футляр, чехол 
fourrure f - мех
foutre le camp -  навострить лыжи, уйти, 

убраться 
foyer m -  очаг, дом, семья 
fraicheur f -  свежесть
frais -  свежий; frais et dispos -  в прекрас­

ном состоянии, в полном порядке 
frais т pi-  расходы, затраты; au frais de la 

princesse -  за счет аглицкого короля, на 
чужой счет; на казенный счет 

franchement -  чистосердечно, откровенно 
franchir -  пересекать, переправляться че­

рез
frapper - 1 )  бить, ударять 2) поражать 
fraude f - мошенничество, обман; en fraude 

- 1 )  обманным путём 2) тайком, незаконно 
freiner -  тормозить

frelate -  поддельный (о продуктах питания) 
fren em -ясень
frenesie f -  неистовство, исступление; бе­

шенство
frequentation f -  частое посещение; зна­

комство с
frequenter -  часто посещать; часто бывать;

ходить к, по, в 
friand -  любящий полакомиться; падкий на 
fringale f -  1) сильный внезапный голод 2) 

ненасытная потребность 
froideur f - холодность, сдержанность, бес­

чувственность 
Fronde f -  фронда (ряд антиправительст­

венных выступлений во Франции в 1648- 
1652гг., фактически представлявших со­
бой гражданскую войну); фрондерство 
(недовольство, выражающееся в стрем­
лении противоречить,критиковать) 

front m - лоб 
fronton m - фронтон 
trotter -  тереть, натирать 
fumant -  дымящий(ся); курящийся 
fume-cigarette т -  мундштук (для сигаре­

ты)
fumee f - дым
fumoir т -  курительная комната, курилка 
funebre -  1) похоронный, погребальный 2) 

унылый, мрачный, заунывный 
fureur f -  ярость
furieux -  яростный; бешеный; сердитый 
furlong т -  фарлонг (единица длины в сис­

теме английских мер, используется для 
измерения расстояния на скачках; 220 
ярдов или 201,168 м) 

fuyant -  ускользающий, уклончивый 
G

gagner -  1) зарабатывать, добывать 
gagner sa vie -  зарабатывать себе на 
жизнь, добывать средства к существова­
нию 2) добираться, достигать; направ­
ляться

gaillard -  игривый, вольный 
gaine I -  футляр; чехол 
galant -  галантный, любезный, обходи­

тельный
gaianterie f -  галантность, учтивость, веж­

ливость, обходительность



gallinace(e) m, f -куриные 
galop m -  галоп; быстрая езда (верхом) 
galopant -  галопирующий; бурно разви­

вающийся
garder -  хранить, беречь, следить; se 

garder de - 1 )  остерегаться, опасаться 3) 
воздерживаться; не делать что-л. 

gardien т -  хранитель, сторож, охранник; 
gardien de !а paix -  полицейский (в Па­
риже)

gateau -  балующий; потакающий
gater - 1 )  портить, повреждать 2) баловать;

s e g a te r -портиться 
gaulois -  галльский
gausser: se gausser de -  насмехаться, из­

деваться, подтрунивать над 
gemissant -  1) стонущий; жалобный 2) 

скрипящий, поскрипывающий 
дёпё -  стеснённый, неудобный, неловкий 
general -  общий; en general -  вообще, в 

общих чертах 
generalement -  обычно, как правило 
generaliser -  обобщать; делать общие вы­

воды
generation f - поколение, потомство 
дёпёгеих -  1) великодушный, благородный 

2) щедрый
genou / л - 1 )  колено 2) лысая голова; “ко­

ленка” 
gens /л ,/р /-л ю д и
gentil -  милый, славный; любезный; доб­

рый
gentilhommiere I -  небольшая (дворянская) 

усадьба 
gifle f -  пощёчина, оплеуха 
gigot т -  задняя ножка (баранины) 
gTte т -жилище; кров; пристанище 
glacial -  ледяной; холодный 
glas т -  похоронный звон; sonner le glas -  

петь отходную; прощаться с чем-л; пред­
вещать конец чего-л. 

glissant -  1) скользкий; скользящий 2) рис­
кованный, ненадёжный 

glisser -  1) скользить 2) постепенно пере­
ходить, соскальзывать к, в 

globule т -  1) шарик 2) кровяное тельце, 
кровяной шарик 

giorieux -  1) славный, знаменитый 2) (de)

гордый чем-л 3) блистательный 
gioussement т -  1) кудахтанье 2) разг. го­

готанье
gnocchi гг-  клёцки (в Италии) 
goguenard -  насмешливый 
g o l f e m - залив
gorge f - горло; глотка, гортань 
gouffre rn -пропасть, бездна, пучина 
gouleyant -  лёгкий, приятный (о вине) 
gout /л— 1) вкус 2) охота, склонность 
gouter -  пробовать, отведывать 
gouteux -  вкусный
grace а -  благодаря; de mauvaise grace -

неохотно; нелюбезно 
grain т de beaute -  родинка 
grandeur f - 1) величина 2) величие 
gras, g ra s s e - жирный, тучный 
gratiner -  жарить в сухарях 
g ra v e m e n t-важно, степенно 
gravite 1 - 1) тяжесть, сила тяжести 2) серь­

ёзность, значительность, важность 
дгё т -  воля; прихоть; de mauvais дгё -  

против желания, против воли 
дгёде т -  грежа, шёлк-сырец 
grele f -  град 
greiot т -  бубенчик
grenadier т -  гренадер (военнослужащий 

отборных пехотных или кавалерийских 
частей 

grenouille f - лягушка 
griffe f -  коготь 
g riv o is - вольный, игривый 
grognement т -  брюзжание, ворчание 
grommellement т -  ворчание, брюзжание 
grander -  1) рычать; ворчать 2) грохотать, 

рокотать; гудеть 3) назревать, прибли­
жаться (напр., о бунте) 

grassier-грубый
grouilier — 1) суетиться, сновать; шевелить­

ся 2) кишеть чем-л.; изобиловать 
guepe f -o c a  
guere -  почти не 
guerrier т -  воин; воитель 
guetter -  подстерегать, выслеживать 
guichet г о -  окошечко, касса 
guiliotineur т -  палач; отправивший кого-л. 

на гильотину



guinde -  чопорный, напыщенный, натяну­
тый

guise / -  уст. манера, способ действия; а 
sa guise -  по-своему; на свой пад 

Н
habile -  1) искусный, умелый; 2) ловкий, 

хитрый 
habit т - одежда, платье 
habitation f - жилище; квартира 
habitude / -  привычка; d ’habitude -  обычно 
habituer а -  приучать к 
hacher menu -  изрубить как капусту, изру­

бить на мелкие кусочки 
haie / -  изгородь, ограда, плетень 
hair -  ненавидеть
hallebarde / -  алебарда (оружие в виде фи­

гурного топорика на длинном древке, 
оканчивающееся копьем) 

hailucinant -  1) галлюцинирующий 2) неве­
роятный

halte f -  остановка, стоянка; faire halte -  
остановиться; сделать перерыв 

hanche / -  бедро, ляжка; Ses mains sur ies 
hanches -  подбоченившись 

handicap m -  препятствие, затруднение;
помеха; неблагоприятный фактор 

hanter -  неотступно преследовать (о мыс­
лях)

harceler -  мучить, изводить, дразнить 
hardi -  смелый, отважный, дерзкий 
hardiesse / -  1) смелость, отвага 2) дер­

зость; вольность; наглость 
haricot т -  фасоль 
harnais т -  конская сбруя, упряжь 
harpe /-а р ф а
hasard л? -  случай, случайность; par hasard 

-  случайно, нечаянно 
hate /  -  поспешность, торопливость; а !а 

hate -  наспех, впопыхах, второпях 
hater -  торопить
haut -  высокий; haut en couleur -  1) румя­

ный, краснощекий 2) яркий; выразитель­
ный; живописный 

hautain -  высокомерный, надменный 
hauteur / -  высота
heberger -  приютить, разместить у себя 
hemispherique -  полусферический 
hereditaire -  наследственный; передаю­

щийся по наследству; ennemi hereditaire 
-  наследственный, исконный враг 

heriter -  (у)наследовать 
hesitation / -  колебание, нерешительность 
hesiter -  колебаться, быть в нерешитель­

ности
hexagone т - 1) шестиугольник 2) Франция 

в её европейских границах 
hibiscus т -  гибискус 
h ip p iq u e -конный 
hocher la tete -  качать головой 
homogene -  однородный 
honneur r n - 1 )  честь 2) т pi знаки уваже­

ния; почести; d ’honneur -  почётный 
honorable - 1 )  почтенный, уважаемый; дос­

тойный 2) приличный, достаточный; под­
ходящий

honorablement -  прилично, достаточно, 
довольно хорошо 

honorer -  1) почитать, чтить, уважать 2) че­
ствовать

honte / - 1 )  стыд 2) бесчестье, позор 
honteusement -  бесславно, постыдно, по­

зорно
hoquet т~ икота, икание 
horloge / -  часы
horreur / -  1) ужас, страх 2) отвращение; 

avoir en horreur aqch, avoir horreur de -  
ненавидеть; испытывать отвращение 

horrible -  ужасный, страшный 
h o rr if ie r -ужасать
hors -  кроме, за исключением; hors de 

question -  не может быть и речи; исклю­
чено

hors-d’rauvre т -  закуска; добавочное 
блюдо

hospitalier -  гостеприимный, хлебосольный 
hospitalite / -  гостеприимство 
hostilite / -  вражда, враждебность 
hote т - 1 )  хозяин 2) гость 
housse / -  1) чехол (для мебели, одежды и 

т. п.) 2) кожух; футляр 
huer -  1) кричать 2) встречать шиканьем, 

освистывать 
huitre / -  устрица 
humeur / -  настроение 
humidite / -  сырость, влажность 
humiliation / -  унижение; оскорбление; по-



ругание
humiiier -  унижать; оскорблять; уничижать 
humilite / -  1) смирение, покорность 2) по­

слушание, приниженность 
huppe- богатый; знатный 
Huron /гг -1 ) гурон (американский индеец)

2) грубиян, неотёсанный 
hydre f -  гидра
hypocrisie / - лицемерие, притворство, не­

искренность 
hypocrite -  лицемерный; притворный 

I
idee f - идея, представление, понятие; idee 

de derriere la tete -  задняя мысль, тай­
ный замысел; особое мнение; idee fixe -  
навязчивая мысль, идея, идефикс 

ii en est ainsi de -  так обстоит дело с 
il en est de -  так (же) и с, так же обстоит 

дело и с
il n’y a rien de tel -  нет ничего лучше 
il s ’en faut -  далеко до этого, далеко не так 
il у a quelque temps -• некоторое время то­

му назад 
Tie / -  остров
imbiber -  пропитывать; смачивать 
imminent -  1) неминуемый, неизбежный, 

неотвратимый 2) предстоящий 
immobilisme т -  неподвижность; безыни­

циативность 
impartial -  беспристрастный, непредвзятый 
impeccable -  безукоризненный, безупреч­

ный
impenetrable -  непроницаемый; непости­

жимый
impenitent - 1 )  нераскаявшийся 2) закоре­

нелый, неисправимый; заядлый 
imperfection /  -  несовершенство; недоста­

ток; дефект 
impermeable m -  непромокаемый плащ 
impertinence /  -  дерзость, наглость, на­

хальство, бесцеремонность 
imperturbable -  невозмутимый 
impetigo т -  импетиго, гнойничковый ли­

шай
impoii -  невежливый; бестактный; невоспи­

танный
im ponderable- неопределённый, неулови­

мый

importer -  быть важным, нужным, иметь 
значени е

importuner -  докучать, надоедать; беспоко­
ить

imposer -  обязывать; принуждать; налагать 
im p o tm -налог
impregner -  пропитывать, насыщать 
imprenable -  неприступный (о городе, кре­

пости)
impression I-впечатление 
imprevu т -  неожиданность 
improbable -  маловероятный; невероятный 
impropre -  несвойственный (языку) , не­

правильный 
imprudent -  неосторожный; опрометчивый, 

неосмотрительный 
impuissant -  бессильный, беспомощный 
inaccessible -  1) неприступный 2) недос­

тупный 3) непостижимый; непонятный 
inapergu -  незамеченный 
inaugurer -  1) торжественно открывать 2) 

перен. начать 
inavouable -  непристойный; скандальный 
incapable -  неспособный 
inearnat я? -  1 ) алый цвет 2 ) яркий цвет ли­

ца, румянец 
incarnation / -  воплощение 
incendie т -  пожар; огонь, пламя 
incertitude / -  1) неуверенность, нереши­

тельность 2) недостоверность 3) непо­
стоянство, переменчивость 4) неопреде­
ленность 5) неточность, погрешность 

incidemment -  случайно, между прочим;
попутно 

incisive / -  резец (зуб) 
inciter -  побуждать, толкать на; заставлять 
inclination / -  склонность; привязанность 
incoherence /  -  1) бессвязность 2) непо­

следовательность; противоречивость 
incomparable -  несравнимый; бесподоб­

ный
incomprehensible -  непонятный; непости­

жимый
incomprehension /  -  непонимание; нечут­

кость
incongru -  неуместный; нелепый; непри­

личный, шокирующий 
inconstant -  непостоянный, изменчивый



inconteste -  неоспоримый, бесспорный, 
безусловный 

inconvenant -  неуместный; непристойный, 
неприличный; неподобающий 

incorrigible - 1) неисправимый 2) заядлый 
incroyable -  невероятный, чрезвычайный, 

неслыханный 
indecent -  неприличный, непристойный 
indecision f -  1) нерешительность 2) неяс­

ность, нечёткость 
indeiebile -  1) нестираемый, невыводимый 

2) перен. неизгладимый 
inderacinable -  неискоренимый 
indestructible -  не(раз)рушимый 
index т -  указательный палец 
indicateur т -  указатель 
indigene -  местный, коренной; туземный 
indiscretion f - нескромность; бестактность;

любопытство 
indiscutable -  неоспоримый, бесспорный 
indispensable -  1) необходимый 2) обяза­

тельный
indisposer -  1) вызывать недомогание 2) 

портить настроение; раздражать 3) 
(contre qqn, qqch) восстанавливать, на­
страивать против 

indistinct -  неясный, неотчётливый 
indolence 1-  1) апатия; безразличие; рас­

слабленность 2) беспечность; безделье 
indolent -  1) апатичный; безразличный; 

расслабленный 2) беспечный; небреж­
ный (в работе) 

indulgence /-снисходительность 
indulgent -  снисходительный 
inespere -  неожиданный, непредвиденный 
inextricable -  запутанный, безвыходный 
infanterie f -  пехота 
infatigabie -  неутомимый 
inferiorite f -  более низкое положение 
infime -  самый незначительный, самый 

малый
infiniment — 1) бесконечно 2) крайне 
infirme -  1) болезненный, немощный 2) пе­

рен. слабый 
infraction f - правонарушение 
infructueux -  бесплодный, безрезультат­

ный, безуспешный, тщетный 
infuser -  настаивать, делать настой

ingenier: s ’ingenier -  ухищряться, умуд­
ряться; стараться, проявлять изобрета­
тельность

ingeniosite f -  изобретательность, наход­
чивость 

ingurgiter -  проглатывать 
inhospitalier -  негостеприимный 
inimaginable -  невообразимый, невероят­

ный
ininfiammable -  невоспламеняемый, огне­

стойкий
initie -  посвящённый, осведомлённый; спе­

циалист 
innocent -  невинный
innombrable -  неисчислимый, несметный, 

бесчисленный 
inopportun -  несвоевременный, сделанный 

некстати
inou'i -  неслыханный, небывалый; неверо­

ятный
inquieter -  беспокоить, тревожить; смущать 
insaisissable -  неуловимый 
insatiable -  ненасытный, неутолимый 
insecte т -насекомое 
inseparable -  неотделимый 
insignrfiant -  незначительный; неинтерес­

ный
insistence f - настойчивость, упорство 
insolence / -  1) дерзость, наглость 2) за­

носчивость 
insondable -  1) бездонный, неизмеримый 

2) непостижимый 3) огромный, колос­
сальный 

inspirer -  внушать; вдохновлять 
installer-помещать, устраивать 
instant / п -  миг, мгновение, минута, момент 
instantanement -  мгновенно, немедленно, 

тотчас
instar: a Tinstar de -  по примеру, по образ­

цу, наподобие 
insu: a I’insu de -  без ведома 
insuffisance I - 1) недостаточность; нехват­

ка; неполнота 2) pi. недостатки, ошибки, 
промахи 

insuffisant -  недостаточный 
insurrection 1- восстание 
intact -  целый, нетронутый; невредимый 
intempestif -  несвоевременный, неумест-



ный
intention / -  намерение, замысел 
interieur — внутренний 
interjection / -  междометие 
interiocuteur m -  собеседник 
intermede m -  1) театр, интермедия 2) 

пауза, перерыв 
interroger -  1) спрашивать 2) перен. изу­

чать, искать ответа в 
interrompre -  1) прерывать; приостанавли­

вать 2) (qqn) помешать кому-л 3) (qqn) 
перебивать 

intestin -  внутренний; guerre intestine -  
междоусобная война 

in tim e m e n t-глубоко 
irttimite /-ли чн ая , интимная жизнь 
intraitable -  несговорчивый, неуступчивый 
intrusion /  -  вторжение; бесцеремонное 

вмешательство, неожиданный приход 
in u tite m e n t-бесполезно, напрасно 
invasion / -  вторжение, нашествие 
inventaire т -  опись, список 
inventer -  изобретать 
invention / -  изобретение 
inventorier -  описывать, составлять пере­

чень
inverse -  I. обратный, противоположный II. 

т обратное; противоположность; а 
i’inverse de -  в противоположность 

inverser -  менять направление 
investir -  обложить, окружить, осаждать 
inviolable -  неприкосновенный; нерушимый 
invisible -  невидимый; незримый 
in v o q u e r-ссылаться
invraisemblable -  1) неправдоподобный, 

невероятный 
isard /л -  пиренейская серна 
issu de -  происшедший от, вышедший из 
issue I -  выход; окончание; результат 

J
jacquet т -  настольная игра (с костями и 

фишками) 
ja d is -  когда-то, некогда, встарь 
jailiir -  1) бить ключом; брызгать; хлынуть;

2) внезапно появляться; показываться 
jaloux -  1) завистливый 2) ревнивый 3) 

ревностный; стремящийся к

jambe /  -  нога (от колена до ступни); по­
ступь

jardinage т -  садоводство; огородничество 
jaser -  болтать; судачить 
ja s p e - крапчатый 
jaunatre -  желтоватый 
jeter - 1 )  бросать, кидать 2) повергать в (ка- 

кое-п состояние) 
jogging т -  верхняя одежда (надеваемая 

на костюм) 
joint -  соединённый, сложенный 
jonc m -1 )  тростник, камыш 2) трость 
jonction /-соединение  
joue / -  щека
jouer au plus fin -  хитрить, стараться пере­

хитрить кого-л 
joute / -  состязание, поединок 
jovial -  весёлый, жизнерадостный 
jo y e u x -весёлый, радостный 
juge т de paix -  мировой судья 
jument / -  кобыла
jumping т -  конные скачки с препятствия­

ми
jurer -  клясться, поручиться 
jusqu’a се que -  до тех пор, пока 
jusque-la -  до сих пор, до этого времени 
juste -  справедливый, правый 
justifier -  1) оправдывать 2) доказывать, 

подтверждать
К

kilt т -  кильт, юбка шотландского горца 
klaxon m -  клаксон, автомобильный сигнал 
kfaxonnade / -  автомобильный сигнал 
k la x o n n e r-сигналить 
knickerbockers mpl-  бриджи 

L
la -  1) там, тут, налицо 2) туда; сюда 3) в 

этом, на этом 4) служит для подчёркива­
ния 5) в этот момент 

la faire -  обмануть, надуть, оставить в ду­
раках кого-л 

labeur m -  тяжёлый труд 
lacerer — рвать, разрывать; кромсать 
lacrosse / -  лакросс, хоккей на траве 
lad т -  конюх
la-dedans - 1 )  там внутри 2) перен. в этом 
laine / -  шерсть
laisser -  оставлять; laisser + inf. -  позво-



лять, разрешать; laisser tomber -  уро­
нить, выпустить из рук; se laisser 
prendre -  поддаться, попасться 

l a i t m - молоко
lame I -  1) тонкая пластинка, полоса 2) лез­

вие
lamenter: se lamenter -  жаловаться, сето­

вать, горевать 
laminage т -  прокатка; laminage т a froid

-  холодная прокатка 
lance f -  копьё, пика 
lancer - 1 )  бросать, кидать 2) начинать 
landau т -  детская коляска 
langueur f - томность; истома, нега 
larme f - слеза 
iatin -  латинский; романский 
latitude f -  геогр. широта 
lawn-tennis т -  лаун-теннис, теннис 
lecher -  лизать, облизывать 
ledit, ladite -  вышеупомянутый, вышеука­

занный 
leger -  лёгкий
Legion I d’honneur -  орден Почётного ле­

гиона
lendemain т -  завтрашний, следующий 

день; au lendemain de -  на следующий 
день после; тотчас после 

lenteur f -  медленность, медлительность 
leste -  1) проворный, ловкий 2) вольный, 

нескромный; фривольный 
lettre f - буква; a la lettre -  в точности, бук­

вально, дословно 
iiant т -  связность 
lier -- связывать, соединять 
lieu-dit т -  местность, имеющая своё на­

звание
lieue f -  льё (старинная мера длины) 
lim iter-ограничивать 
limon m -и л  
linge т -  бельё
lisser -  лощить, полировать, шлифовать, 

сглаживать 
lisseur, -euse m ,/~  гладильщик, -щица 
livide -  мертвенно-бледный, синеватый 
livre / -  фунт (мера веса 380-550 г) 
livrer -  выдавать; se livrer -  предаваться 

чему-л.; заниматься чем-л. 
livret т militaire -  военный билет

iocataire m,f- наниматель 
locomotion f -  передвижение 
locution / -  выражение, оборот речи 
logis т -  жилище, жильё, квартира 
toi f -  закон; правило
loin de - 1 )  далеко от; вдали от 2) далеко от 

того, чтобы, вместо того, чтобы 
iointain - 1. далёкий, отдалённый II. т даль;

отдалённость 
long -  длинный, долгий; de longue date -  

давний, старинный; давно; задолго 
longitude f -  геогр. долгота 
longueur ! -  длина; протяжённость; а 

longueur de -  в течение, на протяжении 
lorgnette I -  бинокль; маленькая подзорная 

труба
lorgnon я?-пенсне; монокль 
lors de -  во время; при; когда 
Iorsque -  когда
loufoque -  1) тронутый, чокнутый 2) чуд­

ной, потешный, уморительный 
lourd -  тяжёлый; tourd de consequences -  

чреватый последствиями 
luisant -  сверкающий, блестящий; сияющий 
lumiere 1 - 1) свет 2) ясность, разъяснение 
lumineux -  ясный, светлый, яркий 
lustre -  лощёный, блестящий 
lustre т -  лоск, глянец; блеск 
lutte f - борьба; состязание 
luzerne / -  люцерна

М
machoire f -  челюсть
maponnerie f -  каменно-строительные ра­

боты
maelstrom т -  бездна, водоворот, пучина 
magistrature f - судебное ведомство 
maharajah т -  магараджа (высший титул 

владетельного князя в Индии) 
mail т -  игра в шары
maillot т -  майка, футболка: maillot jaune 

-  жёлтая майка лидера; лидер (в вело­
гонках)

maint -  неоднократный, не один; maintes 
fois -  много раз, неоднократно 

maintenir — держать, поддерживать 
maitre, -esse -1 ,  mj  1) господин;хозяин, хо­

зяйка; etre maitre de soi -  владеть собой
II. главный, основной



maitresse /-любовница  
majeste / - 1) величие, величественность 2) 

величество (титул) 
majeur -  совершеннолетний 
mal m -ал о ; вред
maladroit -  неловкий, бестактный; неуме­

лый; неуместный 
malais -  малайский 
malchance / -  неудача, незадача 
malcommode -  неудобный, непрактичный 
male - 1. мужской II. т самец 
malgre -  несмотря на 
malin -  лукавый, хитрый, себе на уме 
maltraiter -  дурно, грубо обращаться; оби­

жать; издеваться 
malveillant -  недоброжелательный 
m angeurm -е д о к
maniere /  -  образ действий; способ; de 

maniere а -  так что, так чтобы 
m a n ife s te r-обнаруживать, проявлять 
manoeuvre /  -  действие, работа (механиз­

ма)
manoir т -  небольшой замок; усадьба 
manquement a m -  уклонение от 
manquer -  недоставать, не хватать; 

manquer de + inf. -  не сделать, упустить; 
ne pas manquer de + inf. -  не преминуть 
сделать; обязательно сделать что-л. 

maori -  маорийский 
marchand т -  торговец 
marche т  commun -  общий рынок 
marecage т -  болото, трясина 
marechaussee /  -  коннополицейская стра­

жа
marge / -  край, поле; en marge de -  вне че-

го-л.; за пределами чего-л.; в стороне от; 
параллельно с 

marin m -  моряк, матрос 
marmonner -  цедить сквозь зубы, бормо­

тать
marque -  ярко выраженный, явный, замет­

ный
marque / -  знак, признак 
marquer les points -  считать очки, считать 

попадания 
marteau т -  молот; молоток 
martial -  воинственный; бравый 
masculiniser -  придать мужественность;

femme masculinisee -  мужеподобная 
женщина

massue /  -  дубина; палица; argument 
massue -  убийственный довод 

meconnaissable -  неузнаваемый 
mecontentement т -  недовольство, неудо­

вольствие
medisant -  злословящий, злоречивый;

сплетник, злой язык 
m e d ite r- обдумывать; размышлять над 
mefiance / -  недоверие; подозрительность 
metier: se metier -  не доверять, остерегаться 
megarde ! -  недосмотр, невнимательность;

par megarde -  нечаянно, по недосмотру 
melee f - спор, стычка, столкновение 
meme - 1 .1) т о т  же 2) сам, самый II. даже; 

de т ё т е  -  так же, таким же образом; 
tout de meme -  все-таки, тем не менее; 
etre a meme de -  быть в состоянии, 
уметь делать что-л. 

memento m -  1) записная книжка 2) спра­
вочник; краткое руководство 

memorable -  памятный, незабываемый 
menace /-у гр о за  
menacer -  грозить, угрожать 
menager - 1 )  беречь; экономить; жалеть 2) 

устраивать; сооружать 
m e n d ia n tm - нищий
mener par le bout du nez -  водить за нос; 

держать под каблуком; заставлять пля­
сать под чью-л. дудку 

menthe / -  мята 
mentir -  лгать 
menton т -  подбородок 
mentor т -наставник 
menu -  тонкий; небольшой, некрупный; 

мелкий
menuiserie / -  столярная работа 
meprendre: se meprendre -  ошибаться 
mepris m -  презрение; пренебрежение 
meprisabie -  достойный презрения, пре­

зренный 
mepriser -  презирать
merci /  -  милосердие, пощада; a la merci 

de -  в чьей-л власти; зависящий от 
merite т -  заслуга, достоинство 
meriter -  заслуживать, быть достойным, 

удостаиваться



msritoire -  достойный похвалы, награды;
похвальный 

merveiiie /  -  чудо; a merveille -  чудесно, 
великолепно, удивительно 

merveilleux -  чудесный, удивительный 
mesalliance / -  мезальянс, неравный брак 
mesure / - мера; умеренность 
mestirer -  мерить, измерять 
metier т -  ремесло; профессия, специаль­

ность; дело,занятие 
metropolitain -  относящийся к метрополии 

(т.е. государству по отношению к своим 
колониям или зависимым государствам) 

mets т -  блюдо, кушанье 
mettre -  класть, ставить; надевать; mettre а 

plat -  разряжать; ослаблять; mettre a sac 
-  разграбить; mettre au monde -  родить, 
произвести на свет; mettre au point -  1) 
разработать, подготовить 2) создать, 
сконструировать; mettre aux prises -  
столкнуть, противопоставить; mettre les 
pieds -  ступить, вступить в; mettre sur 
pied -  организовать; создать, реализо­
вать; se mettre -  1) помещаться; стано­
виться; садиться 2) одеваться 3) прини­
маться за; приступать к; s’y mettre -  
взяться за дело 

meurtrir -  ушибить; обидеть 
mile [mail] т -  английская миля (1609 м) 
milieu т - 1) середина; juste milieu -  золо­

тая середина 2) среда 
m ili te r -бороться, сражаться 
mimetisnie т -  мимикрия; подражание, 

имитация
minceur / -  1) тонкость 2) худощавость 3) 

незначительность;скудость 
mine /  -  I. выражение лица; вид, наруж­

ность, внешность II. грифель 
miner -  истощать; подтачивать, точить 
minuterie / -  таймер 
miracle m -чудо
mise / - манера одеваться; костюм; soigner 

sa mise -  следить за собой 
miserable -  1) несчастный, жалкий; бед­

ный; нищенский 2) бедственный, плачев­
ный 3) ничтожный; презренный 

missive / -  послание, письмо 
mite / -  моль

mitonner - 1 )  варить, тушить на медленном 
огне 2) медленно и тщательно готовить 

mobile-подвижный 
mobilier т -  мебель, обстановка 
moderation /-умеренность  
modere -  умеренный
moderer -  умерять; уменьшать, ослаблять 
modeste -  скромный, непритязательный, 

простой
moelleux -  нежный, мягкий, бархатистый; 

приятный
mceurs Ip! -нравы, обычаи; поведение 
moindre -  меньший
moins -  меньше, менее; минус; a moins de 

-  если не, без; a moins que -  если толь­
ко не; au moins, du moins -  по меньшей 
мере, по крайней мере 

moisissure /-плесень; гниль 
moitie / -  половина
mollir -  1) делаться мягким, размягчаться 

2) ослабевать; уступать, поддаваться 
momentanement -  на короткое время, 

мгновенно; временно 
mon sang ne fit qu’un tour - 1 )  я вспылил, 

вскипел 2) загорелся чувством 3) рас­
строился; ошеломлен, ошарашен; кровь 
у меня застыла в жилах 

monacal -  монашеский 
montant т -  сумма, стоимость 
monte -  рассерженный, разгневанный 
monter -  садиться на, в; monter a cheval -  

ездить верхом 
morne -  1) мрачный, угрюмый, хмурый, су­

мрачный 2) тусклый; неинтересный 
mortel - 1 )  смертный 2) смертельный, губи­

тельный 3) разг. скучный 
mot a mot т -  дословный, буквальный пе­

ревод
mou, molle -  1) мягкий; рыхлый 2) вялый, 

слабый 
moucheron л? -  мошка 
mouchoir т -  платок dans un mouchoir -

тесной группой (о финише скачек) 
moudre -  молоть; moulu -  перемолотый 
moue / -  недовольная гримаса 
mousse / - 1 )  пена 2) мох 
mousseline / -  муслин, кисея 
mousson / -  муссон (ветер)



moustache / -  усы
moyen по -  средство, способ 
muet -  немой; бессловесный 
mule f -  туфля без задника 
multiplier -  умножать, множить 
munir de -  снабжать, наделять; вооружать, 

давать 
mur /л -  стена; стенка
murmurer - 1 )  шептать 2) роптать; ворчать; 

sans murmure -  безропотно, беспреко­
словно

N
n’lmporte -  неважно; n’importe quel -  лю­

бой, какой бы то ни был(о) 
nacelle I -  подвесной контейнер 
naguere -  (ещё) недавно, в недавнем про­

шлом; в своё время 
парре / -  скатерть
narquois -  насмешливый, подтруниваю­

щий, лукавый 
nationale f -  шоссе государственного зна­

чения
naturaiiser — 1) принимать в гражданство, в 

подданство 2) изготовлять чучела (жи­
вотных) 

navire т -  судно, корабль 
navrant -  1) удручающий, тоскливый 2) до­

садный, достойный сожаления; огорчи­
тельный

navre -  удручённый, огорчённый, расстро­
енный

necessaire т -  несессер; комплект; шка­
тулка с принадлежностями 

necessile f -  необходимость, потребность, 
нужда

necessiter -  требовать, приводить к 
neglige -  небрежный, беспорядочный 
negliger -  относиться небрежно, оставлять 

без внимания, не принимать в расчёт; 
пренебрегать 

negocier -  выполнять 
nenette / - (симпатичная) девчонка 
nettement -  ясно, определённо, чётко; явно 
nez т -  нос
nier -  отрицать; оспаривать, опровергать 
no man’s land т -  ничья земля; нейтраль­

ная территория 
noble -  благородный

nocif -  вредный 
nocturne -  ночной 
Noel -  Рождество
normand -  1) нормандский 2) ист. нор­

маннский 
Normand т - норманн, викинг 
notamment -  именно, как раз; особенно, в 

частности 
noter -  отмечать; замечать 
notion f - понятие 
nounou I -  няня, кормилица 
nourri -  насыщенный 
nourrir -  кормить; питать 
nourriture / -  пища; питание 
novice т -  новичок
пи -  1) нагой, обнажённый, голый 2) стро­

гий; без прикрас; verite toute nue -  голая 
истина

nudite / -  обнажённость, нагота 
nuit /  des temps -  тьма веков, глубокая 

древность; depuis la nuit des temps -  
испокон веку 

nul, -le -  никакой, ни один 
nuile part -  негде, никуда 
numerique -  численный, цифровой 
nurse f - 1) няня 2) сиделка 
nursery /-детская (комната) 
nymphe f -  1) нимфа 2) грациозная моло­

дая женщина, девушка 
О

obeir а -  повиноваться, слушаться; подчи­
няться 

objectif т -  цель, задача 
obligeamment -  услужливо, предупреди­

тельно, любезно 
o b lig e r -обязывать; вынуждать 
obnubiler -  1) затемнять, помрачать (соз­

нание) 2) завладевать чьим-либо умом 
o b s c u r -тёмный, мрачный 
obscurite / -  1) темнота, мрак 2) непонят­

ность, неясность 
obseder -  неотвязно, неотступно пресле­

довать; одолевать 
obstacle т -  препятствие 
obtemperer -  повиноваться, подчиняться; 

исполнять
obtenir -  получать, достигать, добиваться; 

obtenir gain de cause -  1) выиграть дело



2) одержать верх 
occurence f -  случай; обстоятельство; en 

I'occurrence -  в этом случае, в данном 
случае

octogenaire -  восьмидесятилетний 
ceil m -  глаз; (coup d')ceil -  взгляд, взор 
offense I - оскорбление, обида 
offenser -  оскорблять, обижать 
offrir -  1) предлагать 2) дарить 3) предос­

тавлять, давать 
offusquer -  задевать, шокировать, смущать 
oie f -  гусь
oignon т -  луковица (шарообразные часы) 
ombrage т -  тенистая листва; тень 
ombre / -  тень; a I’ombre de -  в тени; под 

сенью чего-л. 
ombrelle f - зонтик (от солнца) 
omoplate / -лопатка 
once f- унция 
onde / -  волна
орёгег -  производить, совершать 
opposant т - противник, враг 
oppose т-  противоположность 
or т -  золото
orageux -  1) грозовой 2) беспокойный, 

шумный, бурный 
oreille I-  ухо
orgie 1-  1) оргия 2) буйное пиршество; ку­

тёж
orgueil m -  гордость 
oriental -  восточный 
originaire de -  родом из, уроженец 
origine f  -  начало, происхождение; а 

I'origine de -  в начале, с самого начала 
orner -  украшать; декорировать 
oscillation f -  качание, колебание, вибра­

ция
oser -  отваживаться, осмеливаться 
osseux -  костистый; костлявый 
oter -  1) снимать; убирать 2) отнимать, ли­

шать 3) избавлять, освобождать 
ouaille I-  паства
outillage т -  инструментарий; аппаратура;

оборудование 
ouverture 1- отверстие 
ouvrage т -  1) работа, труд; дело 2) руко­

делие
oxer т -  параллельные брусья (препятст­

вие в конном спорте)
Р

page f  -  страница; a la раде -  современ­
ный, в духе времени; модный 

pair т -  ровня; au pair -  работать, прожи­
вать, получая за свою работу стол и кров 

paisible -  мирный, тихий; кроткий 
paix / -  мир; спокойствие 
palace т -  роскошный отель, гостиница 
palais т -  нёбо 
palme f -  пальмовая ветвь 
palombe / -  вяхирь (дикий голубь) 
palper -  ощупывать, осязать, трогать рукой 
рапасёе / -  панацея; универсальное сред­

ство от всех бед 
panache т -  рисовка, щегольство, блеск 
panier т -  корзина 
pannequet т -  блин, оладья 
panser -  перевязывать 
pantagruelique -  1) пантагрюэлевский; 

прожорливый; чревоугоднический 2) 
обильный (о еде) 

pantoufle f - домашняя туфля 
paraitre - 1 )  показываться 2) казаться 
parangon m -  образец 
parapluie т -з о н т (и к ) (дождевой) 
paravent т -  1) ширма (также перен.) 2 ) 

защитный экран 
parcimonie f  -  скупость, скаредность, бе­

режливость 
parcimonieux -  скупой, скаредный, береж­

ливый
parcourir -  пробегать, проходить, проез­

жать
parcours т -  маршрут, дистанция 
par-dessus -  сверх, поверх; через 
pare-brise т -  ветровое стекло; козырек от 

ветра
pare-chocs т -  буфер, бампер 
pareil -  подобный, одинаковый; такой 
parenthese f -  скобка 
parer -  украшать, отделывать; наряжать 
paresse f -  лень 
parfois -  иногда, временами 
parier -  1) держать пари, биться об заклад 

2) утверждать, заверять 
parler de la pluie et du beau temps -  гово­

рить о погоде, о том, о сем, о пустяках



parole f - речь, слово
parsemer -  1) усеивать, посыпать, усыпать 

2) перен. испещрять 
pari / -  часть, сторона; доля; pour ma part -  

что до меня, что касается меня; prendre 
en mauvaise part -  принимать что-л. с 
плохой стороны; неправильно истолко­
вывать

partager -  делить, разделять 
particulier -  1) особый; отдельный 2) част­

ный, личный, 3) особенный, необыкно­
венный; en particulier -  1) особенно, в 
особенности 2) в частности 

partir -  отправляться, уезжать; partir а 
i'attaque -  ринуться в атаку; a partir de -  
начиная с; из 

partisan т -  приверженец, сторонник 
partout -  везде, всюду, повсюду 
parvenir а -  достигать, доходить 
pas т - 1) шаг 2) порог 
passer -  проехать, пройти; en passant -  

мельком, мимоходом, между прочим; 
кстати говоря; passer apres qqn -  стоять 
ниже кого-л.; passer pour -  слыть, счи­
таться, производить впечатление кого-л.; 
se passer de -  обходиться без 

passe-temps т -  приятное времяпрепро­
вождение, развлечение 

passion I -  страсть; любовь, пристрастие к 
чему-л

passionne -  страстный, пламенный;
passionne de [pour] -  увлечённый чем-л. 

pate m -  паштет; pate de foie gras -  печё­
ночный паштет 

pates f p l - паста, макаронные изделия 
pathetique -  трогательный, волнующий;

приподнятый 
patienter -  терпеливо ждать, запастись 

терпением
patin т -  кусок войлочной ткани (для пере­

движения по паркету); (музейная) тапоч­
ка

patine t - патина (тончайшая пленка, обра­
зующаяся обычно на поверхности меди и 
ее сплавов в результате коррозии) 

patronyme т -1)  фамилия 2) отчество 
patte f - лапа
paume f -  1) ладонь 2) игра в мяч (через

сетку; мяч бросался рукой, позднее ра­
кеткой); longue paume -  игра в мяч на 
неогороженном поле 

pavilion т - 12) штандарт, флаг 
payer -  платить; se payer la tete de qqn -  

дурачить; насмехаться над 
peage m -  дорожная или мостовая пошли­

на
peau f -  кожа
pecher -  ловить, удить рыбу 
pecheur т -  рыбак
peine f -  1) наказание 2) горе, страдание; 

боль 3) труд, работа 4) затруднение, 
трудность; a peine -  едва (ли); sous 
peine de -  под страхом; под угрозой; 
иначе; а то; avoir peine а + inf. -  с тру­
дом что-л делать; faire de la peine a qqn 
-огорчать; причинять неприятности 

peiotonner -  сматывать в клубок; se 
pelotonner -  1) свёртываться в клубок 2) 
съёживаться 

penchant т -склонность к чему-л. 
pencher -  наклонять, нагибать 
pendre -  вешать
pendule /  -  часы (стенные, каминные, на­

стольные) 
penetrer -  проникать
penible -  1) тяжёлый, трудный, утомитель­

ный 2) печальный; мучительный 
peninsule f - полуостров 
penny т - пенни, пенс 
регсё -  1) дырявый 2) пронзённый 3) снаб­

жённый отверстиями 
регсег -  6)
percer -  I. 1) сверлить; продырявливать, 

пронзать 2) разгадать, раскрыть II. проби­
вать себе дорогу, становиться известным 

perceuse / -  дрель 
percevo ir- взимать, собирать налоги 
perdre -  терять; perdre le nord -  1) поте­

рять направление; сбиться с пути, откло­
ниться от нужного направления 2) расте­
ряться, потерять голову; faire perdre le 
nord a qqn -  сбить с панталыку 

perfectionner -  совершенствовать; улуч­
шать 

peril т -  опасность 
perilleux -  опасный, рискованный



permettre -  позволять, разрешать; допус­
кать

perpetuite f -  непрерывность; бесконеч­
ность; a perpetuite -  пожизненно, навсе­
гда, навеки

perplexe -  озадаченный, растерянный; не­
доуменный, поставленный в тупик 

persecuter -  преследовать; мучить, терзать 
perseverer -  быть настойчивым; упорство­

вать; упорно продолжать 
persienne I -  решетчатый ставень; жалюзи 
persuader -  убеждать, уговаривать; вну­

шать
perturbation f -  1) расстройство; наруше­

ние; повреждение потрясение: беспоря­
док, волнение; осложнение 

pervers -  извращённый, испорченный, по­
рочный

pesanteur f -  1) сила тяготения; сила тяже­
сти pesanteur 2) тяжесть, вес 

peser -  взвешивать
peseta f -  песета (денежная единица Испа­

нии)
petit doigt -  1) мизинец 2) неизвестный ис­

точник сведений, осведомитель 
реи -  мало; а реи pres -  почти, приблизи­

тельно, без малого; de peu -  ничтожный, 
жалкий; quelque peu -  слегка 

peuplade f - племя 
peupld - населённый 
phalange f -  фаланга; pi. пальцы 
piano m a queue -  рояль 
pick-pocket m -  вор, совершающий кар­

манные кражи 
picotin т -  мера озса (четверть буасо, ~  3

л)
piece /  -  1) кусок; часть; деталь 2) воен. 

расчёт (группа бойцов, обслуживающая 
орудие, пулемет и т.п.); de toutes pieces 
-  целиком и полностью 

pied т -  1) нога 2) ножка; au petit pied -- в 
миниатюре, в уменьшенном виде; без 
размаха

pied т -  фут (мера длины =  30 см) 
pierre I-  камень 
pieton /л — пешеход 
piger -улавливать, понимать, сечь 
piler -  толочь, растирать; измельчать

piloter -  вести (автомашину) 
pinson т -  зяблик
piquer -  колоть; se piquer de -  ставить се­

бе в заслугу, приписывать себе, претен­
довать на; хвастать(ся) чем-л. 

piqueur т -  охот, доезжачий (старший 
псарь, распоряжающийся собаками на 
охоте)

piston /г? -  разг. протекция, блат 
pitoyable -  ничтожный, жалкий 
placard гл — стенной, встроенный шкаф 
placer-помещ ать, размещать; ставить 
platonnier т -  потолочный светильник 
plaie f - рана
plaindre -  жалеть; se plaindre -  жаловаться 
plaire -  нравиться 
plaisant -  приятный 
plaisanter -  шутить
Plantagenets -  Плантагенеты (королевская 

династия)
planter - 1 )  сажать (растения) 2) вбивать 
plaque / -  пластинка; доска, дощечка 
plat -  плоский; гладкий; ровный 
plat т -  блюдо 
plein -  полный; круглый 
plier bagage -  1) укладывать вещи 2) уйти, 

смотать удочки, убраться восвояси 3) от­
ступиться), смириться 

plissement т -  образование горных скла­
док; plissement hercymen -  герцинская 
складчатость 

plomberie f -  водопроводные и газопро­
водные работы 

plombier т -  газопроводчик; водопровод­
чик; сантехник 

plonger -  погружать, окунать 
plouc, plouk, plouque т -  деревенщина, 

пентюх 
plume I-  перо
plusieurs -  некоторые, несколько 
plutot -  скорее; лучше; довольно-таки 
pluvieux -  дождливый, ненастный 
pneumatique т -  шина; покрышка 
poche f -  карман; s’en mettre plein les 

poches -  набить себе карманы 
pocher -  опускать в кипяток; обдавать ки­

пятком 
poids /77- вес



poigne f -  твёрдость, сила, властность; а 
poigne -  хваткий, напористый, властный 

poignee /d e  main -  рукопожатие 
poignet т -  запястье
poil m -  волос(ок); au poil -  1) безукориз­

ненный; замечательный 2) смешной, по­
тешный

pompon т -  билетный компостер 
poinponner -  пробивать (железнодорожный 

билет) 
poing т -  кулак
point т - 1) точка 2) пункт, место 3) степень

4) балл; au point que -  до того, что; так 
что; etre sur le point de -  вот-вот, чуть 
было не; готовиться, собираться 

pointer -  отмечать; регистрировать 
pointu -  остроконечный, острый, заострён­

ный
poitrail я?-толстая балка перекрытия 
poitrine / -  грудь 
poli -  вежливый, учтивый 
polir -  полировать, шлифовать; лощить 
polluer -  заражать, отравлять, загрязнять 
polygone т -  многоугольник 
pomerol т -  ломероль (сорт красного бор­

доского вина) 
ponceuse / -  шлифовальная машина 
ропеу т -  пони 
pont m -м о с т
pontifical -  папский, епископский 
porridge m -  овсяная каша 
port т -  ношение
porte-cartes m — 1) бумажник (для визитных 

карточек) 2) картодержатель; планшет 
(для карт)

porte-mine т -  автоматический карандаш, 
карандаш со вставным грифелем 

portillon т -  дверца, калитка 
posseder -  иметь, обладать 
possession / -  владение, обладание 
poster -  выставлять, расставлять; se 

poster -  занять место, расположиться 
posterieur -  1) позднейший, последующий 

2) задний
postillonner -  брызгать слюной, плеваться 

(при разговоре) 
postulant т -  проситель; соискатель 
posture / -  положение тела, поза

potage т -  суп
pot-au-feu т -  тушёная (варёная) говядина 

с овощами 
роисе т -  дюйм (= 2,7 см) 
poule / -  курица; poule faisane -  фазанья 

курочка 
p o u le tm -цыплёнок 
pour peu que -  если только, стоит только 
pourboire т -  чаевые 
pourriture I-  гниль; гниение; тление 
poursuite / -  преследование, погоня 
poursuivant т -  преследователь 
poursuivre -  1) преследовать, гнаться за 2) 

продолжать 
pourtant -  однако, тем не менее; всё же 
pourvoir -  снабжать, наделять; оборудовать 
pourvu que -  лишь бы, только бы 
pousser -  толкать 
poussiere / -  пыль 
prairie / -  луг, лужайка 
precedent -  предыдущий 
preceder -  1) идти впереди 2) предшество­

вать 3) обгонять, опережать 
precieuse / -  жеманница 
precieux, -euse -  1) драгоценный, дорогой 

2) жеманный, манерный; вычурный 3) 
ценный; исключительно полезный 

precipiter -  ускорять; se precipiter -  бро­
саться, устремляться к, в 

preciser -  уточнять, определять 
precision / -  1) точность, ясность, опреде­

лённость 2) fp!детали, подробности 
ргёсосе -  ранний, преждевременный 
precurseur -  предвещающий 
predilection / -  предпочтение 
predisposer -  предрасполагать 
premisse / -  предпосылка; причина 
prendre -  брать, принимать; prendre а 

partie qqn -  обвинить кого-л., выругать, 
обозлиться на; prendre a revers -  напа­
дать с тыла, с фланга; prendre de 
vitesse -  перегнать, опередить; превзой­
ти кого-л.; prendre du recul -  отступить, 
отойти; получить время оглянуться на; 
prendre Pair -  выйти на воздух, провет­
риться, прогуляться; prendre la tete de -  
встать во главе; prendre le recul -  отсту­
пить, отойти; prendre patience -  на­



браться терпения; prendre sous les feux 
-  взять под обстрел; se prendre la tete -
нервничать, раздражаться; выйти из себя; 
se prendre le pied dans -  запутаться в 

preoccuper -  заботить, занимать; беспоко­
ить, тревожить 

prepose т -  служащий 
pres -  близко, около, рядом; de pres -  

вблизи: близко; вплотную 
presager -  предвещать; предсказывать 
pre-sale т -  баран, выкормленный на при­

морских лугах, на солончаках 
prescription /  -  предписание, приказ, рас­

поряжение
presomptueux -  надменный, высокомер­

ный, самонадеянный 
presque -  почти
presse -  торопливый, спешащий 
prestance f -  представительность, величе­

ственная осанка; выправка 
pret а -  готовый на, к 
pretendre -  утверждать; настаивать 
pretexte т -  предлог, повод 
pretresse f - жрица 
preuve f - доказательство 
prevenir -  предупреждать 
prevoyant -  предусмотрительный, прозор­

ливый
prier — 1) просить 2) приглашать, звать 
printanier -  весенний 
prise / -  4) добыча; улов, трофей 
priser -  ценить, уважать 
privation f -  лишение
prix т -  цена, стоимость; a tout prix -  лю­

бой ценой, во что бы то ни стало; au prix 
de -  ценой, с помощью, при условии 

probable -  вероятный, правдоподобный 
proceder de -  происходить из, от, вести на­

чало от, из; развиваться из 
prochain т -  ближний 
proche - 1. близкий, ближний, ближайший И.

mpl-  родственники, близкие 
prodige т -  чудо
prodigue -  1) расточительный 2) (de) щед­

рый на
preeminent -  выпуклый, выдающийся, вы­

ступающий вперед 
profiter de -  пользоваться; извлекать поль­

зу, прибыль 
progressivement -  постепенно 
proie f - 1) добыча 2) жертва 
projectile т -  снаряд; пуля; бомба; ракета 
projeter — бросать, метать, швырять 
promesse f - обещание 
promettre la lune -  обещать золотые горы, 

сулить журавля в небе 
promiscuite f - шокирующая близость, тес­

ное соседство (разнородных людей) 
prompt -  1) быстрый, скорый 2) (a qqch) го­

товый
ргопег -  превозносить, восхвалять; высту­

пать за что-л. 
prononciation f - произношение, выговор 
propos т - речь, разговор 
propre -  собственный; свойственный; (а 

qqch) пригодный для; удобный для 
proprement dit -  собственно говоря, имен­

но, в узком смысле 
propriete f - собственность, владение 
prouesse f -  геройство, подвиг 
prouver -  доказывать
proverbial -  вошедший в поговорку; обще­

известный 
providence /'-провидение 
prudemment -  осторожно, осмотрительно 
prudence I -  осторожность, осмотритель­

ность, благоразумие 
Prussien т -  пруссак
РТТ -  Poste, Telegraphe, Telephone * Мини­

стерство связи 
puiser -  черпать, заимствовать 
puissance f -  1) мощность 2) держава, го­

сударство
puits m — 1) колодец 2) перен. кладезь; ис­

точник
purement -  1) чисто; ясно 2) единственно, 

только, исключительно 
purete I-  чистота 
puritanisme т -  пуританство 
pustule / -  гнойничок, прыщ 
риу т -  гора, возвышенность (в Централь­

ном массиве) 
puzzle т -  головоломка; путаница фактов, 

событий
Q

quai /л -  набережная



qualificatif m -  эпитет; определение 
qualite f - 1) качество, свойство 2) достоин­

ство, хорошее качество 
quant а -  что до, что касается 
quant-a-soi т -  сдержанность; надмен­

ность; etre sur son quant-a-soi -  прояв­
лять сдержанность, замкнуться в себе, 
быть себе на уме 

quasi -  почти, чуть ли не 
quelconque -  1) какой-нибудь, какой бы ни 

был, любой; всякий 2) разг. посредст­
венный; случайный; вульгарный 

quelque part -  где-то, куда-то 
quelquefois -  иногда, порою 
querelle des Anciens et des Modernes -  

спор новых и древних (литературный 
спор о сравнительных достоинствах 
древних и современных писателей в XVII 
веке)

quereller -  бранить; se quereller -  ссориться 
queue f -  хвост, очередь 
quitter -  1) оставлять, покидать, бросать 2) 

уезжать из; уходить, выходить из 
quoique -  хотя
quotidien -  1) ежедневный; повседневный 

2) обыденный, будничный 
R

rabattre -  отгибать; se rabattre -  свернуть 
(с дороги); менять направление 

raccommoder -  чинить, штопать 
raccroc m -  удачный удар (в игре на биль­

ярде; par raccroc -  1) невзначай, слу­
чайно 2) удачно, к счастью 

raccrocher -  (снова) повесить; se 
raccrocher а -  цепляться, хвататься за 

racheter -  опять покупать 
raclee f -  взбучка; выволочка 
raffinement т -  изысканность 
ragout л?-рагу
raison I -  1) разум, рассудок 2) основание, 

мотив, причина; en raison de -  принимая 
во внимание, по причине, из-за; ввиду; в 
связи с; вследствие; в результате 

raisonnement т -  рассуждение 
ralliement т -  сбор; присоединение, объе­

динение; signe de ralliement -  условный 
знак (для сбора), сигнал сбора 

rameau т d 'o liv ier- оливковая ветвь

ranger -  приводить в порядок; убирать; se 
ranger -  1) становиться в ряд; разме­
щаться 2) парковаться 

rapacite / -  хищность, жадность, алчность 
гарег -  изнашивать, протирать 
rapporter -  приводить, цитировать 
rap p ro ch er-приближать, сближать 
raser -  брить: se raser -  1) бриться 2) пе­

рен. скучать, томиться 
rassurer -  успокаивать, ободрять 
rattacher -  снова привязывать, снова при­

креплять, связывать что-л с чем-л 
rattraper -  1) снова поймать, снова схва­

тить 2) догнать 3) восполнять пробелы, 
навёрстывать 4) исправлять, подправ­
лять

ravir -  восхищать, очаровывать, увлекать 
гауег -  1) чертить, проводить линии 2) ца­

рапать 3 ) зачёркивать 
rayon т -  отделение, отдел (магазина) 
rayonnant -  лучезарный; сияющий, бле­

стящий
rayonnement т -  1) сияние, блеск 2) рас­

пространение влияния; (благотворное) 
влияние;престиж 

rebarbatif -  неприветливый, суровый; от­
талкивающий 

rebondi -  полный, толстый, пухлый; округ­
лённый

rebondir -  1) отскакивать; подскакивать 2) 
возобновляться, вспыхивать с новой си­
лой; faire rebondir la conversation -
оживить беседу 

receler -  таить в себе, заключать, содер­
жать

recette f -  выручка, доход 
rechapper de, а -  избежать, спастись от 
rechaud т -  нагреватель, нагревательный 

прибор
recherche -  1) изысканный, утончённый 2) 

редкий; пользующийся спросом, внима­
нием; популярный 

reciproquement -  взаимно, обоюдно 
reclamation f -  1) требование 2) жалоба, 

претензия 
recolter -  получать; набрать 
recouvrer -  1) возвращать (себе); получать 

обратно 2) восстанавливать (силы, здо-



ровье)
recueil m -  1) сборник 2) перен. коллекция, 

набор
reculer -  отступать, пятиться, идти назад 
rediger — составлять, писать 
redoubler -  удваивать 
redouter -  бояться, опасаться 
redresser -  выпрямлять, расправлять 
reduire -  уменьшать, сокращать; ограничи­

вать, etre reduit а -  дойти до, быть вы­
нужденным делать что-л. 

reference f - обозначение; индекс; артикул 
referer -  относить, приписывать; se referer 

-  ссылаться на 
reflechir -  размышлять, думать 
reflecteur т -  отражатель 
reflexion f -  размышление 
refoulement т -  1) опапкивание; отбрасы­

вание; устранение 2) вытеснение из соз­
нания

refuge т -  убежище, пристанище 
regagner -  возвращаться, добираться до 
regner -  царствовать; господствовать 
regretter -  жалеть, сожалеть о 
reine f -  королева 
rejeter -  отбрасывать 
rejolndre -  присоединяться к 
relatif — относительный; относящийся к 
relaxation / -  релаксация (снятие психиче­

ского напряжения) 
releve т -  1) список; перечень; обзор 2) из­

мерение, определение 
relevement т -  1) поднятие 2) перен. вос­

становление, возрождение 
relever -  1) поднимать; убирать 2) отме­

чать, замечать 
remailler -  поднимать (спущенные) петли;

чинить, штопать; исправлять 
remarquable -  замечательный; примеча­

тельный
rembourser -  возмещать издержки; воз­

вращать долг 
remede т -  лекарство 
remettre -  ставить; класть; se remettre -  1)

оправиться от болезни; прийти в себя 2) 
(sur) положиться на 

reminiscence I-  (смутное) воспоминание 
remise f -  выдача; вручение

rempart т -  1) земляной вал; крепостная 
стена; насыпь 2) оплот, бастион 

remplacer -  замещать; заменять 
remporter -  выигрывать, одерживать верх 
rem u er- двигать; шевелить, махать 
renacier -  фыркать, противиться чему-л 
renard m -ли са, лисица 
rendre -  отдавать, возвращать; rendre + 

прил. -  (с)делать каким-л; rendre justice
-  отдать справедливость, воздать долж­
ное; se rendre -  отправиться; (по)ехать

renomme -  известный; знаменитый 
renommee f -  1) слава, доброе имя 2) мол­

ва
renoncer а -  отказываться 
renover -  обновлять; ремонтировать 
renseignement т -  сведение, справка 
renseigner -  информировать, осведомлять 

о чём-л.; объяснять 
renverser -  1) опрокидывать; перевёрты­

вать 2) свергать; разрушать 
герайге -  кормить, питать; se repaitre -  пи­

таться
repandre -  распространять; se repandre en

-  рассыпаться в, изливаться в 
repasser -  гладить, утюжить
repeindre -  перекрашивать, красить зано­

во; подновлять 
replier -  снова складывать, отгибать, заги­

бать
repliquer -  отвечать; возражать 
reporter -  переносить, откладывать 
reposer -  покоиться; reposer sur -  основы­

ваться, базироваться на 
repousser -  вновь толкать, отталкивать;

отбрасывать 
reprendre -  возобновлять 
reprise /  -  возобновление; a diverses 

reprises -  не раз, неоднократно 
repriser — чинить; штопать 
repugner а -  испытывать отвращение к 
repulsion f - отвращение 
repute -  прославленный; известный; вид­

ный
reserve -  сдержанный, осторожный, скрыт­

ный
reserve 1- сдержанность, осторожность 
resister -  сопротивляться; противиться



resonner -  звучать, звенеть; раздаваться;
отзываться 

respectif - 1 )  взаимный, обоюдный 2) соот­
ветствующий 

resplendir -  сиять, блистать 
ressembler а -  быть похожим, походить на 
ressortir -  1) снова выходить 2) выступать, 

выделяться 
ressortir -  вытекать, следовать из; il en 

ressort -  из этого следует 
reste т -  остальная часть; du reste -  впро­

чем, что до остального 
restrictif -  ограничительный 
restriction / -  ограничение 
retablir -  восстанавливать; se retablir -  вы­

здоравливать, поправляться 
retablissement т - 1) восстановление 2) вы­

здоровление 3) перен. овладение собой 
retardataire -  опоздавший 
retenir -  задерживать, удерживать 
retenue / - сдержанность; скромность; sans 

retenue -  безудержно 
retine / -  сетчатая оболочка глаза 
retirer -  1) вынимать, вытаскивать, извле­

кать 2) снимать; se retirer -  уходить, 
удаляться 

retorquer -  возражать; замечать 
retour п т - возвращение 
retraite I -  воен. отступление 
retrospectif -  обращённый к прошлому 
retroviseur яг-зеркало заднего вида 
reussite / - успех, удача, достижение 
revanche / -  компенсация, возмещение; еп 

revanche -  зато, напротив 
reveiiler -  будить, пробуждать 
reveler -  разоблачать, раскрывать, обна­

руживать; изобличать 
revenir -  возвращаться; cela revient а -  это 

все равно, что; это равносильно 
revenu яг-доход; прибыль 
rever - 1 )  видеть сон 2) мечтать 
revers т -  лацкан, отворот (одежды, обу­

ви); revers de fortune -  превратности 
судьбы

revetir -  1) надевать 2) приобретать, при­
нимать

re v e u r- мечтательный, задумчивый 
revivre -  вновь переживать

revolte / -  бунт, мятеж, восстание 
revoquer -  отзывать, освобождать от 

должности 
rhume de cerveau яг -  насморк 
ricaner -  ухмыляться, посмеиваться, зубо­

скалить, насмехаться 
rien que -  только 
riglde -  жёсткий
rigidite / -  1) твёрдость, негибкость 2) не­

сгибаемость, непреклонность; суровость 
rigueur I -  строгость, суровость; а !а 

rigueur -  1) в крайнем случае; на худой 
конец; tenir rigueur -  сердиться; обви­
нять, ставить в вину 

ripaille / -  кутёж, пирушка 
riposter -  отвечать, возражать 
rite яг-обряд, ритуал, обычай 
rival яг-соперник
robe /d e  chambre -  домашний халат 
rocaille / -  мелкий камень, щебень 
roder -  бродить, слоняться 
rond -  круглый
rond-point яг -  круглая площадь (к которой 

сходится ряд дорог) 
ronger -  1) грызть, 2) истачивать, разъе­

дать
rose saumon -  светло-розовый цвет 
rosette / -  1) розетка; бант 2) орденская 

ленточка 
rostre яг -  хоботок; клюв 
rotin яг -  индийский тростник 
rotir -  жарить(ся), поджаривать(ся) 
rouler -  1) катить, катать 2) свёртывать, 

скатывать, завёртывать 
rousseur / -  рыжий цвет 
route /-дорога, путь 
royal -  королевский 
royaume т -  королевство, царство 
royaute / -  королевская власть; монархия 
rude -  1) тяжёлый, трудный; утомительный 

2) суровый, жестокий 
ruiner - 1 )  разрушать 2) разорять; se ruiner 

- 1 )  разрушаться 2) разоряться 
rulsseau яг-ручей  
rule (англ.) -  правило, норма 
ruse / -  хитрость, коварство: уловка; ruse 

de Sioux -  тонкая, изощрённая хитрость; 
большая ловкость



s
S.N.C.F. -  Societe Nationale des chemins de 

fer -  Национальная железнодорожная 
компания 

sable m-  песок 
sablier m-  песочные часы 
sabre m-  сабля
sacre -  1) священный 2) б ран. проклятый; 

отпетый, отъявленный 3) разг. чертов­
ский, дьявольский; необыкновенный 

sacrifier -  приносить в жертву, жертвовать 
sage -  1) мудрый 2) благоразумный 3) 

смирный, послушный 
saillir -  выступать, выдаваться (наружу) 
sain -  1) здоровый 2) здравый, разумный 
saisir -  3) улавливать, понимать; постигать 
salaire т -  заработная плата 
salir -  пачкать, марать 
saiiver -  пускать слюни 
salut т -  спасение
sanctuaire т -  алтарь; святая святых; храм 
sandwich т -  сандвич, бутерброд; еп 

sandwich -  (зажатый) посредине 
sang-froid т -  хладнокровие 
sanglier т -  кабан
sans-gene т -  бесцеремонность, развяз­

ность 
sante f - здоровье
satisfaction I -  1) удовольствие 2) удовле­

творение 
satisfaire -  удовлетворять 
sauce f - соус, подливка 
sauf -  кроме, исключая, помимо 
saumon т-  лосось; сёмга 
saut т -  скачок, прыжок 
sauter -  прыгать, скакать; перескакивать 
s a u v a g e -дикий
sauver -  спасать; se sauver -  разг. уйти 
savam m ent- умело, искусно 
savate f -  французский бокс (с ударами но­

гой)
saveur t -  1) вкус 2) сочность; пикантность; 

острота
savoir sur le bout du doigt -  знать как свои 

пять пальцев 
savoir-vivre т -  знание правил хорошего 

тона, этикет; обходительность 
savourer -  1) смаковать 2) перен. вкушать,

наслаждаться 
savoureux -  вкусный, сочный; пикантный, 

смачный 
Saxon т -  саксонец 
sceau т -  печать 
scelerat т -  злодей; негодяй 
sciatique - - 1. относящийся к седалищному 

нерву II. /ишиас, воспаление седалищно­
го нерва

scinder -  разделять, раскалывать 
seau т -  ведро; бадья 
sec, seche -  сухой 
secouer -  трясти; встряхивать 
secourable -  готовый оказать помощь 
secours т -  помощь 
seculaire -  вековой, столетний 
Securite sociale -  Фонд социального стра­

хования, социальное обеспечение 
seduire -  обольщать; соблазнять 
sejour т -  пребывание, жительство 
selon -  по, согласно, сообразно, по мне­

нию, соответственно 
semblable -  похожий; подобный 
sem b ler- казаться; иметь вид 
semi- -  полу-, наполовину 
semoule f~ манная крупа; пшеничная крупа 
sens т -  1) направление (движения); sens 

interdit -  проезд /  проход воспрещён; 
sens unique -  одностороннее движение 
транспорта; 2) смысл, значение; а то п  
sens -  по-моему; bon sens -  здравый 
смысл

sensation f - чувство; ощущение 
sensibilite I-  чувствительность 
sensiblement -  чувствительно; заметно;

значительно 
sensiblerie f -  преувеличенная сентимен­

тальность; притворная чувствительность 
separer -  отделять; разделять 
septuagenaire -  семидесятилетний 
serenite f - безмятежность, спокойствие 
serrer -  жать, пожимать 
servir а -  служить; содействовать, способ­

ствовать 
serviteur т -  слуга, служитель 
servitude f - ограничение 
seuil т -  порог 
severe -  строгий, суровый



shake-hand m -  рукопожатие
siege m - 1 )  сиденье; стул, кресло 2) осада
sifflement т -  свист
siffler -  свистеть
sigle т -  аббревиатура, буквенное сокра­

щение
significatif -  1) значительный, имеющий 

значение 2) показательный 
Sikh m -  сикх (последовател сикхизма, ре­

лигиозного течения в Северо-Западной 
Индии)

silence т -  молчание, безмолвие 
silencieux -  молчаливый, безмолвный 
siiiage т -  струя за кормой; кильватер;

dans le sillage de -  вслед за 
sillonner -  1) оставлять след, бороздить 2) 

пересекать (о дорогах); ездить в различ­
ных направлениях (о транспорте) 

simpliste -  чрезмерно упрощающий; наив­
ный, недалёкий 

sincerement -  искренне, чистосердечно 
singulier -  особенный; странный; необыч­

ный
sinon -  иначе, если не, в противном случае 
Sioux-сиу (игщейскоеппемя) 
site m -  ландшафт, местность 
sketch т -  скетч (короткая пьеса шутливого 

содержания) 
smoking т -  смокинг 
socialement -  в социальном отношении 
soif I -  жажда; avoir soif -  испытывать жа­

жду, хотеть пить 
soigner -  заботиться о, ухаживать за 
soigneux -  1) старательный; тщательный;

заботливый 2) бережливый 
soin т -  забота, уход; хлопоты 
solennite f - торжественность 
solution f -  решение 
sombre -  тёмный
sombrer -  тонуть, идти ко дну; sombrer 

dans le sommeil -  погружаться в сон 
sommeil т -  сон
sommeiller -  1) дремать 2) пребывать в 

бездействии; не проявлять себя 
somnolence f -  сонливость, дремота 
somnolent -  1) сонливый, дремотный 2) 

вялый
somptueux -  пышный, роскошный

songe т - 1) сновидение, сон 2) мечта 
songer а -  1) мечтать 2) думать, помыш­

лять
songeur -  задумчивый; мечтательный 
sonner -  звучать, звенеть; sonner le tocsin 

-  бить в набат, поднимать, бить тревогу 
sorcier. -iere m,f- чародей, колдун 
sort т -  судьба, рок
sorte f -  образ действий, манера; de telle 

sorte -  так, что; таким образом, что 
sortir -  выводить; выходить с 
sot, -te -  глупый, бестолковый; нелепый, 

дурацкий
sou т -  су (французская разменная монета) 
soubresaut /гг — 1) резкий скачок; подскаки­

вание
souci т -  забота, хлопоты; беспокойство 
soucoupe I -  блюдце, блюдечко; soucoupe 

volante -  летающая тарелка, НЛО 
soudain -  внезапно, неожиданно, вдруг 
souffle m -  дыхание
souffler -  1) дышать 2) передохнуть, отды­

шаться
souffleter -  оскорбить, унизить 
s o u ffra n t-страдающий, больной 
souffrir -  страдать, мучиться 
souhait т -  желание, пожелание; a souhait 

- 1 )  как нельзя лучше, отлично, исключи­
тельно 2) сколько угодно, как угодно 

souhaiter -  желать
souiilure /  - 1 )  грязь, пятно 2) перен. пятно, 

позор
soulever -  приподнимать, поднимать 
souligner -  подчёркивать
soumettre -  1) покорять, подчинять 2) (а) 

подвергать чему-п. 
soupir т -  вздох 
souple -  гибкий 
sourire т -  улыбка, усмешка 
sous-entendre -  подразумевать 
sous-titre т -  подзаголовок 
specialite f -  специально приготовленное, 

фирменное блюдо 
spirituel - 1 )  духовный 2) (остро)умный 
spleen т -  сплин, хандра, тоска 
squatter m - 1) ист. скваттер (колонист, за­

нимавший свободный участок земли в пе-



риод колонизации) 2) бездомный, вселив­
шийся самовольно в незанятую квартиру 

squelettique -  скелетоподобный; худосоч­
ный

stature / -  стан, рост; телосложение 
stigmatiser -  заклеймить, обесславить 
stomacal -  желудочный 
stopper -  делать художественную штопку 
strict — строгий, точный, неукоснительный 
stupefier -  ошеломлять, поражать, изумлять 
stupide -  1) глупый, тупой, 2) дурацкий, не­

лепый, идиотский 
subconscient -  1 . подсознательный 2. т 

подсознательное 
subdivision f - подразделение 
subir — подвергаться; переносить 
sublime -  1) возвышенный 2) божествен­

ный, прекрасный,великолепный 
substitution f - замена, замещение 
subtil -  тонкий, проницательный, острый, 

изощрённый 
subtiliser -  ловко украсть, стянуть 
sucer -  сосать
sucre т -  сахар; en sucre -  сладенький, 

миленький 
suedois -  шведский 
suffire -  быть достаточным, хватать 
suff isamment -  довольно, достаточно 
suisse -  швейцар, привратник 
suite f -  1) продолжение 2) следствие, по­

следствие; par la suite -  впоследствии; 
tout de suite -  тотчас (же), сейчас (же) 

suivant -  1) согласно, сообразно, по 2) в 
зависимости от 

suivre -  1) следовать, идти за; сопровож­
дать 2) выполнять, соблюдать 

sujet а -  предрасположенный; подвержен­
ный, склонный к 

superficiel -  1) наружный, внешний 2) по­
верхностный, неглубокий 

superiorite / -  превосходство, преоблада­
ние, преимущество 

superlatif т - перен. высшая степень Hero- 
п.; верх

support de publicity -  средство рекламы 
supporter -  выносить, терпеть; выдерживать 
suprematie f - главенство; превосходство 
sur -  1) несомненный, неоспоримый 2)

безопасный 3) (de) уверенный в 4) вер­
ный, надёжный 

sur се chapitre -  в этом, на этот счет, в 
этом отношении 

sur I’heure -  сейчас, немедленно 
sur le dos de -  за счет кого-л 
sur ses gardes -  настороже, начеку; со­

блюдая осторожность 
surequipe -  чрезмерно технически воору­

жённый
surface I - 1) поверхность 2) площадь 
surgir — показываться, появляться; возникать 
surnombre т -  сверхкомплектность; еп 

su m o m b re - лишний, сверх нормы 
surplus т -остаток, излишек; избыток 
surtout -  особенно; главным образом 
surveiltant т - надзиратель, смотритель 
survoler -  перелетать, летать над 
susceptibiiite / -  1) восприимчивость, чув­

ствительность 2) обидчивость 
suspect -  подозрительный, сомнительный 
synoptique -  синоптический, сводный 
systeme D -  ловкость, находчивость; уме­

ние устраиваться, выпутываться 
Т

table f - таблица 
tache f - пятно
taciturne -  молчаливый, неразговорчивый 
taille f -  1) рост, вышина; фигура, стан, те­

лосложение 2) размер 
tailleur т -  дамский костюм 
ta ire -  замалчивать, скрывать; se taire -  

молчать
taloche f -  тумак, подзатыльник, оплеуха 
tandis que -  между тем как; пока, тогда как 
tant -  1) так 2) столько; en tant que -  как; в 

качестве
taper -  хлопать, шлёпать; бить, ударять в 
tapis т -  ковёр; tapis vert -  зелёная ска­

терть (напр., стола заседаний) 
tapisser -  покрывать сплошь, целиком 
tardif -  поздний, запоздалый 
tas т -ку ч а , груда 
tater -  щупать, ощупывать 
taureau m -бы к
taux m -  1) расценка; стоимость 5) коэф­

фициент; степень; показатель 
taxer de -  обвинять в



teinte — окрашенный 
tel -  такой, подобный; как 
tellement -  так, столь, настолько 
temeraire -  смелый, дерзкий; рискованный;

безрассудный 
temoignage т -  свидетельство, свидетель­

ское показание 
temoin т -  свидетель 
tempe I -  висок
temperer -  умерять, смягчать; уменьшать 
temporal -  височный 
tenace -  стойкий, прочный, упорный 
tendre -  натягивать, напрягать; se tendre -  

стать напряжённым, ухудшиться 
tendre -  нежный 
tendresse f - нежность 
tenebres fpl-  тьма, мрак 
tenir -  1) придавать большое значение, 

считать важным 2) сильно хотеть 3) за­
висеть; объясняться чем-л.; 4) считать, 
полагать; tenir compte de -  принимать во 
внимание, учитывать; tenir pour -  счи­
тать за; se tenir -  держаться, вести себя 

tension f - напряжение 
tenter -  1) искушать, соблазнять, прель­

щать 2) (de) пытаться 
tenu de -  обязанный, несущий ответствен­

ность за
tenue I -  1) внешний вид; осанка, манера 

держаться 2) одежда 
terminer -  заканчивать; завершать 
terne-тусклый, блёклый, невыразительный 
terrain т -  1) участок земли 2) местность 3) 

площадка 4) перен. сфера деятельности 
terrine / - 1 )  миска, глиняый горшок 2) паштет 
teter -  сосать 
tetu -  упрямый, упорный 
teuton -  тевтонский 
theiere I-чайник  
these f -  диссертация
tibia /77 — 1) большая берцовая кость 2) 

раз г. нога 
tiede -  тепловатый, тёплый 
tiens! -  1) возьми! на! вот тебе! 2) служит 

для привлечения внимания (по)спушай; 
смотри-ка; знаешь; кстати 3) выражает 
неожиданность, удивление, иронию,

возмущение как! ну! вот как! ага! каково! 
подумать только! вот те на! 

tiers т -  третья часть, треть 
tige / - 1 )  ствол, стебель 2) ручка (зонтика, 

трости) 
timbre т-м ар ка
timide -  1) робкий, застенчивый 2) боязли­

вый, нерешительный, неуверенный 
tire a quatre epingles -  одетый с иголочки, 

подтянутый 
tirer -  1) тащить, тянуть 2) вытягивать, дос­

тавать 3) стрелять; tirer I’oeil -  привле­
кать внимание; выделяться, бросаться в 
глаза; tirer parti -  использовать; извлечь 
пользу, выгоду из чего-л.; tirer sur -  при­
ближаться к; s’en (bien) tirer -  (удачно) 
выкрутиться из тяжелого положения, 
(счастливо)отделаться 

tireur т -  стрелок 
tisser -  ткать; перен. создавать 
tissu /п — ткань
titre /7 7  — 1) заголовок, название 2) титул, 

звание; au titre de -  в качестве, как, в по­
рядке; под видом, под предлогом 

toft т -  крыша
tombe I - 1) надгробный камень 2) могила 
tombee f -  падение; a la tombee du jour -  с 

наступлением вечера 
tonneau т -  бочка
toquard т -  1) плохой спортсмен 2) ник­

чёмный человек; бездарь 
toque f - ток, шапочка 
torpedo f - торпедо (автомобиль) 
torride -  жаркий, знойный 
total т -  общее количество; итог, сумма 
totaliser -  набирать, насчитывать в целом 
toucher а -  достигать, доходить, прибли­

жаться к 
toupet т -  нахальство, наглость 
tourangeau, -gelle -  из Турени, из Тура 
tourbillon т -  вихрь; водоворот 
toumant т -поворот
toum er -  1) вертеть, вращать 2) поворачи­

вать; tourner court -  прерваться, прекра­
титься toum er en derision -  поднять на 
смех, выставить в смешном виде; 
tourner en ridicule -  высмеивать; tourner 
la loi -  обойти закон



tournevis [-is] я г -  отвёртка 
toumure f - оборот речи; выражение 
tout a fait -  совсем
tout ce qu'il у a de -  что ни есть самый 
tout court -  просто-напросто, просто 
toutefols -  всё-таки, однако, тем не менее 
tout-puissant - 1. всемогущий II. яг Бог 
tracasser -  беспокоить; надоедать 
trace f -  спед, отпечаток 
trafic т -  (уличное) движение 
trahir -  1) изменять, предавать; выдавать 

2) выдавать, обнаруживать 
trahison I -  измена; предательство 
train я г -  1) поезд 2) ход; marcher bon train 

-  преуспевать; идти успешно 
trait m -чер та , линия 
traite m -трактат, научное сочинение 
traiter -  обходиться, обращаться, относить­

ся к; traiter par-dessous ia jambe -  пре­
зрительно обращаться, третировать 

trajet яг -  путь; расстояние 
trame f - структура, ткань; основа; сюжет 
transmettre -  передавать; вручать; транс­

лировать 
transversal -  поперечный 
trapu -  сильный, подкованный 
travailliste -  лейборист(ский) 
travee f -  стеллаж
travers яг -  странность, причуда; недоста­

ток, a travers -  через, сквозь 
trebucher -  1) спотыкаться, оступаться 2) 

перен. сплоховать, оплошать 
tremper -  промочить, пропитывать 
trench-coat яг -  тренчкот; непромокаемый 

плащ (с поясом) 
tresor я?-сокровище
tresor я? -  сокровище, клад; un tresor de -  

огромное количество, бесконечное... 
treve f - 1) перемирие 2) передышка 
triangulaire -  треугольный 
tricot яг -  вязанье
tringle f - штанга, стержень; багет; рейка 
trisa'ieul(e) m,f - прапрадед, прапрабабушка 
tristesse f -  печаль, фусть; уныние 
trombe ! -  смерч; вихрь; en trombe -  вих­

рем, как ураган 
tromper -  обманывать, вводить в заблуж­

дение; se tromper -  ошибаться

tromperie f - обман, надувательство 
trou я ? -дыра, отверстие 
trouble -  смущённый, взволнованный 
troubles т pl~ волнения (населения), бес­

порядки 
trouee I -  воен. прорыв 
troupe fpl- войска 
trousseau яг-связка (н-р, ключей) 
trouvaille f - находка; открытие 
truffer -  наполнять, набивать 
truite / -  форель
tuer -  убивать; se tuer -  1) лишить себя 

жизни; погибнуть 2) из кожи вон лезть, 
чтобы

tumulte яг -  шум, суматоха 
turbulent -  неугомонный; непоседливый, 

беспокойный 
tweed яг-твид (ткань) 
typhon яг -  тайфун, смерч 

U
ulterieur -  позднейший, последующий;

дальнейший 
ultime -  последний, крайний 
un a un -  по одному, один за одним 
une fois (que) -  когда, как только 
une fois pour toutes -  раз (и) навсегда 
uni -  1) единый 2) согласный, единодуш­

ный, дружный 
urgence t -  срочность, спешность, неот­

ложность; en cas d'urgence -  в случае 
крайней необходимости 

usage яг -  обычай, обыкновение; d’usage -  
обычный; обычно 

user -  употреблять, пользоваться, приме­
нять; user jusqu’a la corde -  износить, 
протереть до дыр

V
vache I -  корова 
vague I -  волна
vain -  напрасный, тщетный, бесполезный;

en vain -  напрасно, безуспешно, зря 
valeur / -  1) стоимость; цена, ценность 3) 

значение, достоинство, сила 
vallee f -  долина
valoir - 1 )  стоить, иметь цену, представлять 

ценность 2 ) заслуживать 
vanite f -  тщеславие, честолюбие 
vanter -  расхваливать; se vanter de -  хва-



литься, хвастаться 
vaste -  обширный, огромный; широкий 
vehicule т -  средство передвижения 
vellle f -  канун
veiller а -  заботиться о; смотреть, наблю­

дать за
veilleuse / -  ночник; mettre en veilleuse -  1)

притушить свет 2) уменьшать активность 
до минимума 

venger -  мстить; se venger -  1) отомстить
2) компенсировать что-л. чем-л. 

venir -  приходить, приезжать; en venir aux 
mains -  сцепиться, подраться 

verge I -  прут, хлыст; pi. розги 
vern ism -л а к  
verre т -  стекло 
vers -  к
versatile -  изменчивый, непостоянный 
v e rs a tile  f -  изменчивость, непостоянство 
vertige т - 1) головокружение 2) опьянение 

(чем-л.); помутнение разума (от чего-л.) 
vertigineux -  вызывающий головокруже­

ние; головокружительный 
vertu f -  1) добродетель 2) свойство; сила;

достоинство 
vexant -  досадный, обидный 
vexation f -  досада; раздражение; обида 
vexer -  задевать, раздражать, обижать 
vice m - 1) порок, недостаток 2) разврат 
victime I -  жертва; потерпевший 
victorien -  викторианский 
vidange т -  смена масла (в двигателе) 
vierge -  девственный 
vigne f -  виноград, виноградник 
vigoureux -  1) сильный, крепкий 2) реши­

тельный, энергичный 
vilain -  гадкий, плохой, скверный 
vindicte f -  преследование (преступления) 
violace -  фиолетовый 
violemment -  неистово, с большой силой;

насильственным путём 
virulent - 1) вирусный; опасный 2) злобный, 

резкий; яростный 
vis [-is] f -  винт, болт 
vis-a-vis т -  лицо, стоящее напротив 
visiblement -  видимо, явно, очевидно 
visseuse-devisseuse / -  гайковёрт 
vitesse / -  скорость

vituperer -  порицать, бранить, ругать 
vivacite f - 1) живость 2) горячность, пыл 3) 

вспыльчивость, резкость 
vivisection / -  вивисекция (операция на жи­

вом животном для изучения функций ор­
ганизма; неоправданное насильственное 
изменение формы, образа чего-п.) 

voilette f -  вуалетка
voir rouge -  прийти в ярость, рассвирепеть 
voire -  даже, и даже
voix f - голос; a haute voix -  громко, вслух 
volaille f -  домашняя птица 
volant т -  руль
volatile - 1. летающий, крылатый II. т птица 
voler - 1. летать; on entendrait une mouche 

voler -  слышно было, как муха пролетит;
II. красть 

volet т -  ставень
voleur a la tire -  вор, совершающий кар­

манные кражи 
volontiers -  охотно, с удовольствием 
volumineux -  объёмистый; обширный; гро­

моздкий
voracite I -  1) прожорливость; ненасыт­

ность 2) перен. жадность 
vouloir -  хотеть, желать; vouloir de -  нуж­

даться в; интересоваться; хотеть; vouloir 
du mal -  желать зла; en vouloir а -  сер­
диться; обижаться; питать неприязнь; 
иметь зуб на кого-л.

Vous aurez de mes nouvelles -  Я еще с 
вами поквитаюсь! Вы еще обо мне ус­
лышите!

vouvray т -  вувре (белое игристое вино) 
vrai -  истинный, настоящий; a vrai dire -  

собственно говоря, по правде говоря 
vue I -  вид; en vue de -  чтобы, с целью 

W
waterproof т -  непромокаемое пальто 

Y
yard m -я р д (9 ,14см) 
yeoman -  дворцовый караульный; лейб- 

гвардеец (в Великобритании)
Z

Zoulou т -  зулус
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